Le rouvean “ptésident de l'Ansvc fafiun d'Education des!. 
Canaditens-francais. du Manitoba sollicite honneur, dès son: 


siaux. Sa pensée ei écrivant la. présente lettre est à! fois] 
de dater rordialenieñt tous lesemembres de l'Association el 
de. poggpsquelquei jalons destinés à esquisser Le travail des 
prochaëris douze mois: "L absence d'un CAIEES cel été nous! 
oblige à nous servir de la purule étrile. sé nous voylons tenir, 


décidôns dans quel sens nous-votérdns. ët une fois cette dévi-| 
sion prise, envoyons, paitre tous les :bretteurs politiques qui | 
courent les campagnes, ‘ad temps des élections, pour acheter à} 
Fer livre les dinduns.et les Veuux. À 

* Nous avons des intérêts trop sucrés au‘jeu pour être. port 


_à'ces n hés ighobles!. Allons ;droit au.but-et allons-y tous 
ensemble: € ‘est | à se ule manière d° imposer le, respéct. 


6 f 
” , 


ie $ 


rh amont 


entrée-en foriction: d'adresser ta parole -anx cercles parois] ï 


seulement . s'enivrent, mais deviennent’: comme" fous furieux, 
ét restent hébétés pendant. Lee Jours après avoir ‘ingur-, 
pité l'horrible potion. 
CPE | Ceux qui font et ceux qui “débitent, ce Poe, sont des cri- | 
Ale): Onpuhiser urélèvenènt ds fonds doi l'Exécutif iminéls qui méritent la prison. : Nous regrellons vräiment qu'on 
a besoin. Si l'on mohire la générosité du. passé, lout irà (bien. pee v$ ces empoisonteurs publics s'en tifer avée une amende, 
u'ils s'efforcent de combler en faisant FARERNRRE d'autrès 
Gelle. queslion des fonds a parfois été dyins le passé un 


Sicties. “ 
objet: de curiosité, d'enquête, peut-être un: péû de critique: Le 


: Si nous avions un peu de fierté uatiunale, de souci-de nos 
trésurier dé l'Association s'est toujours lait èt se fera toujours intérêts (emborels et éternels, pareil abus ne serait pas toléré 
un plaisir de fHontrer comment l'Assoéiätion. emploie. son ar deux Ssemaines!, Nous avon énergies 


‘gent... Tout est administré avec une sage économie; aucun gas- pour tenir notre place dañs ce payS où l'on nous refuse notre. 
| pilluyé; aucune lésiférie non plus quand il fût y aller réso- part de soleil, pour nous laisser himoindrir par désempoison- | 


La 
= ‘ . 4 


» 


ciation, de prières, incapables 
dé faire triompher les justes re- 
|vendic ations des ouvriers. Né- 


mandat. Heviendra-t- il au pou 


Il nous est pé nible {voir aussi puissant.qu'à l'heure | 


de: revenir ,SUF. un sujet « qué nous (rai-| 


tions, avec régret, il y à quelques seniaines, mais il le faut, |actué mr il re d'une lanmoins on $e mit énérgique- | 

Quelques êtres, que nous'n'osons. qualifier, exercent parmi ne retendr ,- 5e pouvait?! ment à la thche. Le succès 
les-nôtres le rôle d'empoisunieurs publies., lOx_ distille. dans Cette questioii el “Drutôt D LS sm 2 © dè 
certains endroits re TUEUr enivrante qui contient upe sominé | perplexe les observateurs d2 1a Québec compte à Ffi seul 18,000 
| effrayante de . poison. Ceux qui absorbent cette ‘drogue non | politique, ontarienne. °° jones Si ES Fi 


l'Actiôn  Catholiqu vait, 
sans crainte. d'être | d — 
lécrire ces jours derniers: 
“Le syndicalisme catholique 
est, a A i, ne À cinq ans, 
«procuré le, plus d'avantages 
aux ouvtiers : les ‘sa- 
laires des truvailleurs québe- -  : 
cois qui lui ont voté confiance 
ont été augmentés de trente :. * 
pour cent, alors que, dans le : 
reste. du Canada, ‘ les ouvriers 
syndiqués internationaux obte- 
naient un relèvement qui n’at- 


4 » us -V ; = 
«avec les divers groupements de nôtre soc été. ur contact que | furent. C'est bierfcomme céla,-n'est-ce pus. qu ‘il faut enten-}neurs publics. Nous devrions avoir assez de déxonement à nos +. mp Ve er gere see à 
e » » » L] . 2 » L 
lous upercaivent eptame nécessaire. ‘ Es ne ‘üre.le maniement des sommes que de bons patriotes versent pie pour le & fermer ren f ces A ete dégrudants, aboutir à ‘ce résultat infareur 
: L'Association d'Education doit uux intéfèts sacrés comiiis | G'lq défense ‘nationale?! : hat tale de à _. er 16e bras et à TT ner ts derniers re courhient. ‘à lu, à 
de | »s cile de se croise & se lumenter S Le m 
su profection de se -rmatritenir sans fléchissement et de>con-) Mais, par-dessus, IST pa ET Fous -HHORECES plus LUE ee dé P ne ut dit té ttristé rd' greve el done, perdaient pur le ‘ 
cp dd ipioli lu, de vigilance inlas-| n sur les désordres dont on se dit le$ témoins attristés que agir | chômage, de fortes sommes 
. 1 13 LA - » $ _ LA 
sérvrr tract l'esprit de patriotisme résolu, de ‘vig 0 dens le moment, c'est l'adhésion de la volonté chez tous, c'es comime des horiimes, mais le vrai remède est d'agir en hommes. doraenl, les ouvriers catholi- 
des de sage conseil qui à pr ésidé à sa fondation. On 1,pe Ulle consentement à l'effort personnel: ce qui est essentiel c'est dé toeur. 5 1es réviaient-toutes leurs dif- © 
lé dire püisque c'es la vé ‘r{lé: coinme bremiers présidents de de placer de mie en mieux la cause de nos écoles aii-dessus . Alloris, un peu de fierté bic entendue, et ue nous laissons | cultés sans uvoir besoin dé se 
notre sôviété, l'honorable juge. Prendergast el l'honorable juge} de toutes nos vieilles divergences passées, c'est d'épurer l'âme pas rouler par ces s débitants de‘poison, et parleur ialheurguses | servir, fut-c è une fois, de ce 
.Praud'hominé ont '$n, de cüncer! avec Monseigneur l'Archevé. QUE! nationale, «est d'avoir loujours en nous cette vivifiante préoc- victimes qui courent les Chemius-en automobile au risque dy | procédé. ruineux." | 
vi de Sdiat-Boniface, donner à notre attitude le caractère qu it] cupation : ‘parlet notre langue et là faire parler ä.la jeune laisser leur'vie et d° assommer les paisibles voyageurs qu croient ! Le er. (is 
[ fallait: ils ont évité là régle de conduite que réélamate nl les] y nération:: ; Se promener en paroisses respectubles, à “L'esprit des autres 
circonstances ëx ’ ” ' I Hire” Eur La ïp Qu° un bon nombre de pères de fanrille n'oublient. pus qu'its : 
Ce réle'de l'Xssoriation fut. un rôle réonitie tient discret Si ol ne Lefjor CRRUIEE PR ET Pa SE UP PAT l'ont à choisir eptre_ protéger par leur silence coupable, ceux Le ÿ Fe : : 
ÿ à near Ou dt ie d'islonie -puss di nous avons [ail certains côtés. Li situation a ses aspects-sombres; mais, vive qui font ce vil métier, et protéger leurs enfants dont l'inexpé-! _ Histoire d'autrefois qu ‘est 
US 6 Our o 1e \+ , ; ; ; . ‘an it CA » 4 
a A un ; qui sans fanfares Sie D'eu, qu'elle en _«4aussi de “rassarants! Nous sommes plus rience demande plus qu'un silence fui, uranque , de courage, et LOU d'u et 9 Un euri-. 
face à une situation grave c'est parce que tule.d'actint His que jamais: nos paroisses sont [lorissantes, Magnifique- ‘qui ne doit point laisser la conscience en paix. vi 1 amis 1e CuÉiau VER À 
ul “ul à , e.d'actie amis le : 2 + 
lantex: Liasocialion &-denné. à;1nos-BEns une forn I 3; dr Lliment établies : nos maisons dænseignement sont: puissammepl “Le mal est grave en certaitif e ndroïts, et of ne semble rien En qu'il vient dochele — 
a subvéntionne des péroisses vAMlé tresse,-à trouvé des institu- urgañisées. Si les soixante mille ‘Canadiens-français laistés | faire de sérieux pour l'énrayer:: C'est manquer, dé fierté, de | 
re yart £ rès uvoir fait purcourir à 
leurs el « ouvert {ne Cusse de préts.aux candidats de l'École: s la“ce du C 11 dévouement aux. intérêts de sa race, ef, qui plus: est, mi une uer|. # 
; 7 dont are tt deux |" les bords du Saint-Laur ent lors de; la“cession du Cana u à Ê F itnq :se#hôtes éblouis tous les appur-. 
" , ice é Féunil deux À » prets 
Normale. Depuis trois ans notre comité cen ve t t': ligle terre ‘en: 1760 avaient eu de pareils, moyens de survi-|à "y'a devoir de a p , te ments, il ouvre une porte dans 
Jin Ÿ) ' » cOTres- é side. 
fois par, mois: à chaque séance, il a une ‘volumineuse corre nee To AN Le le grands seigneurs: songeons-nous suffisament ! Re .: jun placard et dit mystérieuse < 
pondance &exarñiner. Le lendémain, le secrétäire adresse à Les hommes de. coeur s'éflorcent de pratiquer lu Mmuxime | ment : 
luus les points de la provinçe les directions, les conseils, les] ‘Oui, le groupe fanees ‘du es ee Voie. s'il le veut: nous] je Garcia Morenc. lillustre président de l’Equateur: “Liberté | let ‘s'ouf ‘ii eseulier déro- 
ô 2 à Q dujoutons, qu'il doit vouloir: . IH doit voüloir_pär respect. pour pour tous s potirtermel-etites-ratfaiteres she er 
renseigner vents. s Qu'on à, { sobir Îles: quant ous jeu cpuïe, à TT ropr D STATE re TE 201 PES IT son De je Are PRRCORERT Ed F Ï A | ï | à : de 
DCE ANT RESTES NEO CP SPACE M Wopre sto H espei “ * , N ; 
Ce comité central, des heurts $e se raierit produits qui auraient pro} ( / U ; L à ous sommes en face d'un mal profond et de malfaiteurs | “Ca ne m'étortine pas. inur-. - es 
: éânine Jatéme pour la. vie; quand on a te privilège d'être en vie on ne! authentiques. A nous de les Supprimer. Nous le pouvons “ : 
pri A LA mr arr eh, vtr Mir té TE Lu de et-cecke st-vrui vraiment nous lé voulons mure un Curieux. 
d À Lu en ré : s S. - 
‘airs Ce labeur sileñcieux et: pérmanent FAssoctation d'E du- Mb Cine és individus. ; ÿ rt Étienne 
es TUCes. CO e : . | 3 144 
nec cation doil le continuer si L'on veut que le. français surnagë ai $ s [as Au FR US SAS 
4 ou Wanittobu Nous-venons donc demander üux cercles mer Le groupe francais de notre Province doit aussi  dontinusr Notes et Le parti. Vibéral ‘provincial EE V 
siaux dé s'organiser, à l'oüverture dé l'annéescolaire, avec une |" vivr e parce quélæ-sa-part à assumer dans le développeme at |: nAtavIen DRE ere | ASSOCIATION D'EDUCA- | 
:-i i ol i : , a diféèlion de ewart, rude TION DES CF. DU: | 
; SPA retibe Dose rt à ee j ae la race françuise au C ‘anada:et la race fFançaise, d'son tour, C O! RL | 
=: energie nouvelle; d'ceux qui soifimeillent, noûs disons: Réveil-E [ fF ommentair es jouteur politique et qui robe | MANITOBA | 
lez-vous! aux paroisses -qui sont at de. cercle local, nous devra mettre bien-distinctement son empreinte sur la physio- une/ Campagne’ endiablée éoh- |: | — ; 
demandons d'erfonder. . Juomie du conglomérat canadien tout entier.- Ce sétka heureux;| En français seulement tre le gouvernement Héarst, | | DES INSTITUTRICES! HE 
Le cercle purgisaial ext vase tt Voyez en effet le rôlel eur les Cänadiens-français ont loujours élé-justes envers les! 14 Prince dé Galles n'a ré-| ‘En marge des deux. Vans! l Tel est le cri d'un grand 
d'un bou cercle. paroissial. k ss races; Loujours ils ‘ont donné pleiné desüre, .el aù- pondu qu'en français à à l’adres- partis politiques ontariens visot nombre de co ions |. 
5 (a). Surbeiller la préparation de, La. liste éléciorale et| delà: toujours ils ont préconisé la paix et. l'harinènie-au sein|se lue en français et en anglais de BUT le groupe des fermi L scolaires. Notre personnel | * 
_: évistr. de'bons commissaires d'école. N'oublioris pas qie-defde: la fanille canadienne: cenracinés dans le” sol leputs des|à Québec. | ane à Qt ce ne soit Lo FH | manon DURUR 4 sien 
bèns commissaires assureht £. reellence de l'école; n'oublienst écles, ils sont essentiellement dénpués à ce pays — leur pays| ‘Iestuu fiéhu'chanceux si les Monte eue un nt | Note A toutes les 
ÿ € ÿ $ SE , Orangistes né demandènt pas que ses recents ; 
= pas non plus qu'ils “onfribuent à: éloigner de nous cette chose et ils le veulent honorable, . paisible OS ère. Disons-là an tête 2 succès électoraux,  Ï à fait! institutrices qualifiées qui Lai 
toujours_pe di F ta nomination d'un]s4ns, délour, le, Dominion se lrouvera.bien de posséder les|. élire ses candidats contre ceux? ? n'ont pas encore trouvé de 
AT TT 7 commimaire officiel, chaque fuis que. le Département d'Edu-|Canadiens-français por faire contrepoids*à tant d'autres élé-| M. Euler refuse du gouvernement. : Ce parti} !-classes de s'adresser à nous 
téht ! l 1 ‘haies du suffrage! tients dont la discipline. politique el. lu: droiture morale nel! Eulèr: député Libéral [rot Pétvoir s'assurer 30 ou 40! | au plus tôt. Nous pour- | 
juge incompélentes Les COIIIUSSÉOTIS \ 9 | +3 …. Sr ne : pion voft Leger L: do. pra sièges au prochain parlement, ‘| pans en plaë e june tren- | 
)oputatre 4 | . à Te Are: d : x -pharien 5 2 TR ontarien. | aine'en peu de temps: 
: “(b). Dans les entres mixtes, surveiller les commissaires | La minorité française de cette province fuit done ici fonc- aus, … DEAR RREt dg EP ne faut pas publier le pur-| |. les pérmis sont presque 
hostiles duneme sünplemeñt chicaniers: lion nécessaire; elle travaille pour elle-même sans doute, mais [2 “lire UE y Léa ait AE li ouvrier. Il aura ses candi-! |! inpôssibles à obtenir; en |: 
fi ; } localité le_ sens dé éiläble de Été elle travaille aussi pour le reste de là patrie candadie nne. sn) casa als Ye ns nn dats dans les centres industriels conséquence, roue conseil- 
, } é ta A » » . . . 1 0 
( omnuniquer à la loc à à ; ve en SRre Aie fa I d'Ontario. On concède qu'il en lons aux institutrices dont 
La _siluation;: nécessité, de par toutes le% lois de l'honneur o$ families françaises perpéluent a féconde pe nsée des|un fort continge nt « Les ral fera élire quelques-uns. |: les certificats. sont expirés 
d'adhérer_avec, fermeté à Fenseignément dela langue mater 1 jrands piorniers: ellés suivent une tradition: elles ajoutent un us A dcr ) ST Qu'opposera le gouvernement! | ge faire cu les efforts 
rie ‘lle: nécessi té, aussi, d'enseigner l'anglais, et de le bien ensei-lchaïnoôn à la glorivuse et longue chaine des'apostolats fraricais que ses Ldiversairés Re Pr PE Hearst à ces divèrs- facteur! r| | L'ert Ce Pie Le 
.oner, | pour le bién des énfants d'éberd.'et, ‘ensuite, poyr| en. Amérique'du Nord. C ORPRENORE ONE assez le Privilège de lraient pas à dénoncer en lui la Son programme électoral e| | male. Elles en profitéront. 
"éviter méme l'apparence de tout repreehe. fondé . | participer, à de telles oéuvres TE LS créuture de l'élément ällemand|dessine déjà dans ses. ligne | Re x 
(dj Renseignen l'Exécutif de. l'Association sur les -diffi- F ACER or à rt L HERNIER au Canada. Pop Mn bn Ar par Bd L'élection, des commis- 
NT RUE see À » race ét de-religion. Cela | —— 
- tultés locales Prés. de l'Assoc. Œ'Ed. des C! F. du Manitoba. . Quel joli paravent cela four: uriira- t-il pour paper le mor- | ! saires d'éc oles a eu lien. Le 
: nirait à la racaille politique |, ceau, ‘ D'aucuns disent non |! secrétaire. de chaque. com- | 
sé Tia {dont lé patriotisme  tapageur convainéus que ge- vieux thus | l‘inisstori scolaire nous ren- | 
er” . & 14 | ee \ est le suprême refuge. est: nsé et ne. À mère prendre | . drait un servicé inappré- | te 
: ; TS : ; ; : | | ciable en nous en faisant | 
| . | S. re V ; La véracité d'un savant !duns les circonstances, [ls’en | Hé ee. | 
>)! je : se a |! parvenir .lei-résuitat. "|" 
hs ot 4 L . L " x : 7 Trouve, des blasés, difa-t-on, + LE SEC RETAIRE. gs 
x ns : 5 ; Hérec kel, zo0logis. te allemand, qui affir ment qué cela assu-| ge | 
: qu eu 3 -Lvient de mourir. Ce sire eut|rera le triomphe” de M. Hearst.| 4 ru x 
\urons-nous bicntot.des elections: +. est le/ sé ret du DE À propos. de détix ‘grèves récentes qui vie nnent d'avoir lieu son heure de célébrité, Héri-{ Le sol dupréjugé de race et de! « 
vernerhent,.pnais tout semble l'indiquer car les pa#lis_politi-| à Lauzon et à Sgint- Grégoire, prés Québec, FAction C atholique tier des idées. évolutionnistes religion en. Ontario : serait-il ; À 
ques commencent à mobiliser leurs forces. Pa | lait les remarques suivantes: dé Darwin, il dé ‘passa sÔn fat ipne d'une ‘inépuisable ferti-. : PROPAGANE: 
% x ort-éesprnetts prertttiqtes tre OS ET a Résttat--Qutné-cents- ouvriers ct oùbr ières auront: perdure et donna au monde la théo- : lité? x 
nos -partettierement-ma en ni à l autre: i- us, de “Ux-nous. chacun, par la faute des mauvais conseillers de, L Internationale, rie, un 1noRIEe nt célèbre, dur I dE li 1 neo 2 ! 
À + ont uccoutumes à les regarder d'uñ oeil indifférent, aurtout| soixante à soixante-quinsé piastres: de plus — et c'est-ce-qui["monisme®.# Selon su. thèse MRRERNNNE N'ous avons toüjours en main 
coul tlé | | nous chagrine davantüge leurs salaires ne seront pas aug- nous serions tout simplement catholique J À 
cdepüis" {eur tueuse fusion dans ce qu'on appelle le Gouyer- 1 cAggrtne. davantaq l suteures seront pas aug dela naliore inorgänique. devest. ; " livres et brochures d4 propa- 
: ‘ ag ue qui f rait| mentés. J rs Hi | ans F , F 
nement d'Union: produit d° Un brigundi ige politiq jui fe U +. , di j. , Sn nué homme après une série de | Dans son inoubliable dis Jande francai e, que Le peut 
rougir les Esquimaux, S'ils s'occupaient de politique. | e bonnes econs se dégägent des aventures de Lauzon vingt-deux étapes: larves, Hp |cours uüu congrés eucharistique 5€ procurer oùjours à dés con- 
Pourtant. nous SOmMINcs citoyens du.pays où s'agitent ces |‘ l'de Saint-Grégoire: El il yen a pour lout-le ménde: pour les gorilles. ete $ | de Môntréal, M. Henri Bouras- ‘ilions facilès, à notre Comité. 
‘ » LE LE . y 
“doux partis: et il noûs faut donner un voté pour l'unou l'autre.! ‘Avriers, pour les patrons, pour les gouvernements, pour les! y, 'eckeleut: sotr heure de Pr sû signalait à la province de! Vaici les titres et prix franco 
— 'Lés "événements" publies” des; derniéres années" devraie nt | hommes d'oeuvres et, méme, pour les journälistes.” | lébrité, surtout dans les milieux | | Québec légrand a Deer que [0e Guen 
ctec plus que suffisants à faire disparaitre la partisannerie po- | L'Action Catholique à érisuite publié une série de quatre! violemment anti- “catholiques. (ERRRNERER ROUTES entrée de Dour la défense Ge 20e 
hlique étroite et mesquine: du'coeur des nôtres”. Cherchons | ‘trlcles intitulés: “Un mot aux ouvriers. “Les unions catho-|Mais cette vogue ne dura guére | jernationales 7. etage Lo Pranguiate + Anto- LP 
nos raisons d'agtre plus haut que le rouge ‘ou le bleu. Ces vicillés | —. Québec." “Les iuttons ne sont pas toutes pareilles.” !ear un'beat jour la renommée |: n'éte ait pas pis! On de. te |. ao. Perreanlt}...:8:. 
»S F4 8 4 #au- 
ho signitic a Mr a ; = “Le syndie uli$me catholique c'est lé salut.” à pr probité scientifique de Haec- | rait dire que vet awertisséme nt! “La Naissance d'une Ma- 
< Nous avons des intérêts re ligié ux dans les écoles, dés inté-! - Nos lecteurs trouveront le premier article reproduit dans{kel s'effondra tel un château de | soit tombe en terre stérile: Le e”, Abbé L: Groyx...# 73 
5 “'crèts nationaux darts le parle nent; sachons aller chercher notre! le numéro d’ auÿpurd’ hui de la Liberté, page 3. Nous publie- prete Un peur rire re- syndic at national et catholique |“L es Htapailluyges”. Abbé 
détermination d'agir durs tes deux raisons qui dépassent |de | "ons lés aütrés ehaque semaine. _Nous engagéons nôs lecteurs HR Te er S TL: 4] émon- | xiste: c'est up suçcés et un! Liorel Groul édition 
RES à lire ces ‘articles avec” soin. fs y trouveront un-exposé del} que Haeckel'avait eu l'ab-1 6 ätunt succés en. face ‘de! de lure 7 ses Vi 
vent coudées les partis politiques et le succès dé tel ou tel pitre, 1 dace de fabriquer de fausses! ; Dr , De - 
qui.iôue à la: politique bour poüvoir faire entrer plus d'éçus | principes assez .peu CONNUS, DIE ilicureuse iuènt. La question photogräphies-d’ émbryens pour faillite retentissante dans Qué- Edition p#pulaire #2 
dnbe- ses annaast à Re ee Lest-fort cite cit nporte-davéir une saine direction sur ‘qe montrer que l'homme dés. | DEC du syndicat international, |“Le Can a Apustoli 
Nous avons ruine dous les quatre eu cinq ans ‘où {te-sujet, car les ouvriers, dé méme que les patrons, biën qu'à eendait du singe Haecket| Oh!-comme touk'les bons! Henri Bourassa: :é Mont es 
..Nou avons au jo û qui Re = - ; : inouvements Le syndicat natio- | , ï 
ts. pouvons demander raison auX gouvernements de le urs | Nes as pe {s 5 it rents, -trayaile ut contre leurs véritables inté-lavoua .c yniquement son faux, nal eut des débuts :abséz éni-. de (2 À ARRETE + S 60 
dctes politiques: c'est le jour du sérutin, : Par un vote pour ou rèts en suivañt les erreurs du socialisme: : mais essayà. de se justifier en! bles. “IL sé-héurtait, va: ñ. soi | Aition populaire .|:..8 3 
(anse ÿ La doctrine soci: diste ‘appliquée ‘pur le gouvernement ou alléguant qué “bien d'autres en! * : FU YLL 
coftre tel parti nous Ti ferons sentir que nous l'approuvons!: ppua l s toit ct {1 fau syndicat international dont -hoses qui s'en vont”, 
1 F v H hrs, (2i 17 D", 
F ou que ses potes nous ent blessés. |Cgla seul compie. avec les! Par: = sans ouvrières où.par un autre quelconque fait tou- ; 4 se RTC AMTAOL ri me il devenait un rival et dont j Frère: Gilles, O.F.M.: 8 2: | 
partis. politiques; ils se,mogüent du reste, [jours du mat à la classe des travailleurs. doté nt tvoulait conquérir le ter “Notre Jeunesse”, Guy | Va- Le 
Sommes-nous sulisfaits de la facon dont Le gouversément | Elles. sont Péèsenté s cependant sous formes ‘alléchäntes re NOUS À jrs Po ed ation Puis dial etant er, # #10 4 
dé » € \ F5 18: :6C "U ni PE RPRP EE .} s 
actuel a traité nossibertés scolaires et les droits-à notre languf, | de be, abor À ae cest la fin qui est empoisonnée Le ed + ñotre monde score. {dans ice: ns RE "Syndivats Nätionaux ait 
FT alors olans pour lui, quelle que soit su coiple ur. Avonsenous raie |cialisme, est ". toolhsme,des:idées. es ei parer FA é Initernalionaux?" - Hen- 
deeè SUR, au vontraire, dé nous:sentir froisses, alors, comme des . ections ontariennes |{uér lés unions ouvrières, Puis|, -ri Bourassa .:.:.:..,,, 13 107 
homares fiers, .volôns Contre, prenait garde de. nous laisser | . parti” “conservateur, - de’|où éraignait que’ le syndicat | “La Déportation des Aca- | 
“ 7 tourner là léteuu-dernier MomANE, Un Le É Danger el scan a le et ra bientôt à. l'électorat catholique né fut qu'uné asso- | ‘ diens”, Henri d'Arles:.# .10 
Apres mûr examen, maintenant que. tout e st, encore cab, ontarien: un renouvellement de | 


On trouvera à la page 9, ire 
colonne, une liste complète des 
brochures. tr ets et livres en 
vente pär notre Corrité. 
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pénemenensson #22 male LaVéréidrpe" Fons 
39 Avenue Prevencher, 
Saint-Bonifase, Man, 
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Aie 


de: 


Le) 


Tehons” 


enfants ue souÉrent pas de 


: ‘Trine e inst ' 
LS dénoi dns cie enue dite Jet rancs dans une 
munie du soirée 


re 


paresse” i 


.l... on veul gagner. “moins en weut reposer qué pour. pouvoir 


vendieations sont 

Dés qu’ her qu pr est atteint 

on ne pènse qu'à en 

ep À Voyez ce an pas- 
dans les pb de 

bre années on 


y réela- 
mail la journée de huit houfes.| de 


Le jour où on l'a eue, on à er- 
goté aussitôt sur les huit heu- 
res; et en déduisant Le temps de 
li moniée, de la descente, dix 
casse-croûle, on est arrivé à la 
journée de sept heures et de- 
mie. Si bien que les pc reus 
eux-mêmes renient leur fame 
sé théorie des trois huit s = 
qu'elle passe dans là pratique. 

Si encore ces augmeñtations 
de, salaires avaient pour résul- 
{at de rendre l'ouvrier plus con- 
tent de son sort; si la diminu- 
tion des heures de travail avait 
pour effet, d'une part, d’inten- 
sitier le travail dans les heures 
qui lui sont consacrées et, d'au- 
tre part, de permetre à. l'ou- 
vrier, libéré ses occupations 
matérielles, de mieux vivre de 
la vie de famille et de dévelop- 
per davantage les.goûts intel- 
lectuels, àrtistique s.et les nobles 
wspirutiôns de son âme, on de- 
icité À de ces céfe 


inté rêts dénéraux de la société. 

Qu'il y en ait de précieux qui 
‘agissent ainsi, nous nous gar- 
derons bien de le nier; mais ce 
ne sont pas les dirigeants de la 
CG. T. et des Bourses socialis- 
tes du travail. Hs leur  pré- 
vhent la limitation volontaire 
la production; un bon ou- 
vrier voulant faire “de la bon- 
ne ouvrage” et utilisant cons- 
ciencieusement son temps est 
considéré trop sonvent par les 
cam: ‘rades comme un “gâûte- 
méticr”. On limite arbitraire- 
mem le rendement de l'heure 
et on le calcule d’après ce-que 
peut faire un travailleur mala- 
droit et nonchalant; la grève 
"perlée ;est très fréquente. 

\ UE | 

Quant aux salaires considéra- 

bles. que reçoivent certains où- 


-. vriers, où vont. ils trop souvent? 


Une soif de jouissance s'est em- 
he de toutes les classes de 
* lu société. Il semble qu'après 
les angoisses de la guerre on 
veuille se rattraper dans uné 
frénésie de plaisirs: aussi les 
salaires ne servent-ils pas seu- 
lement au * itime entretien de 
la famille; ils sont qussi gas- 
illés dans les amuséments et 
los fêtes. x 

La taxe de 10%, sur les spec- 
tacles a rapporté à Paris seule- 
ment, et pour le seul mois de 
mai, 1,987,000 franes; donc 
c'est vingt millions que lon «a 
dépensés en spectacles dans la 
seule ville de Paris. Or, les sta: 


cie da re 


des 


qui sont leurs 4 


foi? ? 


verte | 


" 
ree. 


p 2x 25ÿ et l'on n’a voulx 
Haxvc davantage. 


T4 EN 4 
és abas qui rendent si “tn! 
prise de la vie écono- 
e et comprorettent la paix 
ee À proviendent de l'oubli 
enseignemênts, chrétiens. |d 
Îls sont lé résultat fatal délq 
loeuvse de  déchristiunisation 
a affaibli dans les masses 
sentiment du devoir en y dé- 
veloppant, au contraire le ésir 
la jouissance, L'Eglise. seule 
peut ramener le monde du tra- 
vail à une concéption plus jus- 
te et-plus noble de son - rôle 


‘dans le monde. 


Dans son Enevchique Kerum 
novarum, Léon XII à donné à 
la société des leçons qui sont 
plus que jamais d'actualité. En 
des termes que n'égaléront ja- 
mais les plus grands . sociolo- 

ues, il a eélébré .la noblesse 

u travail et il s'est élevé con- 
tré les exploite urs qui le consi- 
dérent coimè une marchandi- 
se et l'ouvrier comme un ins- 
trument. Il leur a rappe clé que 
l'ouvrier est un être humain, 
qu'il g une âme, qu'il a le droit 
de développer en lui les aspi- 
rations les plus'élevées et, qu'à 
ce titre, on lui doit un juste sa- 
Jaire, et:on ne peut lui denran- 
der qu'un travail limité. 

Mais précisément parce ‘ que 
l'ouvrier est un homme et a une 

me aux destinées immortelles, 
SLéon XIH lui à rappelé, à lui 
aussi, les devoirs que lui inrpo- 
se sa conécience, Et Fun de ces 
premiers devoirs, c'est le tra- 
vail, même, pénible, même dur. 
“Pour ce qui regarde le travail, 
l'homme, dans l'état :mèmeéf 
d'innocence, n’était. pas  desti- 
né à vivre dans Foisiveté; 
mais ce que la volonté eût em- 


brassé comme un exercice agré- 
“ble, la nécessité y a ajouté, 


aptès le péché, le sentiment de 
la douleur et Va imposé com- 
me une erpiation. “La terre 
sera maudite à cause de toi, 
c'est par le travail que tu en ti- 


retas Ha-subsistinee—tous—les 
jours de ta vie.” 
Voilà la condamnation de 


l'ouvrage facile, amusant-intkr- 
mittent que nous prêchent les 
utopistes et les pifrésseux: Voi- 
là ki glorification du sens de 
l'effort, de la vertu du sacrifice 
qui sont plus nécessaires que 
jamais en un temps où il fau- 
drait travailler deux fois plus 
qu'avant pour refaire la Fran- 
ce, en réparant ses ruines et en 
remplaçant ces millions de bras 

que , mort à arrêtés en pleine 


igueur! 
à seconde vertu .que préthe 


l'Encyclique, c'est la. justice: 
“L'ouvrier, dit-elle, doit four- 
nir intégralement ct fidèlement 
tout le travail auquel il s'est en- 
gagé par contrat libre et con- 
forme-à l'équité; il ne doit lé- 
ser son patron ni dans ses biens, 
ni dans sa personne.” Voilà Ja 
condamnation de ces pratiques 


tistiques nous prouvent que |4u€ recommandent les —socta- 
dans ce chiffre entrent pour la hstes et qui sont trop souvent 
plus grande part les cafés-con- suivies. la grève perlée,-le a 

vail fait sans Conscience.,, les 


verts et lès cinémas, fréquéntés 
en masse par la jeunesse ou- 
vrière. Aux dernières courses 
de Longchämp, la recette des 
entrées était, avant la guerr, 
de 116,000 fruncséÿ elle a Fe 
cette année de 245000; sis 
double! le part mutuel y a st: 
teint près de { millions! Je sais 
bien que les: boulevardices et 
les * is à papa” fréquentent le 
turf; Mmais le soin avec 
ont 
téléphoner les “résultats com- 
plets des conrses” montre que 
leurs clients ne s'en désintéres- 
sent pas non plus. 

Les fêtes foraines nous : ont 
: donné des indications du imé- 
.ime. geure. : Jamais elles n'ont 
été courues comme cetle an- 
née; tous les soirs, et toute la 
journée, le dimanche, la foule 
s'y pressait ét les “petits  to- 
+ ont atteint des prix 
fantastiques. Or, quels étaien 
‘ceux qui faisaient des tours à 
1 franc et 1 fr: 50 la minute”? 


., Beaucoup d'enfants meurenl 
des attaques des vers. LeThre- 


mier soin des mères devrait 
danc être de voir à-ce que leurs 
€ 
mal. Un vermifuge sur lequel 
on peut compter, ç'est les.Pou- 
dres de Miller contre Jes- Vers. 
Non seulement elles ehassere 
les vers de l'organisme, mais 
éllés serviront encore de toi: 

ue et de remèdes &ontre plu- 
dus des maux qui attaquent{c 
un enfant et mettent sa An: 


en danger. 


lequel: 
les marchands de vin:se 


ë ne : ——————— 
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pertes de temps voulues. 
Nada. réclamé plus nette 
ment qué Léon XIII, pour les 
ouvriers, le repos hebdomaduai 
re et li limitation des heures 
de travail; il les a  voulues 
moins nombreuses pour les tra- 
veux pénibles, én particulier 
pour ceux des imines, Mais il 
ajoute -aussitôt: “Qu'on n'en- 
tende pas toutefois par ce re- 
pos une plus large part à une 
stérile ‘ “oisivelé, ‘ou vnéore 
moins, comme un grand ‘noïm- 
bre le’souhaitent, un. chômage 
fauteur de vices et dissipateur 
de salaires, mais un repos sanc- 
üfié pat la religion” Voilà la 
condamnation de cette “vague 
e paresse” se combinant avec 
a ffrénésie de plaisirs, .que M 
Boret dénonçait si justement 

L'Eglise seule est capable de 
parler avec cet" Tfänchise au 
laonde ouvrier. Selon. l'ex- 
pression de Léon XII, elle se 
sépare nellement ‘des hommes 
perters qui, dans des discours 
arlificieux, suggérent à. l'ou- 
vrier. des espérauces exagérées 
el leut-font-de grandes promss- 
ses qui g'uboulissent qu'à de 
tériles rè gre ts et à Ja ruine des 
fortunes” 

Elle le. fait parce qu'elle: ve 
vise ni sles mandats de dé pules 
ni même la po pularité facile et 
ilsaine.. des . es; ville 
ne se préoc èupe que d annoncer 
à tous, la loi morale qu'elle à 
reçue de Dieu pour : le in 

commun de la soctéle toute. en- 
tière. 


Elle le fait avec - hardigsse 
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+ L EC Fr 


rer LU 


seulement. des séminaristes dé 
l'a dernier, mais aussi de ceux 
qui pour une raison où : r 
une autre ont été em de}la 

poursuivre leur cour - d'étude 
T919. 


verrorrrrere 


… +. sssdsssmuss 


rie e ce langage net.et fer- 
ele tient aussi en fâce 
issunts du jour, lors-! 


| EOIN TACHE ET PROVENCHER 
SAINT-BONIFACE, reset, 


pendant ge scolaire 


grand nombre Li. 


&obite: un br sil de PHAR. 
des prix modérés, une srompte 


SEE 


<ondamné} asures a LT “aussi demandlé | vraison, de là gene À Le = à Lea vf. + à et 
Toraces du ca peer, es! mono. Fleur "admission. de-às reel sua ALES, | à» 
poles des grands faiseurs, les Contrairement à ce que lon LESLIE 8 DRUG STORE 


Lu phatmacie de Norwood. 


Par les. Sort océ-. me 
‘'aniques .... ‘UE 

Estimé de 14 richésse dés co- 
lons des Etats-Unis, avril 1919, 
$2,159,890.75 ; avril ins, #1. 
4€ HS: 95. H 


dit en certains TE l'insti- 
lutin ne, fepmerx point celte 
année. Elle en est si loin qu'’el- 
Je semble prendre un regain de 
vie qui lui promet encore de 
longs jours. 


illicites des aginteurs :el 
mercantis, des appétits 
semé naar de la spéculation. 

A tous, sans distinction, elle 
rappelle Ia loi de ha justice et 
du: travail. 


Lan plus ancienne de Smuot Honilace 
283 RUE TACHE, NORWOOD 
““Féléphone Main 2730 


Fuiten faire vos réparagen Chen Carter 


; Jean “Giraud: Sd mens. vraiment à der Mi sal Assortiment complet de montres, de cn- 
gi gs : eo bijoux, d'argenterie. 
_ Taie RE "7", | AIDES LES ORPHELINS Pérsonnes CNE ae 
em | murs ml 4 ms | : À C num. Fe 
Une prophétie de Sir Wil. | A 10 ar helinat. $ A Des K Unis Se 8. Et Rtabii à Winnipeg depuis 1900 
frid-Laurier : . lphelins de rphelinal Saint-Fh tes ports océ- CARTER 
Joseph font appel à la charité aniques 190 707 A. G. 


de kif population de Winnipe 
Pr: EL W. MceC une 1}, Ds reg et de Saint-Boniface. Cet appe 
réal raconte-sur- le compte de Eaurait dû avoir lieu cette année eg hs 
Sir Wilfrid Laurier, une. inté-! durant le. mois de juin, mais 24 rai a Sr Roi * gi 
ressante ancodole qui revient! par suite de circonstances in- chiffres me sont disponibles. 
sur le tapis de l'actualité, maiti-Etrôlables, il a été remis: au. 13: 
lenant que Sir rhcmus White de septembre. 
a été ‘remplacé dans les fonc-! : Nous n'avons 
lions importantes qu l occti- que notre 
pait à Oltawa, par Fancien pré- 


206 Ave Natre-Dame—Près de Portage! 
; Bijoutier à Opticien ] 


: Estimé de la richesse des co-| 
lons des ‘Etats-Unis: mai 1919, 


Horloger 


“HENRI LACERTE 


BA. L.L.B. 


AVOCAT ; 
(Meinbre du Barreau do Québec) 


229 EDIFICE CURRY, WINNIPEG 


Dimrueubles, l'rûts, Assurances 
Gérance d'inmeubles et recouvrement 
- kde lovpre : 


aucun doute 
population répondra 
avec empressement à l'appel 


201 EDIFICE-SOMERSET, WINNIPEG 
sident. ‘de la Commission  des|des bonnes religieuses qui se |. hr: os at ais Main 623 | 
Chemins-de Fer. se donnent sans cpmpter au Soin Era 

Quelque temps avant safdes orphelins, Lu cherté de la! 


40-48. CHAMPAGNE 


"AVOGAT. NOTAIRE 


mort, un jour qu'il parlait vec 
un ami dé lu situation  politi- 
que, l'émrinent homme d'état dé: 
peut, Sir Thomas aurait aban- 

donné le poste de ministre desJf 


vie atteint douloureusement les JA. Macphee - E.M. Counsell 
Tél. Main 6776-6777 : 


COUNSELL & MACPHEE ‘ 


4 SJ EU Et | SE 


eg EE 


ASSURANCES 


de tous genres 


Finances du ‘( canada. “Mais ||] BANQUE. ROYALE Fe CANADA | 1 + D. D. COLLIN EDIFICE MceGREEVY : 
à le remplace era? "hui denran- {I Incorporée en nl : 258 Ave Portage _:_ Winnipeg, Man: 
: son interlocuteur. “Son sué- ne ie , ee | ul Des hôpitaux de Paris 2 ———— 
cesseur logique à cette position A 4 rat RAT LEA ER RARE RE 
à HR OR ion er un 16,100,000 Heures de consultations: À 
est Sir Henry Drayton”, répon-{|f 2 Dos À 16,900,000 ÉLESS 2 Th 43 » pn. | DOCTEUR F. LACHANCE 
dit Sir, W ilfrid. Etles événe- | LA NS M on di GR 460,000,000 ë ‘ Téléphone Main, 4640 Des Hopitaux ds Paris ! | 
ments ont prouvé qu'encore une [| ! Président, Str Herbert Hoït || SPEC + ä ANCIEN CHEF DES ;:NTERNES A | 
fois la claire vision du grand ||] Vice-président et directeur gérant, F.-L. Pease L2FXR rc FAUPFE: | CHROME L'HOTEL-DIEU, MONTREAL A 
thef libéral lui avait fait pro-||f° attaches PA ru Are A ue Re .. I 79 AV. PROVENCHER, S.-BONIFACE Rage nds ro | 
phétiser juste. | urintéendant 8 ales de l'Ouest: a rm rien DR omeet id : 


Sir Henry Dravion est main- Attention toutk particulière aux comptes d'épargne. Départements ,Atlnenu et Hamel, St.-Boniface 


tenant à la tâche # Ottawa. ll d'épargne à toutes les succursales Affaires générales de benquegg E.-E. | BIRTZ Phone Main 2413. 3*1 

s’acquittant de ses. lourdes | SAINT-BONIFACE : député LEE | 
i cetitolt -es- | PROVENCHER ET AULNEAU E.#8. PHILLIPS, gent-dépu ) 

big ui \ me Ltobé Ke A Me | su Metropolitan Life Insurance Co. Dr N.A. LAURENDEAU | 

ponsabilités, 1 déclare M. Me-|1} ñ SUCCURSALES A WINNIPEG (WEST. END) 602 EDIFICE LINDSAY, WINNIPEG DES HOPITAUX DE. NEW-YORK | 
Connelt, mars continue à fai fl Coin ps Man et Sherbrooke. Fa Fo Géran: Tél. du bureau: Garry 722 PROCESS Chirurgie et malädies de 
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Visite à Phôpital St- Bonilce tous les matins 1 
Bureau et résidench: 
Tel. Main st 


s plis nu nts du pays 

res. les plis infiuents dr DES PIEDS, — La 
| Û faiblesse des pieds et trop d'effort sur 

‘l'arc du pied affecte souvent tout l'or- 


SPRCIALISTES ! 
PECIALIVTE 83 rue Aitchot | |! | 


ab ect sésein ds 


anisme nerveux, Nos légers supports 
‘arc assurent un ‘confort parfait: ils 
‘!sant modelés sur votre pied, Ojignons, 


caflosités et 
des leds 
Conseils et pAADHUS 
Laboratory, NO7 et 
set, téléphone ARE 
suin, spécialiste eù 


toutes autres affections DR: M. F. BENNETT 
DENTISTE 
(Récemment. à l'édifico Sÿndiçaie) 


SUITE 2, ÉDIFICE LANDEN i 
131 RUE MARION, NORWOOD | 
CR DOCTEUR PARLE FRA NOAZS : 
Tél, Main 3328,, * ! 
Heures de bureau: 

2h. à @ b:pam.--7.30 h. à 8.30 ha, le so 
CS 
DR A-H. RONDEAU 
CHIRURGIF ÊT MALADIES 

DES FEMMES 
Chambre 330, Edifice Bomerset 


Heures de bureau: 5 à 7 p.m, 


scientifiquement traités. 
42 4 Smith 


Té].: 


Bureau, M. 154-1 _… M. 4086 


ALBERT DUBUC 


AVOCAT ET-NOTAIRE , 


Commissaire pour Québec 
BUREAU: 412414 ED. McINTYRE 
WINNIPEG, MAN. 
15 DESCHAMBAULT, S.-BONIFACE 


RES., 
0 


ro 


Tél. Main 4199 


Ouvert le suir sur 
cngægenrent 


DR E.J. JARJOUR 


CHIRURGIEN-DENTISFE 


202 Ed, Great West Permanent Loan 
“856 RUE MAIN, WINNIPEG 


"(En face de la Banque de Montréal ) 


"Joseph Gauthier. 


| LORS 
Manufacturier de 
: MONUMENTS FUNERAIRES 
En marbre et en granit 


Télé phones 
k Résjdeuce : 


Buresu: Main 135 Carry 4378 


a 


DR. JON CAS. 


DENTISTE : 
De VUnlvermiié Northwéalsrn de Uht 
CARO} soilicite-ln clentèle cena- 
dienne-françatise. 

A! MIMPFICE SOMENSNT, WINNIFRS 
Tél, Malin 2788. 
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Goo: etc. 


Travaux de elmetière, 
470!/; RUE DESMEURONS 


lettrage, 


Drs. Maloney & Kcnnéäy 


s = SAINT-BONIFACE MANITOBA VENTISTES 
' ES autos Ford de Tourisme ou Routière, péuvent maînte: / Tél. Main 3147" Pèces Malo 2085 
nant étre vendus, aux choix de l'acheteur, munis où 204-208 ‘Avenne Hiock wianises 


L'ILLILE 2) HLONN FRANCAIS 


Pour viandes de choix, beurre et beufs 
frais, allez chez 


A. LACROIX 


32 AVENUE !CATHEDRALE 
Es SAINT-BONIFACE 


(Ancienne boucherie St- die 


non, du nuveaux système de pre et lee = po 
éleétrique Ford. ; 


: Cet appareil électrique est un produit ‘Ford’ conistruit par 
le Compagnie Ford, dans ses propres usiñes, et comprend 


un générateur, des batteries d'emmagasinage et le moteur . 
de démarrage. 


LT. BEAUBIEN. 


Avocat ‘ot Notaire 
808 Edifice McArthur, Winnipeg, Man 
V'éléphone Main 404 


+ Argent... prêter sur fermes à 1 


C'est un système aussi certain et aussi efficace sie le Moteur taux réduits 


Ford même, dans lequel il est cônstruit. ( 


L'Ignition est audsi produite par le magneis Standard Pied. 
in dépendemment des Ratteries. 


. ALP. ROBERT : . 
493 RUE LANGEVIN..ST-BONIFACE 


Remboureur de meubles et . 
d'automobiles 


Le 
+ 


Dorron TOWER 
L LOUIS F; 


DUBUC, TOWERS & ROY 


A. LH. DUHUO 
(canati else 


L 
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2 Rout | Réparations et travail sur commande 


ière Ford 8669.60 Auto de Tourieme 9690.08 A |! rue 
| Pour le avstème d'écluiroge et de démarragé électrique. r Es 
Le é ut modèles Sa ts $16b.00 Faye Importateur d'ameublements. de DESERT ‘LS tomersst Bi bises 
w pé 913.09 Sedan $1,175.00 (Le prix des modélies bureaux et d'école l'astéf Postes 468 Winnipeg, Man 
[rmés comprend le svetème d'é laitage # , 
| À ol Perd a —— — 
«em Ces prix ‘sont £@tb Ford, Ont. et ne comprennent pe PA grue LS Mack reg. ‘om. 
’ 1 \ a' tas de. gnerre. 


BERNIER, BLACKWOOD 


= & BERNIER 
He Cote |, à ANOCATS-——-NOTAIRES « 
de Entrepreneurs de pom 
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Démarrage et Eclairage Electrique | 
| F RASER &. EMPSON VENDEURS. LETELLIER MAN. 
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* robe neuve, Le Crépe de Chine ner à Vous en donner Fa subs- |: 


“ 


lunt, on pourra assortir le s.cou- | e, vous communiquer qu tque |r estime, rouée à, certaines personnes atipa- me semble: il suffit pour le constater, dé des- |: ons de sa personnalité, c est °. Théodore BOTREI: 
, ‘ ps nl 1 0 £ ne. a 
“leurs au goût. Cré pe-de Chirfe kchose des émotions, des étonne- |rav ant ne s'amdindrisse tout à coup? cendre sérieusement au tréfonds de la sienne ge ‘ at _ VENUE de nage n{ ‘hui ra s ; 
b E Î a£ sé na! » 1 # 
ui-Georgetté porterait-bier un !ments, de Fadmiration crois À propre. Apré exploration, jé vous assire| a ure OR Ve 1e 
il | g 4 Et surtout qu'an n'aille: pas, comme il ar-. £ * {coeur de tout no : 
a et. ,nanche ttes € Ü ceinture s sante GLS hi PU e nvahi mon âme ‘auon Ro de quai s'occ uper chez sol... | AJ À} dors 
retracuis les!rive trop souvent, dire’ à une amie, les éhoses 4 {l : sr | LS a MarceUe Andr. 
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bu E Ward. Votre homme Li ne Qi Bis par les Indiens. où le métis, orcat ien quitta le}il estimait les Ay 10-€ montée. J avait autréfois, ‘à !triste d'hiver les page 5. illuÿ-|lait en une gr écriture nn: 
: Où til ? + Et l'Orcadieñ, : lui: tendant camp anglais à destination de! fort infériéugr'aux gens de la plusieurs reprises, loué pour la! tes: mais elle se sentait elle- périmentée, ” Elle: se se. 
x Ra peine-arrivé, il a déman- un | papl ie rpié en Lune ajou- la ferme nn miss Elste, métrapoles descendants des moisson les safvices de quel- même cornmie attristée, st el al Lprmb à «tt = 
l'a ui semblaient vont à que Huiiene d'une. réserve ‘vof-| 


seule das la sde salle: À Françaÿ “ 


dé. à “parier tout , abord au Lord. Ra Li 


el y LAURE: Vu \ * 
ter _ , + ‘ pes. n 


% 


SA St le aie LE” a y nt #, RTE RO ra" 


Je n'ai trouvé que cela. {manger,”s'amusait: à feuilleter | fait js ables; . quant its Gil 
Fee la cour À les - nombreux : “magazines” |mélis, ils étaient, à ses veux, | de rappeler « 
A la fueur du falot accroché qé'elle faisait venir chaque|d'une race dont.il ny avait pas! mercenaires 
|| Hi l'un dés éhariots, Edward dé-mois. des grandes villes de|lieu de faire le moindre état. 


{ic métis papiflonn: ent devant|de la civilisation - RER n-|lévement qui-ne 


Lisez, dit-il d° ne. voix! Il y avai juste onze annécs sinple mutinerie; disait-il, dont 


Ixon de pure race et" cadet delfreils aps dans les vingt- quatre. béaucoup 'sôn 


4 $ pére par: la délqu'on lui tendait, “ae 
it un lype parfait sd mt % … {maire hrtuille, les yeux trés | ‘Mäis la question resta sans 
n roux: d'outre- nie odué ce feuille tori? bleus, le (ETISNTUT volontaire, réponseDéjà, le cavalier avait . | 
morabtofnme au: 


[# cette fois, il semblä à E ‘dw ard} )hy sique, il avait la dent Jon- l 


22222 QG QG QG 


luc. faistil pas faute {tion Ié même attrait ve ‘de cou- 
ie ces singuliers |tume, 


Ut A2. 
s aincnaicpl, avec Les aboiements. courts €‘ 
eux leurs Fenuacs, dons sefcomme étouffés du chien de. 


laissäit. jfas Ge sont dis brutes saus/que la jeune fille intrig 
énérgie! avait-fi coutume ‘de Presque inquiète, nr = à 


ETC : : ses magazines sortit, se. 


eee —.+ 
“[d'inquiéier les.autres. colons 


l'air décidé:'scideraunt, sa frai- 


- Oui fe l'aime. |: ; 
4 chetir de ‘blotidé Anglaise de 


tourné ‘bride et s'enfuyait 
galop vers'la ‘“fence”, la cure 


ñe trouvai pas à celle distrac- sance # 


« L AE ÿ ” C7: 
PLACE De CRT bé. 


si k _— re ver ee re 


VOS FLO Le ; she RUE ‘ fe k BA HE : NE ANA s 


DAS 21.) 


_Æ VANGILE 


| pe gun ane 


ETAT RTE 19 


re 4$. Lue, ) 
F7, En ce tem 
nn sait lu Samarie et: la 
se rendre à Jérusalem: 
me il entrait dans un +il- 
ce il rencontra dix lépreux, | 

s’ 


ps-là: Jésus traver- 


pe D éeriirent: Jésus, wotre mai 
Te, si pitiésde nous. Des 
u'il.les aperçut: il leur dit: 
qi môntrez-vous aux. pré- 
très. Et pendant qu ‘ls y al 


aient, ils se trouvèrent guéris. 
L'un d'etix, aussitôt qu'il se, vit 
guéri, retourna sur $es pas en 
glorifiant Dieu à UT VOIx, 
et, se proste rngnt lé visage con- 
tre terre, aux pieds de Jésus, il 
Jui rendit grâces. Or c'était un 
Samaritain. Jésus dit alors: 
Les dix n'ont-ils pas tous ‘été 
. guéris? où sont donc les neuf 
autres? I n'x y que cet étran- 

r qui soit revenu pour ré ñ- 

re gloire à Dieu. Et s'adres- 


sant au Samaritain Levez- 
vous, lui dit-il: fais votre foi 


. 


vous  SAUY é. 


IL y à une quinz: ainé, je,réve- 


nais, “a puit d'un appel auprès 


d'une «malade, tout récitant. 


. quelques Ave pour 


on 


“| 


j Mais j° aime 


Po A re re 0 A LL SNA ES 2 


place. es à la maison et au lit. 
prendre l'air! 

Ce n'est. À à le temps; al- 

lez prendre. votré sommeil, cé! 
sera plus profitable à votre $an- 
té, et vous n'aurez pas be mer 
lé. matin de “faire la paresse”: 
: Mais c'est si sinbii, 


Galilée la: rioirceur, de se poursuivre, de 


| 


arrétérent loin ÿe lui, et|nez là sûrement dans le piège 


sé jouer des tours où de sé"con- 
ter des histyires le rrifiantes ! 
Pe ‘ut-être! Mais vous don- 


du diable... C'est la nuit sur: 
tout {ue € é “Printe de s* [ème 
bres” aîfne à rôder, 
‘cé n'ést pas précisément. celui 
us polie eman, : 
Garantir- la propriéfe, 

Défendre les champs et la. bille 
pi bol 61 qe Tiniquilé, 


comipé. dit 8 chatisonnie +r, Mais f 


bien, plutôt celui de brigmd 
qui tue,et qui LL : 
Be-drablechors Gnfants. er 


veut à votre +erlu, et ce n'est 


pas avec des pieds à griffes-etlhanres-drr-oir 
à cornes qu'il rôde au- | 


une fêté 
tour de vous:- Non! - Vous en 
duricz trop peur C'est sous les 
déhors les plus ain: 1bles, aveu. 
un vieage SOUFRE CUS paro- 
Tes Gure à ct 
cette compagns 
qui VOUS invite nt e{vous cotrai- 


nent lessoir. loin de la surve is) 
lance dé-vo par£nts! C'est lui, 
c'est eble, don lé diable va 


sx guérison, |peut- être se sefvir pour firiré de 


lorsque, au détour dé la rue, M Rec un polisson: une vaurien- 


: fus croisé par une voiture char-| 
ere-pnréiehener 


a ‘ 
, ‘ 


et jovial. sut 
“En n'apercev ant, quelqu’ un 
du grou e de me crier à, plein 
gosier : 
couché, vous? 
du: matin. 
apostroplhie 


“€ te-ha-vague silhouette, mâis à 
= individu. quelconque qu dé- 
ambulait à ‘pareille heure. 


Vous devinez la-c onfusion de 
si' 


‘mes joyeux promeneurs, 


ous mêles pas encore 
Il était 2 heurëés 
Evidemment, cette 
s'adressait non pas; 
au Père dont on ne distinguait 


j'eusse décliné mon nom, mais | 


Je. continuai mon chemin:sans! mer 
mot dire et tout en supposant | mille, 


les meille ures-ri isons à. cette 
promenade si tardive ou si ma- 
tinale. 


k # 


Mais ce tri, que me fil phrtét | 


séurire, je:sais bien, mor’à qui 


on devrait le faire sérieusement lontour 


entendre. F 


A:vous d' abärd, élites filles 
el petits garÜnd.qui portéZen-| 
be« où enlottes. courtes 
NTVE au coin de s rues | 
à 10 et 11 heures du soir, à mi- 


heure, et! 
seule 


C ôre re 
et qu'o 


nuit méme. A cdite 
bien auparayants votre 


ne, un des ces enfi dnts vicieux 
pare nts: 

Restez donc che ‘2 vous fcsoir, 
et-que de SOPHIS-ON-NÉTENCOTS 
fre: plus, la nuit, des petits gar- 
Cons:el des petites fille +8 ‘à qui 
l'on. soil tenté de ‘crier: Vous 
m'éles pas encore couthé, vous? 


L 7 
, + +» 


..…\ qui encore ladresser. ce 
Cri A: vous, jeunes gens vel 


jeunes filles que les pare ne 


{savent plus commeñt gefenir le 


soir-àa la maison. Mon grand 
garct on, me disa#” PR RMERE > 


#une pyxvre mère de:fa- 
impdSsible de le garder 
[le soir la nraison: je ne puis 


| 


pourtant pas l'attac mn rpar la 
Lerfniéèe." (TES mé 

f Et.ne dites pis vous  atlissi 
qu'i-pous.faut prendre, air 


{Cet air, j'imagine, est aussi bon 
de votre maison qu'à 
| plusieurs “bloes' "de chez vous. 


Et puis, aucun docteur ne 
const iHe ra de prendre 
jusqu'à 11 heures gl 
D'ailleurs, doute 


vous 


je beaucoup 


Granulées, fn ne. 


[Re à Péur Les Pauplèrss ! 
f ble Ley Yeux En- 


LES YEUX douleur, et peut être appliqué | 

‘a l'enfant comme à. l'adulte. 
Murine est preparé par des Médicins. C € Remède est 
en vente chez les Droguistes en Canada. 
Muiine Co., 9 È Ohio St.; Chicago, US 
va livre sur les Yeux, gratuit, 


A. pour 


4 4 cu mer 


Tion causée par le Soleit- 
Murine est efficace 
dänger: ne cause aucune 


Ecrivez à la 


| RAS 
üssement.que son fiancé devait !dinaire lu confiance 


que vous soyez "si préoceuipes 


Lde bon airalors que vous êtes 


siassidus aux saHes-de jeux et 
[AUX cinémas: où voirs-respirez, | 
la s soirées entiéres®un air 
plus viciés ct des plüs malshins. 
Noncegrest-pas te bon aie que 
lvous recherchez tant, c'est’ ln! 


liberté, liberté des rencontres 


iliberté des histoires, Hibrerté "des 


|regards, liberté des manières 


Jibe rté de ‘s Jeux: de in: lins libcr- 


ëél'son offi- 


“Pair 
miguit. | 


des 


S, 


45 


t-il, deux 
raisüns principales de cet état 
de choses. La A c'est 
+ u'ils” let en-: 
añts de J'école: ss seconde 
c'est qu'ils ne se préoceupent 
as assez dé l’ siduité dés.en- 
ants à la classe. C'est cé der- 
gier-point que nous allons exa- 
minen, aujourd” hui: HER 
Cértains - - parent. het" sem- 
blent pas s'inquiéter beaucoup 
de savoir si leurs enfants sont 
dans l'écôle ou dans la rue. Ils 
ne-sônt pas dans la maison, c'est 
l'essentiel, D'autres me se gê- 
nent pas pour +e&-retenir chez 
eux un jour, deux jours par se- 
naine, parfois même des se- 
maines,entières.-sous des prés 
textes insuffisants. Non pas 


tés que vous n'oserlez prendre rents, il wa semble: 
‘dvant vos parents et au grand 
jour. : Or, je vous répete après 
tous les moralistes, qüe'ces Hi- 
pe :rtés conduisent ‘ai libertina- 
cet que là rue n'est donc pas, 
soir, Une place pour un jeune 
homme et'üune jeune fille qui 
se respectent et qui ont souci 
de leur ve rtu et de leurcré puta: 
tion. à 

Retirez-vous s done chez vous 
à une heure. raisonnable, "et 
chez vous-même. ne veillez pas 
{trop tard. 

Que lqu una dit qu'uné n nation 
qui $e coucheérait tous les jours 
m nef] heures et:se béverait à 
cinq, Serait.la prerhière nation 
du monde. * Voulez- -Voûs.-jeu- 
es gens, être des premiers en 

santé, en talent, en caractère, | qu'ils attachent peu 
lcoucheZ-vous de bonne heure {tance à l'instrüction: les récen: 
pour veus-lever matin. "Sivous{tes discussions relatives à le- 
voulez être tout ce que Dieu de-:ducation oht. montré, au con- 
‘mande de vouf et vivre aûtant{traire-Qquedes- Canadiens 1rn- 
[que le comporte’ Votre nature, {çais tiennent à faire instruir 
[ne veillez: lmais au-delàde dix leurs-enfants. Mais on se per- 
, a écril Lacor-!l'suade top Freilement-: qu'une 
dans ses Lettres. à un absence isolée! ne peut pas nuj- 
hémme. re au progres de Féléve, et des 
Ne courez donc ie | les rues; parc nts tn prehnent leur parti 
#dès heures-indues. ‘Allez vous lavré trop de légéreté.. ; 
reposer, elle lede main, xous, On_remarque-dans Ja 
| icunce fille, Nous pourrez : être | duite de hie n des gens 
| de bout M aidér aux. pre-|ges inconséquérntts7 Telle mé- 


pour 
micrs-travaux du ménage et ve-[ré'ne voudrait p#s,'pour.tout 
au monde,en 


nir entendre la messe, él vous, fat echer soi 
|teurie homme, vous vous léve-| d'apprendre à liré et à comp- 
[rez ter, nest fait aucun scrnpulé 
geux pour vofiv trävail de L pêcher de faire tout pro- 

grés sérieux. Rien n’est fatal 


Heconinu, en effet; 
de vue physique, au HR d'un enfant comme 


daire 
| jeune 


| 
Lt 
| 


plus dispps et plus: coura- 


Il est 


F 


qu'au point 
intallectuel CE 


MOTAT, 108 li Te TEpOs TASSES. ET CE 
avañt minurt valent ile double | pe nd: ant. on affiénie qu'ebetu- 
des heures _ après minuit. coup de mamans gardent sou- 
Bulletin paroissial de L inoilou. vent à la maison soil un gar- 
er con, soil une fille Le, pour Je 

. à soin des petits, Elles sont alors 

À L’ECOLE plus libres pour leur" travail, 


pour aller faire leurs achats, 
el même, nous assure-t«on, pour 
aller a Cinéma. Agir ainsi, 
c'est condammer. ces enfants :à 
ne. pas profiter de leurs années 
d'études. 

En effet, le premier résultat 
du manque d’assiduité à l'éco- 
le, c’est dé ruiner clfez l'enfant 
toute ambition de réussir €t de 
le dégoûter du travail intellec- 


On a Doniloout parle, depuis 
an an, d'école et d° instruction. 
Nous.en parlons à: -Hotredour, à 
[la fin ‘de’ l'année scolairé; pour 
pré parer Yannée prochaine, | 

- Uné foule de citoyens, et des 
plus éclajrésairouvént:que nos 
enfants he- pousstnt pas’ 4ssez 
loin Jeurs études, qu'ils ne res- 


flent-pas assez longte inps_ à -Fé- 


coke. On reconnaitsil est vrai, |tuel. L'école éstcraément. al- 
qu'il y a chez les Canadiens-[trayanté pour l'écolier, Eepen- 
‘français un nombre d'hommes ! di int, si l'élêve est. ambitietix, 


{ 
\instruits proportjonnellement 
|considérable; on avote que le 
Tnombre des illettrés est déj à 
restreint et qu'il diminue rapi- 
dément; on copstaté qu 1 4 
bien peu de parents, s'il y en a, 
qui n'envoient pas leurs e se 
à l'école; les statistiques nous | 
s aäpprennent que Ta fréque nia- 
tion-scoläire, à certain âge, est 
salisfiisame: et cepe ndifnt l'on 
kse plaint que les enfants-ne 1i- 
Es nt pas de:leurs années d’étu- {prend pas. durant l'année _ce 
des tout le fruit” qu'ils :pour-!qu'il devrait apprendre’ ef.doil 
tratentenrapporters- Eacmrasse [recomme nceér, l'annee Stivan- | 


s'il réussit, il pre dd gout à l'é- 
lude et fait du progrès. Mais 
Si des absences fré quentés le 
rendent ineapable de suiwre les 
autres, s'il oublie à mesure une 
partie de ce qu'il apprend, il 
renonce vite à tout succès, lais- 
se les autres prendré"la tête ct 
se énatebter de Ja queue, qu'il 
üendrtæwommelpourra. D'or- 
SE hd il perd'.son temps ct le 
fait perdre aux autres. Il n'irp- 


de notre peuple/ñe profite Lane Bt à étudier la mé La mé uière, 
Lasséz des grands avantages ‘que | dans la même classe, C'est ain-| 
{nous avons de ous \inatfuiré, si que des enfants, pts deux! 


D'où vient cela? où trois ans d'école, en sont en- 
Enu_ce gli concerne Jes-pe core au-b-4-ba.- 


| 


Ke la plus ab- On lui présenta un verre Que pe nsez-vous qu'il y ions à la garde de ce poste, on 
lire c ing jours apres elle. Pas!solue dans les avis de son pere [d'e ‘au. lle but avec une avidi- | | a faire? . Y aurait-il danger? pouvait cape rer frouver üne 
‘de sighature. L'écriture, com: | Cette fois, pourtant _ctle_neltéteHe.que l'on. éntendit dans Fait intorrompit Fétran-fharfaite-sCcurMé dns .SON €ti- 
me ce te Press ÉTITIOMENSEC ait pus entiérement ras- {sa gofge le gloiï-glou du liquide. |ger avee-une énergie angle ceinte... 
de, mal assurée. D'ou ven: ait surée ct, durant le resté déduit Quañd il l'eut absorbé, fre. I faut fuir au plus vite. Durantië tr. ajet, le blesse, qui 
cet avis?" Un piège peut- être? journée, élle épuisas si ins suE- poussa ur-&rand SOURIr rauquelEF uir et gagner lé Fort-P tt. avait repris quelque force, com- 
Ellé : SE CEE US lidiens” Elces, tontes les hypotheses. pos=lde «anteñtement: Vivement : impressionnée, pléta ses renseignements : la ré- 
sl ef. tout particulier Téibles au suiet ‘du mystérieux Ah! iniss,: que ‘let soif j'a-!miss Elsie se lourna vers son volte des Indiens du Grand- 
ment, de ce jeune messager Qui inessa gi vaisi"C en tte maudite écor-! père: °F Ours avait été absolument sou: 
ia; ce : à ? 
j avait dispuru- sans th. QUE d'e- | Sur le SOI UN peu apres - Ha chure, voyB-vous.. | Cet homme a raison, a daine._ Avec uhe incroyable ra- 
i,- elaireisse seins nt, Elle de {tombé & de la nuit, le chien s Il désignait soti bi indéau ma-!é6lle, I} serait imprudent de ne pidité, ils avaient pillé les ma- 
le vieux se rvile ur, IS CELUI L reprit à abover avec force, et.1culé de sang. pas suivre son conseil, gasins de la Compagnid et mas- 
Jui -appritseuleme A que A CE Epresque au méme instant, plu-|  Vce momept même, la pérte | Mais déjà le fermier, prompt{sacré ceux des blancs qui.ten- 
ob valier s'était borné à réclamér. sieurs voix se firent ent nr de la salle voisine s'ouvrit: [à la décision devant un di inger|laient la moindre résistance. 
avec ie Ces en mauvais an- difns la pièce voisine où se te- = Qu'y at-il? Fm GONE in, avait pris son parti. Les PértSOblats Fafard'et Mar- 
\ glais,'miss Clamorgan, se refu- naient les gens de servi Et le fermier s'avanca ko) I se‘tourna vers-les : servi-[chand, avant voulu” inte Venir 
‘sant énergiquenegl à reme tree omme lijenrie Angliäse me Eh homme blessé ? Jteurs:: . À {et précher l'apaisemént, avaient 
; son billet en d'autrés mains vrait la‘porte, le vieux. servi- | Oui, mon père, expliqua Sortez les “buggies”, cour {été fusillés sur-le-champ:; le 
Juand le fern@r, qui rentraæts x , fébrilement la jeune fille. Ilimända:t-il; mettez- y des armes reste des colons, dont quelques 
‘ = +teur, un. peu eFaré,'s'avanc ait ! 
une heure aprés: er eut “DNS pour appeler ses mé Mer: vient. .de Frog- Lâke. Les In-!cét des müunilions el que, .duns|feninies Tail prisonnier. par les 
connaissance. à son tour, il dit AMisS Æl din Idiens ont surpris lé village. dns minutes, tout soit yet: sauvages, était ehtrathé. parmi 
dan ton net : L der L ve c'est un::hom- | Tout st massacre, Pour ‘nous,  Elsié, ‘occupôns-|eux dans leur marche : sur Fort- 
…— Si'le porteur de.cet Ecrit | RE my ns ù Des exclanfations/retentirent. | nous de ce que nous avons de Pitt. 
re vient, pour son mallic ur, rôder | Un ble sse : . Seuk Hughes C limorgan gar- | précic Ux, 5 dépit de. ces nouvelles 
- de nouveau parici, jé li en- Elle s'avancça vivement. Un} dait le'sile nee. Au.bout d'uné ‘demi- he ure,!émoWvantes, la roûte parut Jon- 
svertai une:balle juste entte les! étranger ctait Len -effet-ap- — Moi, j'ai pu m enfuit, con-|les deux buggic s eb un chariôt|gue à miss Elsie, non qu ‘elle 
deux. veux, et on. n'entendra|puyé d'une nrain au mur;:très |tinua l'homme. Ils ont tiré sur llég ger emportaient di Fe RL nuit {Füt incommodée- le mojiyps® du 
“plus parler de cett sptté his- | pale, la tête entourcc-d'un mou- moi... Voyez-vous, une balle !tous les, habifants de ferme monde par les soubresauts que 
toire. A süpposÿr qué. les ‘En- {choir faché dé rouge. Du süngl m'a craflé la tête. Ce n'est rien.:| € -lamergan vers. le F Es Pitt. ‘Île terrain assez inégal des plai- 
, diens ayant: brûle Frog-Lake |cougulé lui rayait horriblément Fimais j'ai pensé tomber. je Vingt-cinq milles. séparaic ent jne s-imposait au buggy : elle 
marchent sur. lé F ort- Pitt. les joues. , Ene'jeune servi inte | suignais..mais je mi irchais tout | le‘défrichement, du poste ques était trop accouluniée aux pro- 
' pa erait guére üvec) lui avaney. une chaises LU s'yfde méme devant moi, sans ttop lire... Elevé sur lé bord de: la ménades en prairie dans ve'vé- 
ce qui ne cudr g 
“leur façon ordin: ire de guur-Tlaissa  toinbér avec, ace able-| savoir. …, Heureuse ment, j ‘ai rivière, il'était, comme tous a sthicule un peu: primitif pour y 
+. poyer croyez-vous qué l'un ment pi trouvé votrefermes. je n'aurais Morts de'tr Aile, composé d'un | préndre ‘garde.  Mais;'si peu 
— d'éux soit asez fou pour noûs À boire! gérmit-l. pu -aler:plus loin... j'étais à | groupe de constructions de bois impressionnable : qu'elte fût 
préyenir d'une façon : désinté- + t, api réevunt miss Clamor- bout de forces. | solide ment défe ndu, du:côté de | d'habitude, les événements des 
resdée.? FA 4 fgan:qui.s ‘appré tail à Je ques-f-"La-volubilité fiévreuse dé ses | la pruirie,: par des fossés, avec deux jours précédents et sur- 
F diünne = D paroles, Tle sang figé sur sa tem-|d'épais tevé terfents de terre etf tout, ceux de la journée ‘n'é- 
4 œirquoi ne pas 'denian- \h! miss, quelle ; terrible | pe et:sur-sa jotre gagiches, don-|des palfssades de cinq à six mé-[taient pas sans l'avoir troublée 
L3 


dèr à votre père de renouve Lx | 
votre. ubonñemenl à ‘Le mps, de | 


sorte que vous pouriez lireece 
2e feuilletons Rasqui us a fn - 
L’ argume nt se nil: it sans ré 
: lique, et miss Elsie avait d'or- 


LE 


, RE ET 


‘ 


ares enemae Ÿ 


l'4 


| 


a 


chosé ! JA 

Qu a-t-jl donc 
Vous a mis dns cel élat? 
pa La As Etrdrens: cde-vrenms 


Qui 


nent. à,son récit quelque cho-ltres de ‘hauteur; de tels obstaz 
se.de terriblemént' éloquent.. ‘léles étäient suffisants pour ar- 

-Hughes Clamor gan lui-méme Lréler des Peaux-Rou es armés 
rain STI ETSETPENT ATCINTT CNT ENT de cargbines, 


de” Frog- Lake: "His obt tent: son flegmie. I'réfléchit un/couteaux:et de haches.'et trènte 
brûle! Je m'en puis plus. j'ailinstant, puis, pratique : avant! hommes dè Ja * police : montée 
soif! : Va pi ‘jtout,, de manda : : bien armes et Fésélus étantpré- 
NT, LSP ARE. 2. use | + auto dr LL) 77 e. " i F * 
“4 k (1 c 1 CE MT | 
; de 4. 7! à e ï 


Le pi ARS Get 2 er 2 LR De en. 


d'impor- 


écher son enfant 


de 


“+ 


Dee 


“En réalité, ils ne’ farent en 
classe ni trois ans. ni. deux “ns, 


| 


püisqu'ils n'y étaient pas six 
. par: année. Mais à sept 
ushuit ans, ils n'en sont pas 


moins déjà dé 
qui be leur offre ni aftfait . 
profit. : Les maîtres et haies s- 
ses ‘sont: fatigués de Jes ‘avoir 
sur les bras: et avant: :mémé 
qu'ils se soient mis au me 
ces petits arriérés sont cl; 
parmi les s incapables q de 
Ourront jamais -s'instruire, 
est l'incurfe, là faiblesse et lé 
caprice des parents qui gâtent 
ainsi, dès. le point de. départ, 
l'éducation de ces enfants et les 
condamnent à une irrémédia- 
ble-médiocrité." L'insuccès 
premières années risque.#fort 
d'amoindrir Jeur caractère 
de tes consigne +, pour toute 
nié, parmi ces re signé S Lu 
contentent d° avance € foufoti 
du dernier EF ang. | 
C'est pour rMédiét à 
mal qu'on a4froposé.de réndre 
linstrucüdh obligatoire dansla 
ln de: Québec connue 
is les.autres provinces: Les 
arents qui négligent d'envoyer 
leurs enfants à l'école auraicñt 
alors à. payer l'amende ou à al- 


ütés."et l role 


‘ler en.prison. Le. clergé. s'est 
üpposé à celte. mesure pour 
plusie urs motifs, entre autres 


)arce qu'on n aurait pas alte init 
par éllé le but qu'on visait, En 
cet, pour rendre l'enseigne: 
ment effic ace il faut que les. pa- 
rents pes nnent ä-coeur le pro- 
grès déTéÜrs enfants. Qrice 
rest-pas-omre toi-detvontn 
qui obtiendra Ce résultat. S'il 
fallait, par exémple, faire venir 
Hi police &t trainer devant le 
iuge parents, maitres et.en- 
fants chaque fois qu'un élève 
anque une classe, la moitié de 
la ‘population passerait. üné 
partie dé sa vie devant-des tri- 
bunaux!  Ea  serüit-on plus 
avancé ? c 

Non, ce n'est pi à Ia police, 
ni aux juges, niméme aux ins- 
tuteurs décider si les enfants 
peuvent OÙ, hon .S'absenter: 
c'e st aux parents. M: ais il faut,| 
que'les parents fassent leur de- 
voir avée intelligence et ferme- 
té. S'ils ont. mauvaise folonté, 
ils trouveront toujours moyen 
de tromper la police et les’ jü- 

aps , comme ils trouvent moyen 
dé tromper ‘maintenant ‘les 
maitres et-Hiait'esses atrxquels 
“is ont a farine, Le seul remède 
efficace, ce “AT que tous les pa- 
rents fassent {out leur devoir. 
Il, faut que tous comprennent 
qu'un enfant ne devrait jamais 
Manquer une seule classe, Scu- 
les la maladie et-Ja 
peuvént.aliloriser uné absence. 


Î 


Si les parents étaient aussi 
ren éveil, aussi ingénieux pour 
cnvoyér Tçurs enfants.-à.J'école!, 
que pour sauvegärder leurs 
| propres intéré ts, on n'aurait jar 
mais pensé à l'instruction obli- 


gatoire. Si les parents secon- | 1 
{daient l'action de Tinstituteur 
: ctde S'S "F'inte 


institutrice 


un peu. Mile pensées confuses 
traversaient LE .esprit: elle 
songeait aux Jndiens qui ‘sui- 
vajent le méme itinéraire, à af 
ferme de son, pére ‘qu'ils n'al: 
| laient pas manquer de piller au 
He 


gr 


LR Snen LARLRNELS ASS 


ir 


nécessité ! 


passage, aux métis révoltés, au 


setrstnidsiisrssèsé 


Bobeenl ot ati 


éessaitnt au Must te leurs en- LE CHI ROIS EST SAGE 
fants, s'i  ehcouragetient, kurs!  : 
progrès et cherchaient la raigon |": L'An ais dit: 
de leurs re var l'enseignement ! vos ?: TE æxplien, vous: selue en 
sérait bien plus facile et plus | dibat Aou Evo béaneoup?: 
profitable. Mäis-les mujtres-et! mais eést e Chinois qui ait 
i maîtresses : SC: plaignent amer | preuve de_ plus de :sagesse en 
ment qu'ils ont à batailles con- | vous disst® Vdtri ‘estomac çst- 
tre les parents eux-mêmes, pour lil bier?. Ü in bon estomac veut 
faire avancer les nfants. Des “dire ane-bonne santé, Une pa- 
cille salutation Lévèle un seus 


élèves paresseux; espièglez, in- 
préeis de la vie. Si vous souf- 


supportables, he-peuvent. être | 
er sans qu'on ait à subif-Jes-frez de maux dé Festomac, de. 
Wolences du père ou: es jéré- “constipation, d' indigestion, de 
riades de la mère. Tandis que lmaux de tête, d'insomnie, de 
cértains parents ÆC nes’ sacri- nervosité. eté. VElixir Ainéri: 
fices. vraiment admirables pour Cain de Vin Amér de Triner est 
maintenir constamment . leurs, tout à fait le réméde dont vous 
enfants-& l'école, d'autres : ne! avéz besoin. Ce remède nettoie 
Manqüuent jamais de prélextes | les intestins, aide à digérer, ai- 
i leur faire manquer des guise Pappétit. CH est à la fois | 
classes, Lefficrer-ul d'un goût agréable 
C'e st ‘éducation des $ parce nts | V OusS pouvez l'avoir à n° impor- 
Qu'il faudrait faire d'abord, di- !te-qüelle pharmacie, Vous ob-__ 
suil wrdirecteur-d'é etes enraui hendrezqusst te Liniment de 
té on obtiendrait peut-être quel! Triner, le meiller remède que 
que chose ‘des enfants. Les, Vous puissiez oblenir contre te 
maitres. font leur ‘part, que les cou urs Fhumatismales étHe 
parents fassent la'leur. et leg lralgiques, contre lunb F< 
Lenfants progresseront. les foulure s, les ini nrnits ions, 
Que Tes années de classe | LCL. Jase Er: Ines Company, 
soient des années complètes, ce! 133 13 avegue Ash und sud, 
séra. dé jà un grand a “antage.}C hicago, TN, 
Mais-pour-quee-réstiltat soit! 
pleinement satisfaisant, il fau- 
dra de plus qué ces années 
soient suffisamment nombreu- 
Ses! Æ/est de que, nous étudic- 
_— la prochaine fois. 
à. P, de l'Im. Conc. 
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Pour l'âme d’ un prêtre 
M PERTE A ee once MPTETTNNENNO 
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La Ville qe est (Be lgiqu®) 3 
a célébré hief Ja!meort de Pab-f 
bé Félix Môons, un vi 


| ERA PLUS QE MOUCHES QUE, 


u 
QE DE N'IMPORTE / 
x prô-| XX 


tre fusiHé. à Anvers pé vs AI- 
lemands. BEN r à 1 1 
ropre à em oyer, vendu par se 
Là voile: dr Hexéeution, je par tous 


‘le 
directeur de 14 prison était en- 
tré dañis‘la cellule du prison- 
nier, lui faisant entrevoir que, 
s'il voulait s'adresser au gou- 
verneur général, il serait. pro-| 
bablement graciK. {Le prêtre se! 

{leva d'un bond, très maitre 
de ui, mi: ris très Néctde, il dit: 

Ah! non! jamais! Jamais je 
im'acceplerai la vie en Cadeau 


| Pharmactens, +piciers et marchands 
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Der * : 
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Noé Rodrigue 


Viandes et épiceries de choix 
Boeuf, veau, porc, lard salé, 
légumes, oeufs 


COIN CHEMIN SAINTE-MARIE 


d un Allemand! ET CINQUIEME AVENUE F 
“Et de lu-Même facon, v'est:à- Téléphone Main 1494 . L | 
dire cofime un véritabld héros, SAT. VITAL : 
il märchasà la mort calme ct | 
seréin comme s'il allait à une | 
| fête, soutenant el encouragent 
ses Compagnons . N. Pi s. E. Co 
1 0 LI 
La messe ais Que lie a 6 di irotton ontant 
par le R.'P. Van Aubel, qui 185.14 
1 D 
fut En. ie en même Le mps ans À 
que l'abbé Mons. c4 qui n'était Nefwoëd,. Man. 
assisté iv l'autel Squé par d' an- Tél. Rés. Main 360$ 
ciens, condamnés à à mort. J Maison fondée 
: =" : en 19)4 
fr A ERREUR PE 
Que fait un général qui mal- Ad de mo- 
Lt | 
traite sa femme? TI se ravalé 5 acute FRaaét me 
le en marbre, granit et “ 
au hiveatw-d'un simple tambour, autre pierre, ex-voto, ‘ 
‘puisqu'il bat la générale. vierre d'autel, redres. 
| À PNR Ie{iraie et, net | 
[ie tpyage dE monuments : 
EL, Il est difficile de faire dispe- dé en Pre er 
4 eue 
raître les.cors mous, mais le maison | de langue . 
Holloway's Corn C ure_Je fers fra aisé dans test : 
Sans vous Taire- soufrir, Fe | 
i = “ Res 
; A 
billet mystérieux, et, parmi tout Logsque le buggy des ‘Cla- 


cela, à Edward. Simpson. Morgân. se présénta à son tour, 

Où était-il maïnte nant-son fi-1 l'un, des Soldats leva son falot, 
ane? Du côté dela Saskätehe-fet, à sa clarté, miss Élsie aper- 
Wan du Sud, peut-être, puisque çutune facé éne rgique et bron- 
le Gouvernement avait e nvoyé, 26e, Un uniforme écarlate, une 
elle le savait, le 90e cerabinie rsfceinture de cuir jaune bourrée 


contre ces maudits métis? ÆElle|de cartouches, ofpéée d'un gros 
ne pouvail retenir un soupir étui à revolver, Cette rapide He 
de regret. à - songe. qu'elle- {vision lui donna une impre ssion 
mème, l'année, précédente, alsinguliére dé. sécurité'et de ré- 


parèille époque, #éhevait l'hi-[confort: 
” ra Winnipeg,éhez des amis, | nant sous l'égide Ue la e ivilisa- 
Ce s£.duns cette ville qu'elle tion, et le cours de ses pensées 
avait fait la connaissance . dufen fut modifié de l4 façon Ja 
lieutenant Simpsons Et à évo-Fplus agréable. 
quer ce lémps “heureux, elle}. La nüit ne fut cepe dant pas 
trouvait encore.plus dures le£fexempte d'anxiélés, et la plu- : 
extrémités où Ja réduisait la ré-| part des ré fugits ne dormirent 
bellion... puène. 

Tout à à coup, attelage ralen: |” chaque instant, on redou- 
tit son allure. Des appels, des Ftait une sucprise dés Indien 
jurons se faisaient entépZre à dont les ténébres favorisent Li 
quelque distance cnavant duns [stratagénmes ct ace croissent l'au- 


elle se sentait mainte- 


© mn temermemtequesien = —— — —— —" ———— 7" 


L'ombre où dansaient des ‘Tumié- daci, t 
res. Miss C os s'était réfu- 
En approchant davant: ic, | giée, avec un grand nombre de 

les -fugitifs découvrirent avec fémimes el.d'epfants, dans les F 
satisfaction les: hautes paliséa- baruquements du fort, “et: Hi, : 
des du fort et sa porte/ouve LA ee hée sur de la paille, roulée 
au laïge: deux  chafiots -s'yfduns des couVerturés, élle finit 
pressaienf, suivis chydia petite. par trouver in. semblant de : à. 
bande dé piétons et de euvar |sormméil. (5 

liérs: des <olons aussi, sans Elle fut débat “dés, le. point: x 
doute, que Finsurrection chas- | du jour. Elle allait. Sortir. du 
sait des ent ele.! Quatre hüm-{bâtÿment de  hois, lorsqu'elle 

mes dé la. policé montée, don héurta soi père; . 1 .paraissait s° 
les lanternes. projetaient ‘une !un peu plus animé: que de CO 

lueur rouge âtre sur. la neiga,|tume: %, 4 

surveiafent l'entrée ‘de cette Les voicils'écria til, J'ai : 
troupe, luis vous prévenir, Elsie: ” 


RéNplsres ter brave TR Pt 
Get. envoyez=nous aujaurd lu 
le Fr pra 


M erci. 


det::-Lnirémissémentcosrul dune. 
fé salle. En un éli-d'oeit; tôut 
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Le monde Pat de hors, « 
LA suivre), - 
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celle æ. toutes tes ngtions divbri | Quelle. Allen y 
fisées, doit aller à lui” enite un barbier et un. ee 
-Le premier ministre a ajouté me” FR eh que ‘tous les de 
que c'était une grande faveur foni la police 
pour lui de pouvoir transmet- Quelle différence ‘entre. | 
re-au-smapééhal Foch les. ré- Ecran 2 et un dièvré? 


ve dre ec trairait.- “à-ta-fifatio 
La. grévistes de ph “RT- salaire, à la gr D: ne sort 
n 
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Vout Pius en -grévé: il parait} us puremeut éco ues él omme le a, brillant, et sa dur obtenir le maximuin-de satisfaciiun, consighez votre fm 
: : que, mercredi. dernier, ya eu | {susceptibles dés lors, d'être. ré- renommée Ja plus conside- “à la Vieille Maison de Confiaïce des Courtiers & 
; rappel de l'ordre de chômage; |s0ltes an dehors dr l'autorité| çaise et anglaise aussi qu'afrable. La Ron on auraît puêtr}. 
72 messieurs me st méme |de l'Eglise, attendu que. bien au D es nee en JAMES RICHARDSON & SONS, Limited Fr 
plus internationaux, car on: a- contraire el en toute vérité, la athi partisjpation à cette 1, mais: pas en 1918. Ce qué 
: none que de local létbh à Lau-{queslion sotidé est avant tout D Fête de srtermts -Cimternatié la victoire signifie pour le mon- A es? 4 
ie la Fe “ératiou de. lafne gretres morale. et mt häle. de civilisé ne peut être: calculé, sente asie e Pers ch us nn 
: à in à été issu. e gicuse el qu pour .ç£. L100f; ; - E s 4 ES | 
troupe Me clé. lice À rer F faut surtout la résongre d'aprés: lé ‘rhumatisre, Je mal. êe ï Un témoin 10 he qu bat Pt ris si nt: rike ation tes native des ‘qualités, généreuses F. | 
s'elles se sont hâtées de. re:Ules réglèx de la morale et de Ju: là diabète et le mal de ds | PRE < ur) AP. Canale Le , Afances, promptes-rémises. RER 
Sénidre l'Union Nationale" desj9ment de la religion” -— Les sous; la boîté- ou six boîtes pour V ETERANTS FRANCAIS l'anxiété avaient duré unt-o1w Es vu RU 
_Ouvriés de In Bive Sud qui,} 0" haine sh + 2e dois ent | 52.50. Chez tous les maréban où |: : er années-de Sms pour- PSE BUREAUX DANS L'OUEST: Re 
Je Pre as charité chrétienne, n'a re-[Pas appartenir à des union # infent l'ait être imaginé, mais le mon: rr 
usé qu les” pires faute urs dedneutres parce que s'est Non ee Dodds onerendt . Co. — pr la suite d'u Rte cg de-ne connut point re .risque. (in Exchange, Winnipeg, Man. FAT , 
Hot “ ë jours Pie X qu parte c'es! route, Ont. an —Winnipes, les À Fr à nn hal Foch, | La |: Grain Exchange, Calgary, Alberta. - 
testablenient à de grand: ; mines pes, les Français de lakgräce au: maréchal Foc a : =, : 
Le finsco est donc complet a l'aron 9 “Great War Veterans’ Associn- gratitude de notre pays, com ; Canada. Building. Saskatoon. Sask, , 
: Lauron. périls que les associstions de], sont pas atssi forts qu'elles tion”, ayant combattu dans leur : i k 


celle nalure-exposent on pet: 
vent cerlainement exposer l'in. 
tégrilé dé.la foi de nos ectholr- 
ques et la fidèle observance des 
lois ét preez ples ri!h qe 


Le disent-etdu protection qu'el- 
les profelient aux ouvriers he 
vaul, pas grand chose. / 
Où sont donc allés les qua- 
rante millions de piastres qu'on 
dévait dépenser pour gagner 
la greve de Montmorency ? Et. 
ue. valent/doue pouf nous de 
Québec. les trois ou Ni mil- 
hons de memibres te. la Fédé- 
ration Américaine ? ” 
Les événements de’ Lauzon 


À Saint-Gri goir F plus ‘de six 
cents ouvriers ct ouvrières ont 
déja repris le travail, Ceux 
ii ont pas quite la paroisse 
son bien d'cidés à relourner à 
Ja besogne. Si: ce. n'est déja | 
fait, c'est que les mère rs qui 
les ent engages dans cette aven- 
ture leur font £ucore espérer 
que les choses s'arr: iigeront se: 
lon des promesses qui ont été 
faites Mais es choses ne s'ar- 


larmée nationale;'se sont réunis 
dans les bureaux de la “Great 
War Velérans’.Assoctation” -le 
16 et 23 août, pour étudier la 
possibilité çt les avantages d'a- 
voir un, bureau groupant-tous 
les Français ayant répondu à 
l'appel de la patrie, ” 

Après demande auprés du 
secrétaire. provincial de _14 


“Great War decrans Apecie- 
tion”, autorisation ‘fut6btenue 
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CE: 607 MCDERNOT 
INNIPEG, MAN. 1 


re de consultation : 130 à 6 pm 
Le soir: de rendéz-vous 
Tél.--Bureau, M. 6362; Rés., M, 4977 


Ne nous attardons pas à Je 
lever lôutes les oppositions qu ‘a 
rencontrées, chez-noys, la pa- 
role pontificale, Tous-nos lec- 
teurs savent parfaitement que 
contrairement aux directiors 


D DU PR. PIERRE 
est un remède lui a soutenu l'6 preuve d'un usage constant depuis plus 


de cent ans. aruéliore le sang, fortifñie et vivifie le corps tout entier 


et donne de la force et de la vie niix organes vitaux. 
range ront.pas, l'est facilé de ès in VU De CU UE et de Saint- -Gregoire ont mis à {de former dans l'asséciation un | : : C.-A. GAREAU 3 
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ME Hu ras d' aflaire dans les questions Le dit buredu fut foriné. L "i “ 
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vantardises qui ont Fait, jadis. 
le succes des orgähisations pus 
térnationales." : Exposer tout f; 
cela serait iron long ét, d'ail. 
leurs, il est toujours possible 
d'y. revenir 'si'besoin en ‘est. 


LA GRIPPE, DES RHUMATISMES, DES MALA- 
PIHS FESFOMAGT-ET FOIE OÙDES -RFINS 


‘Net pas unremède de nharmiacie Des agents spéciaux le fourmsent Ecrivez u À 


DR. PETER FAHRNEY & SÔNS CO, . *. 


Jenvrièros: que celles-ci n'é- 
taicht que ‘des “problèmes de 
pi ain ét de be ‘urré"; que la reli- 
Lion n'avail pas à se plaindre 
des unions internationales. ete 


la GicJafs FÜt lu président: 
TE ere vice-président ; 
1-0.  Called,. secrétaire; 

M: Lorémi. Rétraut et Geor Bee 
Trénit adjoints. 


Assuraces, immeuhies et prêts 
d'argent sur. ferme 
: de villetet de ‘‘trackage”, 


Recto cents 

«A VFICES CE 'ouvricres auront per 
du, chacun, par la faute des 
man Vais conseillers 1% l'Inter- 
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Ç Préparé avêc dés herbes ct des racines pures et sntutairess it-ne 
contient rien que ce qui peut faire du bien. ‘ 1 existe peu de remèdes 
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iutionale. soixante à soi Xatte- ET" his “Détitré libro de tous droits au Canada) 

! Fee ane ps ouvriers catholiques ont[ "x f Le but de l'association “est 7 

tue piastrés; de plus et à léel 2 nt | ous en avons suffisamment tout d'abord de re vendiquer au | k 

est ee qui nous chagrine. da-FMOME COCHE, MINES dit cependant, pour _e6nvain- e TT: in ectar DD ren dre va ve Creme d 
maintes fois, dans des discours z W 


même titre que les impériaux, ! 
leurs droits auprès du gouver- 
Û it canadien. cl. aussi au- 


vantage: - leurs salaires ne #C- 
ropt pau . 


DRAM à 


cre Îles œuvriera, deonne foi 
oudes écrits, que les unions'in- 


que, pour la pis 
cinationales -ni-teur_ senre he intéréts Re rien 


te 


lion de tous Ê 
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Naturel Delicieux 
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adresses .de tous les Français 
habitant l'Ouést qui ‘ont com-: 
battu ‘Uuns l'armée française, 


pour. Jes journalistes. 
Nous comm cerons par cel- 
Les qui S'idyessent'aux ouvriers. 


nements de Lauzon et de Sainte 


» NECTAR—Vin ‘Porto ‘“Tonique 
Gréÿoirc: 


l'expression Tu mieux compr ise. NECTAR—Vin Gingembre 


\pres l'affaire de Lauzon ” 
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: pas à * li. Voilà le résulia 
Nr A jinistration np 

PEN # 1 ne s'ocçupa 
TO 0 À des bibusblel 
Aüt de la cônetructiiy 
| l'écold ù A nous, contriinys- 
ür he 


+ 
Les récoltes 
presque terminées. Le Fende- 
nt sera de 50 pour cent moin- 
que 1918... Le grain semble 
Ayoir, séchié. sur pied. 
Bar SAT : 
; Ces transactions d'immeu- 
bles se font rapidement cette 
année: Mile Kate Gunn à ven- 
: du-sa maison-de pension à M. 
James Lowther pour $#5,000, ét 
Mhnie A. Lahaie a aussi vendu 
sa maison dé pension à M. PBirk 
pour environ #9,000. La “Stun- 
dard Bank of Canada” à ses 
bureaux days cette bâtisse. 
LA 


M. JE. D'Aoust a \ vendu 
Mme A: Lahaie sa maison 
ée ici, avec 4 lots, pour #2, 
2 “ 


à 
. 


LR | 


nous voulons réussir en 
fe *s, il faut que nous mon- 
—Æhabiloté-dles-autres- 
fionalatés, 
‘madiens de descendance fran- 
aise; et nous le demeure Tons, 
1. nous soyions appelés à 
iv re dans un atmosphère an- 
lnis, nous pouvons conserver 
ut la main nos traditions 
énealses. à 
4 Apt L 
(Nos fumilles anglaises ap 
prendront . le français, sauf 
quelques exception quéle jaune 
semble aveugler. 


v 
Had 


LA *- 


‘ + +, * M 
Mile Jeanne de Chahtal 
D'Aoust est révenue de Saint- 


FPimothée,-P. Q., où elle réside 
avec ses Lrepau parents, M. et 
“Mme Auguste Langevin. Son 
me à frhre, Gustave D° Aoust, de re- 
4 Aurt d'Angleterre sur lFOlym- 

ce, l'ace oppagnail. Pas chan- 
eux, Gustave: le lendemain de 
‘Son arrivée chez son père, il 
ét une sérieuse  atlaque de 
thunyatisme inflammatoire qui 
Je cloua au lit pendant quinze 


jours. Ilest maintenant mieux. 
i d ou * * 

LD “ 

Le Suüruner resort . au lac 


uphin appartenant à M. R. 
nvidic, obtient un réel suc- 
rs, quoique ouvert uñ peu tard 
, cette année. Ce dernier pe 
| s'attendre non culementde 
- Sminte-Rose-mais de: Makirak 
de äÿ çc que plusieurs familles ca- 


1 { : étadiennes s'installeromt chez 
lui en lisiatire pour la sai- 
sun d' été 1920. Bon s iccès, Ra: 


Obse roateur. 


Re : 


" D er 
D DU LAC 


ntfs 
La paroisse de. -Sainté-Rose 
dit Lac miarche sâns cesse d de 
Mouveanx pragrès H'ne nous 
mantdait, qu'un ‘: boulanger. 
Nous l avons aujourd'hui dans 
Ja Personne ‘de M. Art. Dupont, 
lat réécimment artivé d'An- 
pk terre, Ce monsieur est en 
| Améme temps pâtissier el confi- 


seÿr, té qui est encore mieux, 


/ * | LS 
rrivées de New-York, Mme 
PE pur soeur de notre Cüré, 
kr ‘abbé Beauregard, ét sa jeu- 
fille, Laure loutes deux 
sent deinètirer, dans. notre 

viage, ir " 
x * * * 


Fst de passage ici: M: Hubert 

\ cousin dé M. J. Allard. Ce der- 

niér vic$t de la province. ‘de 

Qéébee #ans fe but de visiter 

des fermdk, A lous nous souhai- 
fons la be venue 


. 


* 


+1 Patardi dernier, 
: ; piard 
; de M, Heuri Archambault, de 
Creary, à Mile M.sLouise La- 
guette, de cette paroisse. Nou- 
uù progrès. AUX jeunes 
ux noùs souhaitons bonheur 
praspér ité. : 

DA LS . ; 

PL a semaitié dernier, nous ap- 
* prenious là mort de Mme Ray- 
rmond.Précourt, née Adèle Ca- 


| .* déçédée-en -quelques heu- 
er à Asbam Point. La défun- 
d de. élait à te de 28. 
cu rois Pat its orph 1elins. 
be Zélicourt. 


* # 


M. le 


cure 
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A . 


La N'a 


1." Sa 


616 anges 
né de QE Te A 


jeune homme. 


Nous: sommes. Ca 


picrre. 


ard bérissait le maria-' 


ans. et laisse. 


i veulent tal 
user des Pilules 
d_pour le rein Æ 


Un A Eerrnge 
Pilules de Dodi 
de dos 

ceux qui so. 


{ dit à ceux 
rer ge 


connu tel, vélébre les —— 
des Pilules de Dodd 
le rein. Il prétend qu elles 
n'ont pas de rival pour soula- 
ger contre le mal de dos. 1] 
sait à quoi s'en tenir, car il a 
souffer t de ce mal. T1 à fait 
‘essai des Pilule ae Jodd pour 
c'rein. Ce fut éde dent 
il ‘ait be in. “Les ai tres 


capipi . démontrent que son 
m@l du réin. Voilà-pour- 
quoi les Pilules de Dasd pour 


1 
rein. 

“Mon mal fut causé par te 
pénibles travaux et du froid”, 
‘déclare le ‘capitaine Turner. 
“Je souffrais du mal de dos êt 
parfois de rhumatisme. J'avais 
souvent des maux -de tête el 
quelquefois des crampes muscu 
laires. J'étais étourdi et j'avais 
parfois des éblouisserents. Le 
moindre effort me faisait beau- 
coup. tri inspire Te er 

Le capitaine Turner, qui est 
âgé de 61 ans, est ençore ‘un 
Il conse ilie Ki 
ceux qui veulent demeureÿ jeu- 
nes de prendre des Pilules de 
Dodd pour le rein. 

Les Pilules de Dodd pour Je 
rein: 50 sous la boite ou six 
boîtes ‘pour #2.50,. 
les marchands ou The Doëd's 
Medicine_ Co. Ltd, T@ronto, 


SImpr urArCNICAe au 


. HAYWOOD 


“lêéte religiéuse 
© Dimanche, lé 2T'août, la pa- 
‘roisse de - Saint-Denis ‘d'Hay- 
wood était témoin d'une  tou- 
chante fête religieuse. En ef- 
fet Monscigneur  l'Archévèque 
de Saint-Boniface y bénissait la 
pierre angulaire de là nouvelle 
église en. voté de -construction. 
La cérémonie fut des plus im- 
posantes. Les fideles des pa- 
roisses environnantes, ainsi que 
ceux d'Haywood, vinrent pré- 
ter leur généreux concours. Du- 
rant Ha grand'messe, Monsei- 
gneur l'Archeévêque prêchà sur 
l'évangile du: ‘jour. ‘Commen- 
tant Le récit du sourd-muet, il 
sut Lirer des conclusions prati- 
ques ét inviter les fidèles à tra- 
vailler "avec. persévérance. à 
leur salut. | 
A trois-héures de l'aptès-mi- 
di, l'appel de la cloche tonvo- 
quait tous les fidèles présents à 
se rendre au lieu désigné. Sa 
Grandeur,-revèêtue de ses orne- 
ments pontificaux et'assistée du 
R. P. Radaz, curé de Saint- 
Claude et de M. l'abbé Allaire, 
tlcuré d'Haywood, ‘ précède: le 
cortège. . Le terrain de l'église 
était noir! de monde. Au pas- 
sagè du-préspier pasteur, loùs 
s’inclinent.  Fespectueusement 
pour recevoir 54 SR OAERER 
puis tous se rendent près de 


la 


giques prononcées pur le £élé- 
brant. sont écoutées avec alten- 
tion “00 religieux silence. Il 
invoque le secours d'En-Haut, 
afin que cette église soil assise 
ur un roc-solide et qué Tir 
ne prévale-pas contre elle, L’'E- 


glise, éfant la. gardienne 2 la 
vérité, doit êtré munie d'un 
pouvoir tout surnuturel Cetfg 


pierre symbolise sa puissinçe 
contre: lerremr| ét sa force ‘iné- 
branlable quek Notre-Seigneur 
lui a confiée: “Tu es Pierre, et 


sûr cette pierre, je bâtirai mon 


Eglise; et les portes de l'enfer 
ne Ah sable pas cont;e el- 
| Co 

Apré $ avoir É béni” d endroit 
où doit s'élevef l'autel des ho- 
locaustes, Sa _Gtande ur bénit et 
cimenta ai pierte engulaire, en 
faisant monter | vers le ciel de 
ferventes prièt e$. - La.cérémo- 
nie terminée, ; Monseigneur 
l’'Archevéque fit une de ces bril- 
lantes allocutions, remplie d'un 
patriotisme Vibrant'el éclairé. 
Il exprime-d'ebord son. -bon- 
heur de pré ésider à upe si im- 
posante cérémonie. Il est heu- 
reux de constater. ft propérité 
de Ja paroisse d'Haywood et il 
encourage ses paroissiens à 


persévérer dans ce beau mou-| 


vement, 11 les félicite de teur 
esprit de-foi et de: véritable 
progrès. C'est l'oeuvre de Dieu 


et.ceux qui y contribuent, se: 
ront sûrement .bénis de Lui. 

. Puis Sa Grandeur fait une 
magnifique descfipiion: de la 
pme caradiennv-française. 


vitalité française et de la con- 
ryalion de toutes nos dradi 
fous D'oùel'importanée de 1 
jen drroppes et- æ M s'unir: 


les recommande à ! ous | 


rpésèrent leur offrande, 


Chez” tous: 


Les-belles-prières-itu£-| 


US est la cellule-mère de |la: 


Lejet des droits. Sa Grandeur ter 
mihe en donnant des conseils 
pratiques. 

a cérémoie du marteau, 
qui est plutôt une coutume, eut 
alors ligu. Un grand nombre 
répondirent à l'invitation et dé- 
après 
aÿoir frappé un coup. de mg 
tjau sur la pterre. Le tout $e 


diut-Sgccemeuf, q FA ‘LS 
re tournère nt au foyeg., conte nts 
d'avoic contribué à une deuvre 


aussi in sortante el emportant 


1e délice ieuse fête, 
Assistaient à la céré monie, le 
BR. P. Antoine, curé de Notre- 
Dame de Lourdes, le R. P. Ra- 
daz! curé de Saint- Claude, M. 
l'abbé Allaire, curé d° Haywood, 
ét Messieurs les abbés: Bella- 
vance, Picton et Poitras, eeclé- 
siastiques. s 
“La construction- d'un 
veau Femple du * Seigneur à 
Haywoôod, :comine le  disnit 
Monseigne ur J'Archevéque ést 
un grand':acte de foi, une re- 
commandation ‘pour le bon 
nom de là paroisse et un attrait 
our y attirer 
ns rs 
La paroisie a sobai érable. 
ment augrienté  déphis {rois 
ans... De 
fait acquisifiôh de  flusicurs 
terrés dans l'intention: d'y éla- 
de denrsentante"#rotrs 


salisfuits et réussissent bien, |! 


| parce qu'ils sont des “fer Fes" 


du travail et ss qu'ils met- 
tent en pratique la culture mix- 
le: c'est cé qui fera leur suc- 
cès." If suffit de jeter un coup 
d'oeil sur les paroisses où ce 
système €st suivi pour se ren- 
dre compte de leur progpérité. 
Le sôl d'Haywod cst des plus 
avantageux pour la culture 
miète. Une terre quelque p£u 
sablonrreuse fournit à profusion 
de Ta bonne eau: ce qui ést u 
élément ap ee asc pour le fe 


mier qui élève du bétail. Lefenvient ‘votre, sort. Sachez le 
foin y pousse en abondance; [reconnaître et ne soyez : plu 
l'élevage des moutons est très}soueicuxT gr AUTRE 
rép añdu:et rapportée aux #er- Pr ou ï ‘ 
niers-des pe ofits surprenants; ‘Notre: école du district Lau-} 
les terrés sé vendent à des con{rier est réouverte:. M. Pitrq, 
ditions ‘facile es; plusidurs sont|princ pal, cle Crossiand, én 
actuc/Jlément en vente. A pris Ja direction. 
Etinvitalion esf donc faite Ê * * : 

ceux qui veulent A7 a pipi Mile: G.-B, Trotlier a pris 
une terre, de venir rendre’ vi-| charge de l'école de Verdun. 
Site à°la place. . Ils retouine-|Le district de Champlain n'a 


ront satisfaits, avel l'espoir de! 
revenir sous peu avec leur fa-|x 
mille. 


de bâtir un élév atcur prêt à re- 
écvoir le-graih. 

Une école catholique reçoit 
annue Heient uné cinquantaine 
d'élèves. 


C'est done dire qi: Er 


a fait un pas «notable vers 
progres, et espérons. que ce 
mouvement favorable se con- 


tinuera. 


tous’ ceux qui ont bien voulu 

contribuer au succès et à°'la! 

bonne, fin de cete fête, , 
Amicus, 

J Æ | 


LAURIER 


LR 


Nous avons en ce moment le 
plaîsir d'avoir parmi nous deux 
des Révérendes Soeurs de lils 
Charité de: Winnipeg Elles 
sont au presbytère et visitent les 
fantilles de notre paroisse, 


a LE AR Le 
M. l'abbé Kessler, curé , de 
Sainte-Amélie, "était V'hôte de 


M. le curé Barton, la semaine 
dernière, Quelques-jours plus 
lard, nous avions le bonheur de 
royales siaire ancien curé, M. 
l'abbé E; Halde, . maintenant 
curé à LaSalle. Nous espérons 
qu'il reviendra souvent nous 
visiter. Se 
* 

M. D'Auteuil, en voya- 
ge d re. s'arrêta un pétr à 
Laurier, malgré ses niombreu- 
ses occupations. 1 sut rious 
procurer beaucoup d'agrément 
par ses”dètlamalions qui hous 
laissent dans l'admiration d'un 
si gr and talent, x 

+ *# A, 

Les nes de notre église 
hvancént rapidement. 
sera agréable d'assister main- 
tenant aux “offices éne plus]! 
grand, nombre ét sang se ‘trop 
serrer, 1 

* CAE NE SE UE À 

Les inac hinpes-à battre ‘ nt 
en grand mouvement. Ceci veut 
are Lu tous sont bien, occui- 


Ld 1 


términa par la bénédiction du |. 


nous | 


Le nouveaux co-. 


nombreux colons ont 


La comp: ighie : Inte rior vient | 


_leveur-de pareils sentiments.-Hs 


I nous! 


minuèra de 25, 
à 5 pour coeur. Je’ coût de votre ‘ 
fhautlage et voué donnera double 
de chaleur donnée par les clefs or- 
d'aaires. Vous dre nn tgal. ré- 
isuitat avec bois | bitumeux 
‘ou ünthraëite, Vous pouveg vous - 
“servr.de cel'apparèil pyur poële de 
cuisine, pour “Tortue”, pour four- 
» À air chaton à vapeur. Il 
s protégeræ aussi contre le feu 
dañs les tuyaux 
. Nous pouvons vous fournir 
AA ines de 


es 
témeignages, de per- 


dé dt ipoadit : 
A vous de vous convaincre im- 
médiatefdont en vous, propernnt pa: 


; s YA ser 
r froide, 
‘Le prix eat motéré. Si vous n ve. 
tes pas satisfait, nous vous retnet- 
:frons votre” argent, 


ag: ATV _. 


6 pouces x 18 pouces. .:.....:$1.50 . 
7 pouces x: 18 pouces......... $1.60 
8 pes x 18 pes (galvanisé)... .$1.70 
ë Mode d' usage envoyé ‘ avec la 


commande. "N'importe quellè gran- 


deur de tuyau dr comyande, 
Mn 4 vous 


D. SEGUIN 


* Représentant canadien- français 
dr Pit A Lutte vhs ñ 
$ ?. + 


näde” vien d'e ouxrir: une :sUC- 
cursale ici. H est malheureux 
que les nôtres ne se soient pas 
hatés -un-peu, plus, ‘depuis: un 
æn prés que nous Îles demah- 
dois. PE + E 
7 * * ® 
[M Grabeoptieiens au 
ier le 5, septembre, vendredi, 
pour 's'oceliper de sa profes- 
sion: [l examine fes yeux ‘et 
vend, des, verres de tous prix. 
Avis à ecux qui désirent s'en 
procurer, M. Grob sexa | ici par. 
le train du matin. 
+ x: ; 
-Nos diplomates n'onl pas 
beaucouprdefeæton. Ts sentent 
le moment ren ee ils de- 


LR, * 


pour un an! ŒÆt y en a tant qui 


‘pas “encore de maîtresse. Les]. 
R lasses s'ouvriront un peu pus 
tard, sad 


——— 242 2 — — 


SAINT-MALO 


»- 
Comme l'an: der rnier, des cen- 
taines de peélerins sont venus 
de-tous Îles koins du-diocèse-de 
« |Saint-Boniface, à la frotte de 
[Notre-Dame 
|Malo. faire 
Temps idéal, 


de Lourdes, à .St- 
leur  pélerinage. 
fête splendide 


Un cordiat-merct est offert dans le-eudre-boisé-et- ravissant 


qui environne el grotte et la 
|gracicusé chi ipelle. “Que c'est 
|bcau, s'écriuit un témoin: on 
se croirait au ciel!” Combien 
{d’autres ont senti , dans leur 


4 sont vraiment heureux ceux qui 


de nos fêles chrétiennes. 

La solennilé de la grand’mes- 

les. chants lilurgiques, les 

RE: res unis au souffle. des 
vents, du: bruissément des 
feuilles, du murmure des eaux: 
foules ces voix ne 
former qu'un seul concert pour 
adorer le Créateur et vénérer 
sa divine Mire.. 

L'éloquent prédicateur avait 
un cadre supcrhe pour émou- 
voir et toucher les coeurs; aus- 
si sa voix forte, sympathique, 
chaude; animée, a fait .cotler 
plus d'uné larme ‘de joie et de 
sonhHeur.au récit merveilleux 
des événements suritaturels de 
ourdes ; témoignage sa fecti- 
Fe et indubitable de la protec: 
tion de la Vierge. Immaculée 
per les chrétfens et l'E “glise de 
ésüs-Christ. Suave et coriso- 
lante pensée pour les dévôts de 
Marie. ; 

Réjouissant et: inoubliable. 
souvehir que cette: fète trop tôt 
passée! 

* Les chants de la messe, des 
|Yépres et di salut urént admi- 
rablement . exécutés par ‘les 
jchantres: él. jeunes filles . de la 
paroisse. . 

Les offices furent SOIR à 
Ja grand'nfesse, «êpres él'salut 
par M. l'abbé L. de G.' Bélanger, 
|curé de Transeona. 
Assistaient:-e.R,P, LeGuvas- 


"  Tirénee, prédicateur, qui a véri- pe 
! La ‘Standard Bank, of Ca-"t 


tablement saptivé son auditoi: 


asus de sd 


vront retourner au Collège et. 
au Couvent. ‘Remontez votre 
Courag, mes: enfants, et cela 


aiment et goütent le spectacle 


‘sémiblent 


à del Lägers …...........": js Manitoba on. # à, 
“Sags” . . TRS A Tomates, taxe. panier. L 
de “ ne à Piments. Lo gégier . : 46 
de}. Moutons— | Choux-fleur.… L deasaine. Nr 
osiers, Agveaux ARTE ao à CIE Farine, FER : 
Mirault | Moutons ..:.! DAS A  ) à h ind à | gouvar 5 Dhs À 
Vaches.— ._talaComptänt date, marchands . ta. 
De choix .... $s-?5 à £%50, fle LA ville. & M 
PPT ...8650 à #1.50 | Ë # 
Five Roses. Sar de 'ésirres. . 


Saint-Josép 
Frère La 
précieux 
au chovyr 
i Due X# 
se sou 
l'ont vi 


Lterbursice le 
qui apporta le 
rs de sa voix 


ame de Lourdes 
c des pèlerins œui 


Ùn feat 


(4 s'entendre et savoir ce 

che ‘agit. .Un jeune enfant 
pieux: bien. doué au point de 
vue physic ue et intellectuel, en- 
vie lébonheur de ceux qui ces 
jours-1 quitteront leur famille 
pour ‘aller: entreprendre ou 
poursuivre leur cours d'étude 
au Petit Séminaire, Plus d’ 
ne fois l'idée ‘de devenir “prêtre 
ur jour lui.est venue à Fesprit. 
Il aime à s'y arrêter, Mais biert- 
tôt, comme se rcprenant su: 
même, il He tarde’ pus à écartèr 
cette: pe nsé & et à se traiter de 
réveur: “Moi, faire un cours 
d'étude} Moi devenir prètre! 
Ca: n'est pus pour ‘moi, je suis 
trop pauvre.” à 

Neuf fois au moins sur dix 
ce cher enfant se: trompe. S'il 
savait combien il y'a d'âmes 
gé nereuses qui sont anxie uses 
de contribuer à l'éducation d’un 
futur: prêtre, il commencerait 


par prier. pour pouyoir trouver 
un bienfaiteur Puis il ferait. 
part de son désir à son: confese 
seur, à son curé et à ses. par 
rents.. H demandergit à ds 
derniers de, faire leur prêt .&é- 
néreusbme ni, et discrètement 
il pourait tendre La main .à 
droile el à gauche. Le succés, 
ne manquerail pas de couron- 
ner pareilles démarches. 

Quand on est assez riche pour 
désiret devenir prêtre, on n'est 
jamais assez pauvre pour ne 
pouvoir pas réaliser son-noble 
dessein. 


so Je Le suis. 
ARR ARR rs 
RTE RE ETS RDA 
| |  caïTE DÙ. GRAIN | 
; 1 
FEAR + 


Cote fournis par le Comptoir Agricols 


LUNDI, LE 1 SEPTEMBRE 
BLE 
No 4 Nofd déchargé .......... $2.15 
No 2 Nord déchargé .......... 2,12 
No 3 Nord déchärgé......:.:.. 2.08 
No 4 Spécial ,:,::.::.,.,,4464, 2.02 
NOIR ET TSI TNT MINT 1:91 
No 6péelal:.;.::.,615 6217866 1:81 
Track :,.,,,6:,. dE 1, 215 
Rejeté No 1.. ge 2.94 
Rejeté No 2.:.... Res OT: 
Rejeté No-3....... RCE 1.26 
si 11 SP US SANPOT NE .2,06 
un 10 A «1 '0N JON DIT SPL FO 2.03 
LOMME IND See ru, rie 1.99 
L“Screenings”. La tonne ,..... +1.00 
: AVOINE 
2-C. W. déchargé ....2.....,.$.895, 
La CR. QE RER." MAD PTT ARR AIRES PRET ER BB, 
Fourrage, : Extra Né 4 ,:::.;5 8813 
Fourrage. 1... ETES T OT .. 677 
Fourrage æ ..,,::.:.. .+\ 84% 
ORGE 
Na:8-C: W. 2" .7...$m34 
Re dt trees pes 1,39- 
Li PS PT: SÉPREURRRE RRE ; 1.231 
Fourrage ï 1 123% 
LIN 
| No 1 C. W., déchargé ri $5.30 
LAN AN LRO tx] 
SEIQLE re Tr ere 
KE PARA A ES DOS EE Le | 


“Déchargé” veut dire déchar S " # 
lévateur terminus à Fort'William et 
Port Arthur. :. . 

La cote pour le grain “tougti”, “re. 
jeté”, “smutty'”” est pour ce grain dé- 


chargé. L 
PRE AE RE. 

BETAIL. 
‘LUNDI, LE 1 SEPTEMBRE 
‘uGteers."— FRERE EE 
Excellent .. .$10,50; à $f2.04 
Bons -:...:.-, PR er $9.00 ‘à $10,00 
Moyens ,,.....:: PORN TT: $7:00 à $8.60 

“Feeders” et Pharare® — 

De choix. lourds .. .$9,50 à $10.50 
Dé'thoix, Légers -...…,. 56.09 à $7.50 
dt POI VIP OUT 


$0.00 à #7.50 
“Bulle”, — EN 


Excellents ,..:::,,:... 86.75: à ,$7,50 
ons. 1: de RAR EUR CEE 56.00 à.$6.50 
“Ordinaires ‘..,:.,, ie 6. 00 à 5.50 
“Oren.”"— 3 
De COLE ,,:,..,5: ‘8 25 à ss 00 
OR ur cer oi 257.25 à F7.7ü 
Moyen: ,...4,:.;:. Ponte HA [$6, 90 à $7.00 
Taures— Rs ft 
Excelletes TE TID 530 55.06 à $10.00 
De choix .:.:.,.:./,:.. $6.75 à $5.00 
Veaux.— pl 


Légers, De choix a 
Lourds. De choix 
Cochons.— 


:1810.00 à ui 50 


.s 


Traie sad 


dei Midiahte e 


à 


Sopea 


Cenx qui encouragent les journaux catholiques f ont 
véritablement de l’apostolat 


-RENOUVELEZ VOTRE ABONNEMENT 


* 


. Messieurs, 


_ ! Ci-inclus $2.00 pour renouveler mon bonnement 
à la “Liberté”. 


LA 


West Canada Publishing 6. Ltd. 


De ‘Five Roses, 3 ve 49 livres 


_LPuni.y..! sncs de.49 Uv 
-Pérhy.-4-sses do M ler 
oÿal Houseo}d.+Snc de | vs À 
“TRo si Household, ? sges de 49 
PRE Royal Hüousehold, 4'anés de 24... 
ed EAN Lôaf. Sac de #8 livres. 


at. ce: x 
Cartons :..:......... pu 80108! Mavic 1.eaf. : EE al une à 
Libres D -$"48 | | ne 2 A Hd à ) :#4.20: 
Beurre — SE + 
Crémerie. Au délatleur. ::....: 4 stl: DR RE Er à 
De ferme, Aux cultivateurs..…..:$ 42!" “< Son. Gr 
Légumes nouveaux. er pa" * Eat A æ ne, $40. 00 $t 50.00, 
Patates, Lot de 10 mifots. .$L. 20 1 ; (Domesttque, nn | Wainines) 2 
A'NaäYeta, ls divre .,...5..,.....1. $ .05 |“Midtand" No L NT ge did :...#1# 00 ‘ 
{ ‘arottes, la livre .....1....2,...8 08! “Midiand” No? ..:…. est. 81700 ” 
Betteraves, la Mvre .....,.: st mt “Red To”. Nos, iii PNR 824.00 
Oignons de Washington, la liv...$ "5! “Red Top" Ko LA des vs \r823.00 
HIS Vie mi: DEC PENPN RER CRETE $ 03! No } “Upland”: “:.. M DEREes cr An 
Petits pois verts, la livre ...... $ 05! No \o 2 ACmand ss mi 5.5. 880.00. 
Rhübarbe, la livre .…. $ 0216 | No 1 “Timothy” Jess SSSR OO | ‘e 
Céleri. Colombie-Angläise sus des 8-10 LNo vu “Timothy”... "5 ie $#5.00 © ’ 


v r 


{+ 


Winnipeg, Man. 


Collège de Saint-Boniface 


_ Dirigé par les Pères Jésuites 


Le 
3: 
Cours classique et cours commercial 
Prépare à toutes les carrières: sacerdoce; médecine, droit, etc: 
‘et conduit à. l'immatriculation et aux” degrés de bachelier, Prospectus 
et ‘ renselgnementé. k 
: : Révérenid Père Recteur, = 
; Collège des Jé ébuites, Saint: Bouiface, Manitoba. | 
Pa PRPRFFFTO LE ES 
‘Peaux "7 7 FOURRURES js « 
DOC UC | 
Si vous voulez beaucoup d'argent èt de promptes rerriaès 
pour vos fourrures, peaux et. votre laine, etc. expédiez- les à 
BRANDON, : Ë : 4 de. MANITOBA 
Demandez nos prix et nos étiquettes d'expédition 
. PAPE le dre ELLE EN E NL EN LL 1124 
Adre »#HSÈZ-VOUS À Ds quand à vous avez Fr de 
pièces pour répargtions ou d° pa AS pour votre 
machine. - 
L Nos prix sont Le sp ins bas ct- hôfre service est 
| irréprochable, “ne 
CONTANT FRERES Limitee 
48 RUE PRINCESS WINNIPEG, MAN. 
| COOPEEATIVE CANADIENNE & 
“k Corp Auriol, Limited” 
COURTIERS EN GRATTE 


VENTE DE TÉRRES 


“ 


La seule compagnie fréngaise ayant un siège Au 


BUREAUX: 800 apirice GRAIN XCHANGE 


ibog dt 06 


À sic ‘Grain RARE 
ASSURANOÉS 


À. 


RUE Hi à 


r 


4. fortes Rhidiéres botr conserVer[te à “treritetcinq brebis ets u 


DL 


\l Marchandises de pamitre qualité 


mipeg. 2 septern 
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ge 
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y 
| 

1 
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manage 
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L, 1: Ggieeft Cnez Wo0n: 
. UNION STOCK YARDS. , : 


LE BON. 
11 AVENUE FROVENCHER 

nr sons en 
|: VELEFHONZ MAIN -1998. ÈS 


ne = EE 


| Les.soins qu'il importe alors d 
LE prochaine saison ® 


w v— 


C'est en automne que se fait 
la Lutte, et commé l'état dans 
lequel se frouvent les brebis et 
le. bélier ‘à; cette époque % Un 
effet Tres marqué ser de nom: 
bre ‘des agneaux et sui la vi 
gueur -de ces ugneaux, c'est I 
moment qui délefniine le suc 


cès où l'insuccés de l'année suis lde 


Site troupeau ct mai 


vante. 
gre éten .madvais . état: dés 
dÿneaux seront peu nombreux 
et faibles: it en seragde méme 
si les Drebis sont 
et puresséuses | - 
pe . LU 
Seprage->Sévrez les agneaux 
deux mois environ avant ;que 
les brebis soient ‘remises au 
mâle. Donnez aux agnéaux des 
pâturages séparés. .ÏlLsera né} 


irop grasses 


.Cessmre de traire à fu _mmain 


deux. ou. trois fois’ les .brübis 


leurs -pis en bonétät. Ne lais- 
sez jamais les agneaux revenir 


--téter fleur jnère une fois "qu'ils 


eir ont été séparés, çur le lait 
qü'ils ne tirent pas ‘régulicre- 
ment leur fait du mal. 

Mise er condilion. On ap- 
pelle uinki le système qui con- 
siste à-donner aux brebis une 
rülions supplémentaire. avant 
l'acconplement. Si elles … ga- 


"* grent en.poids à cé moment ct 


qu'elles soient-très vigeureuses, 
elles auront plus-de chance d'é. 
tre fécondées à Fi première 
lutté: el de produire des 
agneaux plus nombreux et jHus 
-VIyoureux.. Sur les fermes de 
l'Ouest, les agneaux trouvent 
généralement à :£efte © époque 
une Abondance de nourriture 
sur le chatime. Si à cause du 
“manque de culture, du retard 
dans le  battage ou d'autres 
causes, il estimpossible de luis: 
ser les brebis courir sur le 
chaume, alors il. faudra 
fournie un pacage Suppléinen: 
taire. Dans tous Les Treun 
pacuge suecuTenñtSlehavette ou 
un regain. de trèfle foerprt beau: 
coup de bien; ear un: aliment 
succulent et tendre.de: çe gerire 
met les brebis ‘en. condition 
beicoup plus vite que le four- 
rage sec qu'elles. Irouvent-sur 
le chaume: ‘IH n'est, wnérale- 
ment pas necessaire de donner 
du grain, ais si le padage fait 


ATEN, IE Va MiCus en do 


ner que dé Jaisser 1és “brebis! 


maigrir 

Le bélier Ÿ le nez lo bélier 
séparé dés brebis à partir dn 
ler septembré jusqu'au : mo- 


ER EE Nonrrisstz= it 


bien pendant te temps, ‘afin 


qu'il soit en'bon étät air mo-! 


ment de kr lutte: Ne le. sur- 
chargéz pas de gras au-point de 
ke.rendre paresseux 


LES SOINS ‘À DONNER 
AUX POULAINS 


* 4 : RES 
L'élevage des chevaux bst'en 
train de devenir vraiment ‘ré- 


. Nhumérateur; la ,démande for- 


miduble des puvs d'Edropx ü 
déjà provoqué Tin hausse. de 
30 p:6, depuis le printemps, ot 
il est probable qu 
ou trois’ ans, les bons chevaux 
‘de trait sè vendront 100 l'uni 


té et méme plus. 


LL est aujourd'hui. bien ve- 


reORAU-que.-poyr clever:de bons 


à 


-chevaux, il faut utilisèr des rés 
products urs de valeur 

: 
uñg s“hose qui est cncore trop 
négligeée, cest le som à donner 
et ee ee 
L'pour :cettx ‘qui 


Soulagenjen 
ess Lu dépres- 


sont 


Gppresst #7. 


sion physiqué et ntentale vient 


4. 


. font le svstème nerveux mieux !poulain continue sa 


ordinairement du manvaisétat 
du foie t À ie l'estomac, car lors” 
ue ces organes fonctionnent 
ihul, tout le.rt ste. di l'organis- 
ame est atteint: Essavez:les-Pi- 
Jules Vegélales de Pürmetce. 
Ellés sedulent la digestion, ré- 


que n'importé'quelle. uutre :pi- 


bré 1919 


Faites dé l'élevage 
- De la culture mixte‘ 


vous roulez sgmemer voire thoupesa : si vous laut des jécees snimaus : “'Ù docs | 


.écrives où. 


‘membie français du Wini 


Téléphobes. Mais 5452141 


Etal de boucher ét Epiceries 


leur’ 


lenez-le| 


ditns di A 


Mais | 


Soyez Sages 


ke SRG FT Ï 
bec SAIN SONIFACE, MAN. ! 
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_ .SAINT-RONIFACE, MAN. | 
schetons les produffs d la ferme—Une | 


roilroitée 


\ :. * E MOLLOT:, Gérant 


EP 


, 


de leur donner pour la 


+ 


len-bon état prospère et modéré- 
Il estbon de. don” 


|ment gras. 
[ner un peu de grain à cetle épo- 
[que en plus du pacage.: Un mé 

ange et d'avoine con- 
Lange -de-ser.et d'a jrie à: 


vient très bien. 
[Le meilleur moyen de fécon- 
[der un troupeau de-brebis … 

tenir le bélier séparé et: de 
\ne le Taisser avec Je troupeat 
Nttuné heùre -par jour énviren. 
| Surveiez-le pendant ce temps, 
ne le laissez Tüttèr ehaque bre- 
bis qu'une seule fois et. tenez 
fnote: de chaque, aceouplement, 
CEependauntdans l'Ouest, avec lé 
Ur: ce sont Jà-des précautions 
(bien difficiles à prendre, et on 
‘sétu obligé de laisser de, bélier 
Javce Je troppeau. On -peëtnet- 


{tre.-un:BéKér adulte pour tren- 


agneau bien: développé 
vingt à vingt-cinq ‘: - 
 L'estun bon système: que -de 
fi le poitrail du bélier 


poux 


uvec une maliéré qui nérqüera 
à chaque lutte, Si lon 


Lx brebi | 
change ïa couleur toutes -les 
trois semaines, on peut facilé- 
ment voir combien de brebis 
reviennent af mâle. 

Lasdate à laquelle les brebis 

doivent étre luttées dépend des 
conditions. dans lesquelles élles 
doivent agneler au printemps 
Une brebis imet bas cinq mois 
moins einq-jours à partir de la 
{date de la lutte! Si l'on met le 
[bélier avce le troupeaü vers le 
ler. novembre, on aura: ainsi 
dés agneaux x&rs les derniers 
jours de mars et le vouimence- 
ment d'avril. 


C'est une époque satisfaisan- 
îe sur la ferme ‘ordinaire, où 
l'on peut abriter les agneaux en 
cas de mauvais temps. Dans 
les’ circonstances ordinaires, il 
suffit de les ‘abriter sous un 
hangar à cette époque. Lorsque 
ies-moutons doivent agricler en 
plein air, ils ne sont prêts à la. 
lüitte.qüe vers le 1er décembre. 


Le lavage d'autonine Sans 
têtre aussi essentiel que le lava- 
ge dé printemps, le tavagc d'au- 
{tomne fait beaucoup de hien. Il 
|est possible que les tiques soient 
Lulors peu nombreux, maisils lé 
{deviendront si on les laisse se 
Hnultiplfer et ils causeront beau- 
[coup de souffrancé aux mou- 
[tons avant l’époque du Itvage 

du. -printémps. : Servez-vous 
[din lavage préparé, bien con- 


f° 


minque actuel de mainid'oeut 


Térés sep, vous poùrrez les empêcher de se des- : 


CONSERVATION. . ‘© 
DES LEGUMES. TUE ER 


“ ‘pommes de terre, 


ui 


SN 


Mosphère-frès-sèehe.-$Si l'airest sec, ils se con- du 


_- de dix jours à deux semaines. Elles poussent 
QE 140 : n FE Nes 
enñsuile plus vite. : On met alors les plantes ser» 
“rées Tnne contre l'autre däns la cave, soit dans 
la terre, dans des caisses, soit sur le plancher 


couleur claire comme on pourrait croire. | 


2 


de-la cave. Elles peuvent rester dans l'obscu- 
ilé totale, et cependant la rhübarbe'aura une 
: couleur rouge très attrayante, el non pas une 


Fr * 


‘La rhubarbe est prête à être employée au 

2° . + / n e | 
commencement de janvier ou‘vers la fin, sui- 
vant la température de la cave, 


"WT: MACOUX, 
Horticulteur du Dominion. 


ads. 


Si elle”est chaude el:si le sable 


est humide, les 
sse-mneltront.in in: - 


de sacs que l'on tient hümides et qui peuvent 
dispenser de l'emploi: du sable. 

Les choux se fanert rapidement dans urie 
cave. chaüde el.sèche. Tenez-les donc dehors 


fräis que possible sans geler. Lorsque l'air'est 
sécher!en enveloppant chaque pomnte séparé- 
ment dauis des journaux. 


modérément sèche, fraiche. el. bien venlilée. 


nez lé. sol huïide, mais les liges sèches, Faites* 
l'arrosage avecXoïin, de facon à ne pas mouiller 
le feuillage, ce qi ferait venir des mäladies. 
«Les oignons D, sont pas loujours tout à 
fait mürs quand on ks rentre, et dans céé élat 
ils se conservent très difficilement. Il faut les 
tenir très secs si on vei les conserver long- 
temps. Méme lorsqu'ils.soN bien mürs:'il faut 
les étaler èn une couche aus mince que pos- 
sible et fes:lenir dans un endrüit sec où il n'y 


false" 
Quelle est 


Deux ou trois 


u pas de:gelér, un grenier, par egemple. Sila lent mieux qu'un seul. 
quantité est considérable, mettez £s.dans des , nôir font également un aliment bon marché et 


caisses & claire-vbte, où la circu alionble l'aif 
esl bonne. Fe ï : : 

"Les citrouilles el les potirons moïsissent et 
pourrissent bien vite si on les tient dans un en- 
droit très frais Conservez-les dans un endroit 
Où là températuré ne descend pas au-dessous 
de 606 F7 Une chambre ‘vaut mieux 
cuve. SE 


la nourriture. 


Le forçage de 14 rhubarbe en hiver. 11 
est très facile de forcer de l& rhubarbe en hi- 


ENGRAISSEMENT 
EN EPINETTE. 
Qü'est-ce. que c'est? C'est la méthode qui 
consiste à tenir lés volailles dañs de pelites'ca- 
ges pendant la dernière période d'engraisse- 
de tenir les légiimes fermes est de les recoubrif ” RE Le Li avant ae : ol ” ; AT . 
4 - ‘ Quels sont les avantages? Les oiseaux res- 
lent tranquilles, sous contrôle, et ne:gaspillent 
pas de chäir. Ils ne se durcissent pas les mus= 
cles-par des mouvements. inutiles. La viande 
aussi longtemps que possible en les protégeant * [ane dd ja provede de fintesage PAC QURE 
avec des feuilles, de la paille ou de la terre. * Pose Le FRANEUr Le nr 
Lorsqu'ils sont Tentrés nkcave, tenez-les aussi * d:le CN UE augmente 
seau enlierde 10 à 25 pou 
Comment fait-on l'épirelte?: On peut faire 
une épinette provisoire avec n'importe quelle 
caisse ‘d'emballage, il vaut.:mieux faire une 
Le céleri se conserve mieux dans une cave : bonne épinette qui durera. Les épinettes d'em- 
Fe ploi géhéral mesurent six pieds de long et seize 
l'oùrvôyez à ki circulation de l'air en tenant les pouces de large par vingt. pouces de haut, et 
liges séparément les unés'des autres au nioyen S9nt divisées en trois compartiments. 
dune latte ou d'un autre morceau de bois. Te- ,-#ont faites de lattes clouéés sur un cadre léger. | 
Ris Quelle sorte de vôlaille? On amélioré la 
chair de tous les oiseaux par ce procédé. Ce 
sont les cochets du type à toutes fins et des 
races lourdes qui donnent les meilleurs: résul- 


grains finemeñt moulus, mélangés avec du lait 
donrent les meilleures rations. L'avoire, l'or-t 
ge, RFblé d'Indé et 16 sarrasin sont louis bons. 


satjsfaisant,. Le lait, de préférence le lait sur 
ou le lait de béurré, est très bon en mélange. à 


-Autres points utiles. Ne nourrisséz pa 
oiseaux pendant vingt-quatre heures. er 
les mettré en cage, et ne leur. donnez ensuite 
qu'une! -que très peu à manger pendant plusieurs jours. 
Laissez:-les avoir faim pendant deux ou‘ trois 
jours, puis augmentez, graduellement jusqu'à 
ration complète. : Donrtez alors deux repas par 


de tout le poids 
a valeur de l'oi- 


cent. 


la meilleure nourritiFeŸ Les 


grains mélangés ensemble ba- 
Lé%.criblures de liséron 


nu, et plongez les moutons: en- 
[iérement-darnts Ja solution, 

| WC. McKilliéan, 

| Réyissour, ferme expérimentale 
s = dé Brandon, Man. 
de 


äux jeunes Poulains. 


I est admis par tous les éle- 


fveurs de-renom que-plus- un 
[antant est.jeune, plus il profite 
{deskaliments qu'on lui sert. En 
[d'autres fermes, il est beaucoup 
(plus facilé-et plus économique 
kde fairé un bon cheval en lui 
[donant des soins appropriés 
| dans Son jeune âge que d'atten- 
dré de.le traiter convenable- 
Lment seulément lorsqu'il sera 
en anèsure de travailler, c'est- 
l'Art l'âge de 215 ou 3 ans. 
Trop de poulains sont sevrés. 


| + : 
fprématurément-et duissés sur 
[un paifvre päturage en. atten- 


dant l'hivernement 
| l'avenir du jeune. cheval dé- 
Hit én grande partie des soins 
[qu'il reçoit durant'sa première 
LT à Par ci oO ETS EL D 

Maintenant que lès pâturages 
jrant rases et qu l'herbe a per- 
jdu. Béaucoup dé sa susculènce, 
il est à propos de donner à la 
jument et-au. poulain un sup: 
Plément: de. ‘nourriture sous 


Hforme-de-grain et de: moulées. 
{Car lé: lait, de 4a mère ne suf-| 


fit plus et -convient ‘que Je 
croissan: 
(ce et $e 


résultats al fau 


verbes vottets-d'oir-tes tiges dotvent -s0rtir Jour, juste asse 
. SRRIVENT 


agl.emmagasiné la nourriture nécessaire pen< laissent rien. : 


dant la saison précédente... H est donc inutile 
de les planter. dans là terre pôur les forcer. 
Cependant, la ferre est peüt-être le milieu le 
plis convenable: car pour obtenir les meilleurs 

l que léS Facines sotent tenues 
humides: ,..: PEN à : 

Onarrache les plantes juste ‘avant l'hiver, 
abant de les mettre dans la cave: on les laisse. 
à la surface du sol jusqu'à ce qu'elles aient gelé 
dur. 1lest bon de’les laisser exposées à ka gelée - 


à but 


nn 


ss Æ& ARRET 
état: lors ‘dé Sa mise en hiver- | ge, de deux mois à le 
nemeéht, éar le premier ‘hiver! ; 
est toujours une période assez|de sa, mère, mäis en lui don- 
critique pour le ,pauldin mal [nant un peu dé grain s’il en a à 
préparé. 11 faut le préparer !$a disposition. &i l'on sert à la 


préparer, 
non-pas en séparant le poulais 


graduellement et comnrencér | jument une portion dans une 
méme avant le sevrage: | boite ‘assez rapprochée de ter: 


tre pour que .le jeune animal 
}puisse l’atteindre, il développe 
| ra vite le, goût pour cette nour-. 
\rityre. : Le 

Ainsi, malgré le peu ü'herbe 
que fourniront les pâturages, le 
Ponant continuera à se -dév®e- 
et d'autres maladies- de l'été|lopper normalement: Le pou- 
qui aurhient survécu .: s'ils) lain nourri de cette manière est 
avaient eu recours au bôn re-lfäcilement.sevréyil fera peu de 
mède. Si vous ävez unesatta-l tas de la séparation de sa mé- 
que ne"tardez pas-à vous pro- |! nr: + 
curer ung.bouteifl: du Crdial}8er; il n'y aura aucun arrét 


Malgré qu'on ñë& floit pas fai- 


re ler sevrage avant l'âgé de 5 
mois, on Coînmencera vers Fà- 


à ————  — — nn  — — she : 
Beaucoup de personnes meu- 
rent chaque année du choléra 


4 « 12 î 1] » 2 2° 
ontre Dysenterie du docteur | dans Sa croissance.. Avant d'é-f 
tre sevré, le poulain doit- être 


JL D, Kellogg;-le réntéde qui nerf ON 
faillit jamais. Ceux qui l'ont sobiué 
che. ? 


à boire de l'eau frai- 


“ 


= à chaque repas pour qu'its ne 
Nelloyez après 
tout ce qui reste dansLauge.. Saupoudrez les 
-aiseauæ avec de la poudre à poux avant dé 
. commencer él encore une fois avant de les tuer. 
Tue en saignant par la bouche, en percant!la 
cervelle. Plumez, séchez et refroidissez avant: 
d'emballter, Ecrivez à la ferme expérimentale 
pour demander le bulletin No 88, pour renset- 
gnements plus détaillés. S 
a ; 


re, étant déjà’ habitué à man-: 


| développement. 


A l 


f 


périodes les 


lus’ critiques ! 
le ,déyelo jo 


‘dans, pement. des 
igieaux. Les agneaux qui sont, 
hien”‘hourris se forment, plus 


e Fur A 


. Un bon systé- 
me est d’avoir un petit: enclos! 
d'unwu deux acres, de: préfé- | 
rence près des bâtiments de lu! 
fermé pour les agneaux. - On 
ut semer. sur ce chanip. une 
rbe cultivée:comme le brome 
ou le ray-grass èt se servir. du 
regain comme pâturage. \Dans 
ce cas, il est nécessaire de fau-| 


PATURAGES 
ANT Ce qu'ils doivent être pour les agnea AUX et les porcsiets. 
Vpn L'époque du sevrage e$t une coupe, 


un plus grand ün 


D'AUTOMNE 


A 


cre de fourrage vert. 

Porces. — Pour les pates d'u 
tomné, les-pores à demi-déve- 
loôppés et leg truies. portières 
pacage d'automne est n 
ne pour ‘réduire les frais: 

‘alimentation. La 1 
donne une abondance de four- 
rage pendant les 
d'automne. Sur 
le bromé vient en aide vérs la” 
fin de la saison et le svigte semé 
J0f-R5 automne foyrnit un pà- 

age à la fin de. l'automne: 
Les trois 


lantes peuvent êtré: 


7 torinés 1846 div. à lue 


navette 


remiers, mois : 


és sols légers. 


Reg 


| En 


0 


, 


200 
\ 


: 


se 0] 


- 


chaque repas 


{ - :"" F,C.ELFORD, 
; Aviculteur «lu Dominion. 


— À 
de prémière importance. Donc. 


il faut choisir les fourrages pro- 
pres à& les produire. * Parmi les 
concentrés nous ‘ayons-le son 
de blé qui est riche en matiere 
azotée, élément nécessaire : 
développement. des muscles, et 
en acide phosphorique, élément 


indispensable à la formation | 
dune charpente ‘osséuse sotide® 


Toutes les légumineuses, tel- 
les que: trèfle, luzerne, lentille, 
sont riches en chaux, le princi- 


pal composé des o$, Qu'on ne 


néglige pas dé conserver une 
bonne quantité de ces alimbnts 
pour hiverner les poulains. 

a J-J. Gautreau, B.S.A., 


Instrücteur en élevage. 


… Quelle: différence entre une 


! Bureaux: Main 718 


+ J À 


et 


COUVENT ST-JOSEPH, STOCKHOLM, SASK, : 


— TELEP « 
CASIER POSTAL 179 *: 


CHARETTE 
ST-BONIFACE, MAN. 


.‘ PLOMBERIE POUR LA VILLE ET LA CAMPAGNE 
CHAUFFAGE À EAU CHAUDE, VAPEUR, AÏR CHAUD 7 


NES —ÆRésidence: Main 4199 : 
L'u2: 


cher:le for de bonne heure | cultivées. ans un même petit  ‘ * 
pour que Je régaïñ puisse don-| champ. Une petite parcelle d'a- _ ‘ 
ner un bon pacage. : Si les | Yoine-et-de pois mûrs prépa- 
agneaux ont en outre un peu! rera vite les jeunes pores" N Ha? j 
d'avoine mûre non , récoltée,! l'arrivée des temps froids. L'g- - 
qu'ils peuvent -manger,sur pie] voine choisie pour cet emploi 

- [ce, ils profiteront bien. doit être une variété à paille Hs 

Une parcelle de navette est [ courte et on devra employer, 
aussi très utile, car elle fournit! beaucoup de grain pour obtenir 
une grosse quantité de fourra-| une levéé-épaisse. L'époque des. 
ge succulent. On.peut faire pâ-! semailles du grain dépendra du  - 
turer cette navette sur place ou! moment où l'on ä besoin de pà- 
Ja, couper: tous les jours. Les! turage: on sème généralement 
“dèux nréthodes ont été essayées | vers la fin de mai-ou aw com- 
à la station de Scott la saison, mencement de juin... = 
dernière, ‘Une parcelle de na-| M. J. Tiriline, LA 
vetfe Essex ‘a donné, dans la Régisseur intérimaire de la sta- 
saison sèche 1917, eñ ure seule! . tion exp: de-Seott, Sask.' 
Occupations de l'ex-Kaiser pour tenter de Supprimer la ré- | 
en Hollande volte des Monténégrins. | 
er ! $ Pin eg Mere tra re- ‘ 
: Be ane .  [nouveler avec plus de-violence. 
Amerongen, 27. — L'ancien ue jamais les'troubles des Bal- : 
ti air Guillaume-d'Attema: anse déclaré un personnage 
PA à 0 Arai es Het bien renseigné-à. un représen- 
l PE Jor.Brüno Rrauff,! tant de ja Presse Associée, 
à Berlin, PRIT -VOIr à.2es finan- Les Monténégrins ‘ont .coupé : 
ces et aussi pour conférer avec | Je chemin de fer entre-Virpazar “ 
le .&ouvernement allemand au et Antivari sur la côte. à 
sujet d'un déménagement de: Les Serbes FR 
meubles de son châjeay. alle- f n d Re reçu des ren- 
mand dont il désirerait_.oxner| "9718 mais les dépêches annon- 
sa noufelle résidence, Ja mai-[ Cent qu'ils ne remportent pas . 
Son-de Doorn. "Er. «| de sUéces dans leur tentative, : f 
. 1 y a eu peu de visiteurs ré-| d'écräser la révolution. On dit 
PS re ina ne hene que le”jatriotisme des Monté- 
k F -mpereur, mais if ae DT nn à at 
y a une procession continuelle | "°8TIns est chaufré À blanc: et : 
d'officiers allemands et d'autres| 4u€ leur ‘animosité envers les. 
personnes à Wicrengen, où de-| Serbes ne fait que s'accroitre. 
Late Frederick Guillaume, | du ge TEA j 
ancien prince héritier. On à ‘ RAR 
mande que Frederick Guillau- iron de ge 
me et sen père. :se tiennent la Talsnt fondre de ] rad 
continuellement au courant des prise aa Din. dis SAS: AIOTS ON 
événements par des conversa- FRS EN OUR 
tions téléphoniques quasi-quo- {* 
tidiénnes.: ” 
ct 4-2 — — — : 
Etles|. Les Arméniens seront.ils 
:  abandonnés?. 
Paris, 274- Lés troupes bri- Poe D POLE 
fanniques partent de la région , 2616 
du Caucase depuis le 15 août. 
cl auront complétement abän- | 
donné les districts où ils assis- 
taignt les Arméniens, avant le Nous payons les prix les 
15 septémbre, d'après - Davis he De 
Arnold, de Providence, R..1. 7. ab : 
fidministräteur pour le comité  SENECA ROOT, BEURRE, 
de secours fiméFicain dûns l'est, * QEUFS, PEAUX, LAINE. 
À À 4 À , , E, 
qui à fait cette déclaration lors i ETC, ETC. - 
es se nr et de Paris à Lon- | ci : 
dres. Pendant son séjouf dans je 
la capitale br taenique. il a in- épi clans train futé x 
tervieWé le vicomte Pool, sous- D no onde on i 
secrétaire de là Guerre qui lui RER RER = LE 
a dit que la Grande-Bretagne Nous payons: les 
trouvait impossible de mainte- 

Fe nir ses mé 4 en Arménie à oeufs 48 à 50 le . : 
moins que les Etats-Unis ne er , ÿ 
onu d'envoyer dés for- —beurre -48 et plus. = 
ces pour les-relever avant deux ' 
‘ou trois mois. Magasin à: rayons 
(ps e 1335 Avenue Provencher, 

Violente reprise des troubles bou rte as am de 
"des Balkans — he SAME BONIACE Man: - 
Londres, 28. — La bataille a à Der RSS 
commencé partout au Monté- NC | 
négro et tout le pays est en état|] Aa A4 * 
de révolution, Telle est la nou- ù Ù = ns 
velle donnée par les depêches NI "* 
qui viennent d'être reçues ici. BLANCHE 
La-siluation est.extrémement ; 
sérieuse et les Serbes emploient rep nretes . 
des mesures très énergiques 
© . 
— at Priv 
- 7 SOUS LA DIRECTION DES SOEURS CARMELITES \ 
eme Stoékholm, Säsk, es ï 
TA E Les élèves, de même. que les VYeunes filles qui veulent entrer dans ; 
au y Ni respectueusement priées de faire parvenir lsûr, demande < 
’ a ‘ 4 4 . e 
er REV. SOEUR SUPERIÈURE, SOEURS CARMELITES, : 
k Eu  — 


he eles sont -bhon-adrehe ment us Apidement, qu'il triomphe abso-| Chez l'espèce chéyaliné, tes|ble? — Uné pendule marquel} CORNICHES Er MENTILATIONAT TOUS TRAVAUX EN VOLE, Je 
sunples, efficaces; leurs effets! Il est de première importan- ument de la douleur et de Ta /Miuüstles bién déve loppés ef ün les heures, uhe personne 'aima- No TE A; ISFACTIQ M mod à 
sont durables" ;jce que le poulain sçit n bon] maladie, +." : squelelte de bonne qualité sont ‘ble les fait oublier. ; a S ç 2 
; k ni LM Rs ie fe 4 RS RARE RO ATEN PA NE ü " # ; 78 # él < n 
0 dl F Vire ; à * / . ie = : 
, s pi ° ' ‘ E ps 
; #, à Fr! Fr des L n LE 1 AB a Lu 


développe mormale: | employé déclarent qu'il agit ra: pendule et uñe personne aima-[[l: : .  COUVERTURES EN TOLE'ET EN‘GRAVIER 


exception de ccux alice “+ Se Mn DUREE à 
be Pre in Aiqé 8 Là On avance qu'il y a eu er-|. 
V@lle, d'être reur, heureusement; mais. 
[la loyale Toronto, c'est humi- 
liant. On allègue 
ayant rempli les salles de ] 
niversité, les gardiens, de peur 
de devenir incapables de con- 
|trôler la foule, fermérent des 
rtes principales 
Hs. étaient. soi 
l'imbressiorf, sans doute que le 
princè passerait par la porté de 


3 outh 
més cepéndan 


tait abandonnée est que 
4" soht actuclleg 


don va rendre vacants 
ntiers: maritimes - ‘qui 
it être gmployés 
lion de navires 
I ya: une. gr 
pour de ‘nouveaux na- 
-commerce et le travail 
Hé construction emploiera 
wrobablement tous les ouvriers! 
ibérés par le chômage dans les 
uerre. D'après 
ÿ Record, le tra- 
sûr les navires 


: de|sur une cliaise il se jeta dans|s 
islle ‘vide. Renaud'était âgé de 


rsque le prince.et sa suite: 
H arrivérent devant 
‘chantiers dé rincipales, ils les trouvérent 
le Glasgew Dai 
après! v4il abandÿnné 
qu'ilséralde guerre est év 
continucr. 909 de livres sterling. 


quelqûes minutes crier du d 
hors pour faire savoir aux cer- 
‘lbères qué c'était Je 
voulait entrer, . 

- On peut facilement s'imagi- 
ner si les personnes de la sufte 
. [du prince eurent le visage long. 
Le prince prit bien cependant 
cette déconvenue. 
anärchistes seront ban- 
nis de l’Australié 


princé qui 


Tué en remettant en place 


it ;' Le procès des traitres en . 
:. une Courroie, : 


#12.666,352.03 pour l'année fi- 


Wim. .Joncé,!. 
pére, un fermier vivant à trois 
inilles àu sutLouvst de. Ssvan 
Lake, a étC "tué en tentant dé 
remettre "&n place la courroie : 
de transmission de sa batteuse. 
['essaya de-parfaire 

. Lion sans interrompre-le mou! 
-. vement de là machine, 
Un bras arraché et recüt 
:: fractures au érâne. Le docteur 
Rücañ fut-immédiatement man- 
dé sur les Héux, mais ilne put | 
rien’ faire pour la malÿgeureuse ! Qù 
victime qui .e 
MAMNCS  GDrCE | 
Re 


000 de Livres de tabac 


Quieh, qui subit. actuellement 
son procès pour avoir commu- 
niqué avec l'énneimi ét-avoir 
fait des déhôoncjations contre la 
angiaise : Édith}{ : 


|garde-mylade donc de #295,221.02: " 


Melbourne, 28. — Le bill" 
amendé de l'Immigration | 
pourvoit à l'expulsion d'anar- 
chistes et Lanciens ennemis de 
l'empire a subi sa 
lecture dans la chambre des re- F 1 2. 
brésentants;”- Les membres ou-!M. d'Armon, avocat de l'âccu- ent cnsevelies les villes dé 
) sé, a demandé an ajournement |Pompei et d'Herculanum. Les 
du proces jusqu'à cé qué Îles 


1945 ‘par les Allemands, a été 
lintérrogé par la cour au sujet 
de ses’allées et venues durant 
L'époque entre juin et : icès de Georges Gaston Quien, de Naples, On sait que c'est au 
A la session deda cour d'hier, 
en a raconté son v 
‘ques | Sl-Quentin : Le 
Mara arriva le 7 
tarrivé:dans la capitale belge, 
-Quien décida de: traverser 
frontière ét de sé” feñdre en 
| Hollande;. ce qu'il 
faire. [se présenta à l'attaché 
militaire français à la Haye qui 
le. renvova en Belgique. 

I déclargu'i était retourné 
4A!en Belgique dans la nuit du 23 
{jui en compagnie d'un nom- 
É n der'Smiasson. Le len- 
i il fut arrêté par les Al- 
lônands. qui l'accusérent d'’a- 
voir voyagé sans passeport, e£il: 
fut gardé. en prison jusqu'à Va 
fin de juillet à Anvérs. 
mofehage fut mis en doute par | 
le présidepf..qn tribunal 
| trouve étrange qu'aucune pre 
mm NC 4'emprisonnement 

él que de phis-tes-Attemands | : 
ajeul. permis plus tard à Quien |! 
* retourner à Bruxelles, , 
© EL'accusé admit avoir +ù Mlle 
£-| Cavell le 26 juillet, après qu'il 
des! eut visité la dermeure de Mme 
du : -gouver nes-Bodart C es4 à cetté date, dit- 
ment el des ofliciers de la Era- [15 QWuh certain Jean Meas l'a- 
ternité dés Employés dé Che- 
ins de Fer, la gréve a paralysé 
tous les transports duns le sud 
el fe centre dela Califorme. 
Les.cheminots font la grève in-| 
dividucllemenit, 
une raison de leur conduite et 
en Gpposition 
s dircéteurs de leurs unions. 
C'est la plus-désestreus 
veiqu'ait connue la Californie. 


vriors s'opposaicrnt à là mesue 
gé contre.les ouvric 


duits, © On ‘sait que Quien ‘es 
accusé W'inteHigence avec. l'en- 
pémi et d'être celui qui a trahi 
Edith Cavell. L'avocat de l'ac- 
|cusé a cité les articles du traité 
en}de paix qui voient à ce que les 
autorités, | Allemands. accusés de crimes 
pendant Ja gucrre soient tra- 


se saisie de mo 


+ 


Un incendie ‘x! 
aujourd'hui 
labac qui se tr 
en.entrepôt dans une 
Pantin, près de Paris. 
Il est trés difficile d'oft 
Ce matin les. 
tunis de Paris faisaient la queue 
pour la distribution hebdonia: | 
daire du: tabac. 
pas pour tous: 


Montréal, 28.' 
croit les dires ‘des 
Montréal serait un grand cen- 
tre de distribution pour la mor- 
phine’ et:les autres drogues fa- 
tales qui font tant de victimes | 
ici, et dans toutes les grandes 
vilés du continent. 

Agissant. d'après .des 
mations particulières, hier soir, 
les constables spéciaux : Läro- 
heleau et Laframboise, 
*a_4, ont saisi vers 6 
ande quantité 


cé pour être jugés, . 
babi-| 4ema 


poursuite, a fat une requête 
{devant letribunal, demandant 
infor-!de renvoyer les objections -de 
Ha défense, déclarant que Quien 
n'était pas poursuivi comme 
complice inais comme coupable 
principal, 


Il n'y en éut! 
Immédiatement 
on forma tes-rangs ét l'on-alla ! 
marfester sur {es boulevards. 
Les vitrines de dejix dépôts de 
tabac furent brisées. 
ES 


La grève paralyse les che- 
! mins fle fer 


[heures 30, une 
e-morphine qué Fo 
res de #10,000, , É 
En même temps, les agenist 
awétaient tn Italien naturahsé 
sujet américain, nommé James 
Adessanudro ct une femme du 
nom d'Evangeline Laporté, 
Attentat contre l'église | 
- Notre-Dame ..: 


: À fs renvoyé les objections de M. 
/ San. Francisco, 27. 


pit des efforts terrogatoire de Quien. 
—. lonclionnaires Fate BST 
vail æecosté dans. lü rue. 
records ‘indiquent Meas comme! : 
un “lype à surveiller” et qu'on! 
le savait à l'emploi des 
mands; étant 
police de Br 
Mmé Bodart donna 
un paquet pour êtré donné à la 
inaison de Mme Machiel. Quien 
la qu'il eut exarñiné le-conte- 
nu de ce paquet, bien que du- 
t l'examen, préliminaire 
çüt admis qu'H connaissait que 
cô paquet contenait des cartes 
géographiques faisant connai- 
les roùtes à” 
+a paix Ceux qui voulaient s'évader dt 


Montréal, 28. —- En voulant 
empêcher un bandit-d'accom- 
plr ‘un forfait que 
croit être l'incendie de l'église 
{Notre-Danre, hier soir, Michel 
| Giroux, gardien de nuit, âgé de 
145 ans, à eu le crâne Tracturé èt 
reçu quatorze coupures-à la té- 
Jl est maintenant à l'hôpi- 
tal Notre-Dame et J’on:cdnsi- 
dèré soû état comme grave, 


uñ serviteur de la dé transport ferroviaire en Ca-|: 


cst paralysé aujourd'hui. Une 


90 jours de délai, puis la 


Washington, "2 
——hdustrieHe des Etats Lis dé- 
pend de:l’habilité du gouvérhé- 
mént à réduire-sensiblement lt 
coût. de la vie d'iéi 90 jours. . 

C'est la Timite qh'ont fixée les 
représentants des cinployés de 
* chemins de fer 


{naissance et RAD par un 
rsuite fit remarquer | CPÉTE, RATE ES 
“qéemre de ces cartes servit de 
| prinsipale preuve pour amener 
la condainnation de: Mme Bo- 
dart devant la cour-martiale al-! 
lemaäande, Expliquant cette con- 
tradiction, Quièn dit que le mé- 
anoire lui féiéigt défaut... 
dutribünal fit 


D'ici là ils ace 
du préside nt 


Québec, 26. -- Les remanie- 
tous | ments ministériels ont eu lieu 
Sir Lomer Gouin de- 
ient -simplenrent président-du Le 
conseil exécutif; M. Taschereau 
devient procureur” général et 
r passe au ministère 
res; 'M._J.-E. 
devienfministre de la colonisa- 
{tion; M. Athanase David, secré- 
{aire provinétial et M. Antoïne 
Galipeault ministre des 


Robillard, dr 
Saint-Jacques, 


Sie coût de lavie ne baisst 
pas, les 300,000 employés dont! remarquer que ‘ 
les chefs'ont-pris cette Wcision | ceux quyse.. trouvèrent 
se réservent le droit de déela:| Quien à” 
Us serdient: pro-|condamn : 
bablement ‘suivis par 2,500,000 ! Parti ceux mentionnés par le 
autres employés de chemins de Lprésidént se trouve le R. P. Bon- 
ant que Quien ai |qes ter 
| dait honnétement.lés soldat: 
s'évader, lei donn& une « 
de chémin de fer qui indiquait 
les dérniers changements faits 
ar les Allemands. 
e'R. P. Bonsteél fut arrêté 
ondamhé à dorize ans d'em 
oNnREMENt— — 

[fit déclaré qüe 


sinat du czar Nicolas et des'au- 
avec|ce matin tres membres de la famille im- 


rer lg grève s par les Allémands. 


| steel qui, croy 
- = te—— 

Le général Botha meurt 

subitement 


Preloria, Afrique du Sud,:2$. 

Le général Louis Botha! chef: 
"du cabinet et iministre ,de- l'a: 
griculture, est mort subitement 
à la suite d'une attaque d'in- [manda-à Mme Van Damne d'a 

? der à deux Jeungs-gens à se sou- 

ver ct que ceux-cf furent, diri:f 
ges-vers la frontière par Mme} e : 
Van Damne qui envoya aussit-— €hi 
Fune -aytre-femme! 'avec 
jcomme guide. 


11 :M. Clément 
PTI-!cien député de 


pour la ditision de Lanaudière: - 
. > ; 
” ss ; Ê £ g CES 1 one RE ik 
D era À Bagarre, pou ordinaire - |]e prince Ain 
Les Mennonites iraient én 
c Argeñtine 


Swift Current, Sask., 28 
Parce qu'ils he peuvent pas s 
soumettre aux réglements sco- 
laires de la Saskiilchewan et du 
Manitoba; les colenies imenno- 

. nites dé cés deux provinces ont 
l'intention d'aller s'établir | 
. Argentine. Leurs chefs croient 

que là ils: jouiraient de Ii 

<-berté-religieuse qu'on 

y. fuse au Cunada:: Déjà lodrx 

“ isentants ont 


individu fatalement | d& 
deux autres griève- 
Bataille au ré- 
volver dans un café hiér soir. 
[La querelle auraît. commencé 
par yne discussion sur les agis- 
sements dés représentants du 
douvernerient contretes viola-|. 
teurs dela loi de témpérance 
en temps ‘de’guerre.. 777 
# On a déclaré aujourd’hu 
9 Mandats d'arrestation 


eux |été tué 
: Tous trois fu-|bteésés 
rent arrèles ainsi que Mme Van/|imenf dans 
Damme, et au proces tous qua- 
ent cendainnés, 

ve. ' ‘ : de 
Le Prince devant des portes 
: “fermées . 


dans u 


bolchéviste, et huit soldals let-!mMndes au gouvernement anté: 
tons, entrèrent dans la chambre! ricain. On. demandera à ces qui ne sont pas nécessaires. 


0 Toronto, 27; Etre invité 
pere unesrmiversité vom F6] 
covoir 16 titre-le dovtéur'en lit-lrniént émis contre les proprié- | 
ire et en loi et:se trotivertaires de cafés èn co 
on arrivant eh face des portés |avec- la : loi ‘de 
fermées à double tour, surtüut Vingt 


demandé: à 


asseports jour chambre et: 


témpérance. 
“six'buveltes ont été, vi- 


soixante; 


re À moy cer | 
, x Ï de l'union 
dés pompiers de Montréal, : 
été trowvé dans sa tmaison, hier 
soir, pendu. Ïl avait fixé un ca- 
ble au plafond et en se tenant 


n 
on! 


Es pt ARTE =. tre " 
RAT Certes 
crets de la ps ale fo 
la rechitellé d éfracta es à 
la région de PAU où dit 
ar i, où, dit- 
n; des centaines d'insoumis à 
loï se sont réfugiés. Samedi 
es agents ont rapporté à Otta- 
wa le nem°d'un jeune: hotnme 
{qui avait averti un certain 
nombre d'insoumis de leur_ar- 
rivée. Une accusation  püre- 
meñt technique de contraven- 
tion à la police alors étant 
en fonction, sera portée éontre 
le jeune homme. , ° - 


taire de l'as 

lut une lettre”: 

pes et datée du:18 

39 uns. T] laisse quatre enfants|j 

dont le plus âgé est de 12 ans. 
À ne > ne v. 


Encore un surplus pour 


Québec, 26. — L'hon. W. G. 
Mitchell a déclaré aux bureayx 
du gouvernement hier que les 


partis.si les férmi 
un candidat, . =” 


+ 


recettes ordinaires pour la pro- es rie E F l'assemblée a décidé qu'on läis- 
vince de Québec avaient été de Nouvelte éruption du Vésuve | serait à une couvéntion de choi- 


nissant le 30*juin, 1919, et que 
les dépenses ordinaires .et ox- 
truordinaires pour la même 
>ériode avaient été de $12,371.- 
31.01. Le,;surplus des recettes 
ordinaires sur les dépenses or- 
dinaires, et extraordinaires ‘est 


d'entrer én éruption, Deux cou: | Ottawà. 


lages qui.sont ax pieds de cet- 


es Demande refisés te montagne. 


|. Paris, 26. Au début du pro-| Le Vésuve e6t à 13 kilomètres |. 


qui commençait aujoÿrd'hui,|Cours d'une éruption que  fu- 


OS Témarquabtes tarif aa 


furent cèlles de 1661, qui coûta 
la vie à 10,000 personnes, de 
1794, 1822, 1872 et 1906. _:_. :; 
L’éruption-d’avril,1906 a été 
la plus terrible dont l'histoire 
fasse mention depuis celle qui 
détruisit Pompe. L'éruption 


principaux accusés soient - {ra 


degré eéxceptionnellement vio- 
duils devant une Cour de justi-|lent, que deux dés manifesta- 


M. Wagner, avocat de la!et la larve. Pas de tremblement 


brûlants où asphyxiants. - 


nombre l’ascéhsion du volcan, 


| 
QE! 8.4 : » 14; U 
IL a fait aussi remarquer quetion d 


gné n'avait pas encore été rati-]. Malgré.le danger constant des 
Fe NP “»— * [Cruptions, une nombreuse po- 
“Le triblnal, à l'unanimité, a|pulation $e presse sur les pen- 


d’Armon el a commencé l'ih-Lautu | «con 
” _[fuent, en effdt, un sol très riche 
et les céréales et les vignes don- 


mt \ fs rés donné, quel que soit le résul- 
‘’Aniyiose dh RE nent des produüits abondantk.. tat, le vote est sans efïét et les 
Californie. TT Re : ;* fusiniers des-chemins de fer ont 
NRNOEME | Les ouvriers AGE maintenant une tuée question 
‘Los Angeles, 26. — Le service | - ÉeR e décider. 


lifornie du’sud jusqu'à Freno 

: sv ; .que:le gouvern 

au nord et jusqu'a Yuma à l'est,| que 1e 601 

QE [ne règlera les demandes d'aug- nl 15 riens 

grève qui à commencé jeudi! mentations de Salaires qu'apres| . Londrés, 26. 

soir_Jorsque les sétre-freins et : La les conditions économi ues | Geddes, ministre du 
| : À 


dent Wilgon sent ame hier, |: 


aigüilleurs ont déclaré le chô-|{u Pays seront revenues à leur [national et de la reconstruction, 
Te es avec ta té état normal. Le présidént-Wil--dans-un- discours LL ia pro- 
| | e 


ve des employés dela compa-|50n dit que cette politique sefa|noncé, à Basingsto ; 


gnie électrique Pacifique dont le suivie surtout en ce qui concer-| qu'on lui avait,appris que les 
L'assaillant, après avoir bat- service embrasse plusieurs vil: pe les employés de chemins de | États-Unis avaient peu souffert 
|tu Giroux, le laissa sans con- les, s’est rapidement répandue ES 

! e| parmi les émployés dans les| 


Lt 
Le massacre dés Romanofs 


Londres, 26. En récit que 
l'on dit authéntiqué de l’assas- 


“Nôus: devons remettre’. ces 

uestions, à plus tard, a dit M. 
Wilson, jusqu'à lce que nous 
puissions fairé des calculs en 
; ce qui regarde Jés gages et” le 
urg, le 17 juillet 1918, est|coût de Ta vie.” Fe 


ériale de Russie, à Tékaterin- recevront ‘de l'argent. 


tout citoÿen de faire quelque 
n attendant que l'on 


seront venduës un 


royale dans leur prison. .. . harmonieux et: intelligents! Aucklgné Geddes, de.se fier, sur 
Eve la srdres du commis-|soienf conclus, . MET les Eflts-Unis poür ävoir dés 
saire Kourouvspy; dit le narra-} déclaration ‘du président! vivres et des vêtements. L'Eu- 


teur, l’emp eus, inpére cé,| Wilson a été faite en. même rope_ doit se suffire à elle-mé- 

t'es grandes | temps que sa décision et celle me; pour cela, elle dot travail- 
uchesses Olga, Anastasie, Ta-|du directeur général Hines ont |ler ferme et sans relâche, Les. 
ni ét Xenia, avec le médecin! été prises au sujet des déman- Anglais doivent travailler à 
la cour, le. Dr Botkine et} des d'augmentation de salaires | augmentér: la ‘production dans 
trois serviteurs furent conduits! des employés de chemins : deltoutes les industries, La 


ne chambre àâu sous-sol: fer. Ces employés demandaient |duction du charbon à 


H x'y eut pas d'int atoire.|25 pour cent d'augmebtation. | considérablement, 
L'emperéur-p ft son duns | Cette décision s'applique aussi| Sir Geddes a annonce 

ses hrirs € que ” l'enfant, | aux milliers d'autres employés{éomité financier a été f rmé, 
malade, ne pouvait marcher, |de chemins de-fer qui sont à lalsous la présidenct de M. Lloyd 


Jourovsky, un autre * chef} veille de présenter leurs de- 


et fuèrent auséitôt tous les oe- gens 
à : 


parts à côups de revolver, : temporaire qui ajouterait |. 


a sentinellé, en entehdant | aux frais de transport. Londres, 26. Nr 
les coups, se pacs dis la! Cette décision du pfésident|Maitland, qu est chargé de le) peurs de ce remède prévient | 
0 


5 nze cadavres | Wilso 
baighant dans leur sang sur le Hiries 
LE? UE, sat aol 26 TEL ! k - Le AUTPE di : _ s 


; abus Hi 


des deux partis qu'il n'y ‘ait 
pas d'ôpposition entre les deux 
ers nomment 


Après lecture de cette lettée, 


sir un Candidat et les délégués 
Rome, 26. — Le Vésuve, quilont promis de rester fidèles à 
depuis un certain temps faisait |M. Mackenzie King et de suivre 
entendre des roulements  sou-|le programme du: parti tel que 
terrains, -et  prolongés, vien} | tracé à la convention libérale à 


rants de larve descendent les{ Dés praleurs ont ensuite éris, 
pentes. de ce volcan, L'éruption | des opinions diverses. sur : la 
- “[iKest cependant pas assez côn-| meilleure marche que le parti 
sidérable pour menacer les.vil-| pouvait suivre dans les coñdi- 

| ions actuelles; mais on a enfin 
décidé dé remettre à la  pro- 


Jsirait pas avoir comme adve 


mité de cent membres” qui re-|averti, dans un article au Lon 
présente les usiniers.. En. ré: | don imes, les manufacturier 
ponse à leur demande daug-|et-les commerçants anghais « 


cent, le gouvernement a deman- 


de 1906 n'a présenté. mais-à-tn h c'est-à-dirg,..d'un.. dans le commerce. ‘1 s'effray 
Me s PAÿ d'aug- | à la. pensée que Fallié de |: 
Le président-inté-| Grande-Bretagne, les Etats 
: : rimaire’ de la section des em- | Unis deviendraient un antago 
tions du volcanisme: la cendre ; ; Fe : 
” cend loyés de chemins de fer de la !nisteadans le commerce. If 
.. , . , . . 7 gr | . . 2. 
dé ferre hors de la région du Fê ération Américaine du Fra- | suggère, au contraire, que le E 
cratère, pas de raz de marée vail à dit qu'il communiquerail, deux. pays travaillent de con! 
9 a s » Srigi H $ nel «ar Cu À 
très peu de projections de gaz cette décision aux différentes | cért. 
Les touristes. font en. grand|Chemins de fer qui seront li-|qu Daily Mail dif que si on fai 
ascension facilitée par la créa- toner: ES vols au de pi k. ve 
pire route et d'un funi-[$ © DD MIERS INRIS UE PUR 


le-traité de paix avec l'AHema-|cukurce! 


:tions, on s'apercevra que - le 
| Etats-Unis ne sont pas les:scul 
-ä-exporter, Ainsi l'Apstrali 


més devaient: quittér leur tra- 
vail «pour obtenir que l'Admi- 
tés inférieures du Vésuve, Ies|"islration des chemins Quito 
hlluvions: v caniques .consti- étudie leurs demandes au ieu 
Et qe F d'une commission du Congrès. | l'arrivée de ces cargaisons « 
| grain, de laine et de viande. 


\rables de vivres en Angleterre 
ÎLes restrictions-sur les impor 


Comme ce projét a été aban- 


‘quelques mois, Les rues son 
Washington, 26. — Le prési4|.} 25 “. éhémins de fer et les navires 
bent MN it Le travail est le salut  !sont plus chargés. Ce qui 


Sir Auckland’ 


RNA de la guerre et qu'ils inonde- 
Le président Wilson a dit|raient de marchandises le mar-- 
‘est * sage-non;-plus!èhé anglais. Sir Geddes 
ôté de l'église, et par le-jar-|liers ef hier soir comprenait |4ue réalisable d'élever le tarif | pondu ‘que les Etats-Un 
dia de la rue Notre-Dame, en | tout le district jusqi'à Bakers- 
face de la Place d'Armes. % [field Californie. 
ent 4 Dr 2 | üé T — ; 


M. Gouin remane son 


des transparis pour permettre [aussi à court que les autres paÿs 
aux employés de chemin delet qu'ils s'inquiètent de l’ave- 
fer d'avoir un salaire plus”tle-| nir de leur commerce. L'échan-|: 
vé alors que là plus importante |ge éntre New-York et Londres 
question ést le retour à des prix| a pour résultat de : diminuer 
normauxs et ours {l'exportation des: Etats-Unis: 
On me dit que.les Etats-Unis 
vendent de grandes quantité de: 
marchandises à tous les pays. 
‘d'Europe, pour lesqüelles…. ils 


: | veut.dire que plis l'échange de 

contenu dañs un, rapport rédi-|. Le président a déclaré dans| l'argent se fera en faveur deë | d'hui vient justement  récom 
gé par un officier frantais, qui | un‘communiqué qu'il a envoyé! Etats-Unis, plus les : 
réste sous le couvert -de l'anot | au public que é'ést le devoir de 
nymiat, qui était en mission of- 
ficielle au sud de’la Russie. Ce | sacrifice l 
récit a été publié aujourd'hui puisse Féÿler ces questions. “Je 
par l'agence Reuter. [fais appel à me concitovens {élevé en Europe. C 

Le chroniqueur dit qu'il tient | de toutes les classes et c'esf leur | quoi l'Europe ne doit com 
son récit d'une sentinelle qui|devoir d’ajournes ces: conflits que sur elle-même, 
garda Jes membres dé la famille en atlendant que des accords 


|penser son admiräble conduit 
|Pendant Ja guërré,, Malgré les 
indmbjeux bombardements 164 


tions se feront en.leur défaveur, 
Ce qui Veut dire également-que 
Jes marchandièes, américaines 
prix très | 
est por- 


: “C'est une erreur, ajoute sir 


{libéré de la terrible s 
diminué 


de mettre de côté un avan-! Avertissements aux -négociants| don 


n et du directeur-général}dirèction du, département 
a été annoncée à: un eo- commerce avc, l'étranger, 


sui Fe | 


| 
| 


ve “é: : 


a 
CE 
Le ep: 
! vit 


sériptiôon-: crane, - 
exprima son contentement de, 
marche des choses puisqu'on s 
rendait aux demandes forme 
les dans la lpttre qu'il ava 
adresséé à l'exécutif de l'as 
ciation libérale le 18 août avar 
la convention dés fertaiers uni 
Danñs cetté lettre, qui fut pu 
bliée à la convention, M. Kin 
déclarait que les programme 
respectifs des deux partis” sf 
ressemblaient tellèment. qu’ 
eût été, contraire aux intérêt 
des deux partis qu'il.y eût of 
position entre le parti libér: 
et l'organisation des . fermier 
unis. S'il acceptait une nomi 
pation, disait M.'King, il ne dé 


saire -un représentant des fei 
miers unis, mais il laissait 14 
chose aux électeurs de: :æetl 
circonscription. AT 


TS 


[ 
SC préparer à faire face à: 
concurrence: étrangère: Le 


Le: correspondant financie 


une. enquête sur les exporta 


envoic des cargaisons considé 


lations seront levées-en Gra 
de-Bretagne, juste à temps pot 


La  Grandé-Bretagne : coml 
meénce aussi à exporter. L'acti{ 
vité est plus grande qu'il y : 


plys animées Les trains dd' 


dique que la Grande-Bretagrf® 
ne’ fait pas qu'importer, mai 
qu'elle exporté aussi, 
{ ED r 
_ Dévouement d’un évêque 
- récompensé 


Paris, 27: Parmi les noïmi- 
nations dans l'ordre de la -Lé: 

i L . AL -65-Frélève e 
core Je nom:de Mgr Alphonse 
Gabriel Foucault, évêque - de 
Saint-Drié. ù 
L& vénérable prélat — il : 
maintenant soixante-scize ans 
— est évêque de Saint-Dié de 
puis vingt-six ans. A élait curé 
de l'église Notre-Dame, à No- 
gent-le-Rotrou, quand il fu 
nommé à.cet évéehé, et il était 
alors l'un des plus. jeunes évé 
ques de France. Se 

La croix qu'il reçoit aujour 


riéns éf par canon dont eut: à}, 
souffrir Saint-Dié, qui camps”. 
parmi les villes de l'ést les plis 
éprouvées, Mgr Foueault n'a$ . 
jamais voulu quitter ses ädmid. , 
nistrés, prodiguant à tous lesl 
plus précieux encouraéments 

el -donnant l'exemgle du eou+ : 
rage ét-du dévouemMnt. 


re 


Triomphe de l'ast 


qui caractériée l'asthn 
uné grande chôse, imaid #e 
üncé encore beaucoup plis: 
de que d'être. protégé: 
toute attaque future du 
remède du doéteur 4, D. 
logg apporte non seuk mer 
prompt soulagement, mais 
ne-un rénouvelesment. 


| 


bn | 


‘La vague de mécontentemeat milli 

‘et de révolte qui . depuis ‘| Les Sgen 

- Sicurs mois agite les fra |intreuvables 
leurs d'Earope a fini par défer-! profitent de SL ri rh 
“Jer'sur l'Amérique, sur celle du | anormale De élever og y 


. Nord comme sur celle du Sud.* : dem 
Au Canada, les grêves sévissent à su sa net 
à l'état endertiique. Dans es raison les pau 
provinces de l'Ouest, an Mani-| @ 
toba notamment, elles ont revé- 
lu ün caractère de gravité ex-leo 

 ceptionnelli. Aux Erits: Unis. }q 
les semeuts de désordre ne rex: | 


- tent. pas non pl = ‘ossales. Le purs à 
bison, : révolution, nt veaux riches Là 
haine de chasses, te ue sont qu srès de 30909. Or dE, un hom- 
théori:s : enseignées chaque me n'est réputé riche que si 


Jour, dans toutés les lunmues ctl"vaut”, comme on dit, un mil- 
tous les dfalec de, par nombre |lion de doll, dr au moins.. Lx 


Sou- 
parait-i' 


rad ouvriers à 


ex De plus en plus l'Eglise catho- | 2Yi00 français “nrtaet, 
t}ique aux Etats-Unis ‘apparait, 


“cr daris Ta pars." 


sommier en 1917 a dongé, à son 


v." 


CEE : + . : _ 


Lou serrée isa ï “ an md CRT ' ÿ Aiten du à 


LA LIBERTE ne 


" 


us des 


En effèt, répoñdi 
de. sais. ne F. 


que la € 
e, montre 
reed 


l'A excellence pe voire, | hospits: 


h} 


en partie, 


mg Punii vous lor 
“| vos camarades discu 
jet. Mais j'ai été obligé 
de yous quitter &vant de con- 
ina votre décision! 


ue À envers Len 


L'étenhenient de Tavisteur Le ra a jamais été apprécié| 

Rai 4 TU. FE a Len devemi de lahu- as, ce Le ges 

sers se Lant uée, rissement. : ; : run presque la 

us loes- L’Alemand voulut bien: alors] Lg plus. d'êtres humains 

re aire, 0 is effort vers Ja! renseigner lc Faure Fe Lui | qu +” ceux qui se over ipen 
des eunflits : sociaux. ?2Pprit qu'ayant ; _captu que © céré 


acer 


Lam 


avait 

|commencé-par_trouer: “st ci au cé enseigne 

.ees :tempé troubles, com-| balles Ie fuselage: puis ay am per ne R » me a n flan 

je guide sûé et fort auquel |°ndossé un uniforme français. |; égaux, au, froment. 
Japonais ne mangent guère. que 


dé du travail devra se il avait pris l'air dans la direç- 

r s'il veut vivre et prospé- on un an s'appr) du riz." C'est avec des rations 
de simulæere de Je prendre ven :de riz qu'ils farent vainqueurs 

© Jéhusse. ° * 4 | des Russes et ils se créent en 

Sach:rnt “que les Anglais ont. ce Moment une position inatta- 

pre «en général, une  connaissar quable dans le onde commér- 


Un mistebt anglais Fait RE Es E ele |cial et industrie] avec un régi- 
‘très facile, à lui qui avait véeu|Me de riz. Un coplie chinois. 


de journaux, à: des rnffhions Fuxe impu CfS. mou- Meet pe one pes à Paris avant la guerre, de se | dans le courant d'une jottrnée. 
u% mmigrants. : .. Freaux € résus, | L "est pas rit, ce-! »ouvoir ue plus tôt, sur les poser en bon camarade fran- | dèpe nse fufant de forée physi- 
Une campogne supérieure la va de soi, pour apaiser la ja méthodes d'espionnage de nos çais. que que trois ouvriers des docks 
TS Or ee, bat son. plei in in le Moi À re de D dl remis. Très fier de la mauvaise sur- | en Angleterre pendant le  mé- 
e ne tend rien moins qu'a ltravaillenes, :, utez à toutes rise risontier, F, marne “ ie : 
renverser le gouvernis mr nt ces € nr gr € suspiclous les me. Le PR Ar fait pr pen: prie a PR re l[me temps et: cela uniquerment 
ce pays el à lui substituer lelnves des éléments germanophi- er, ‘officier allemand chargé Cè près dé gd permis À" VEC un régime quotidien de 
communisme et l'anarchie. Lal'es qui, longtemps en baïsse |e Finterroger Ini dit: faire de courts sé ren dans, | rois quarts de livres environ 


majorité de çes journaux reve- 


lütiontngires sort imprimés en 
russe, 


commencent à relever le front! 
et séiment În zixanie dans “a 


en hongrois &t en hébreu. \masses 
Bref, les 
plient. 


snali- 
nt pas les 


H en est d'autres, imprimés | 
on allemand, en.italien, en cs- | 
Pagnol. en ésthonien, en litua- | 
tien, en bohémien, en ukra- | légitimes, lerde LT ä | 
mien, ete, qui, pour être moins |! | 

 sübversifs, n'en sont pas moins | © tri ; 
pernicieus. : J'ai là. sous Jes!Mmodifications  désirgbles du || 
veux la traduction de non-/contraf de- travail chtre  ou-|| 
eux CNruils de evtte littéra-|vricrs et patrons, les autres ser: | 

| 

| 
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grèves se 
l'oufes un! 


mémes origines" Si. les unes. 
uue 


| Ligue ation nécessaire du 


amé- 
bien- 
des travailleurs et. à. des 


lure iucemNliaire, [Is sont for-!vent de paravent aux fauteurs 
lement sugdestifs. ide désordre pour fomenter la 
Cali de .|révôlution sociale, Fin blusieurs || 
lcirconstaptes, les troupes ont 

ga tN dé intervenir À Totedo. 16 
remarquer par IX violence dett#iMment, les soldats ont Fait } 
ses diatribes ct l'hà ileté de sal usagé de leurs armes et tué ||] 
bropagarde. ne x 500 usage de leurs armes et tuc,} 
environ Je quelques grévistes, d'où Le 
agents, testations violentes de cerlains 


(ra vaitle ‘urs. “ü- 


db 
tous à la solde 


nc, Lu fameuse létire “Sy ndicuts avancés. « 
dérnier aux ouvriers : FO Il née faut pas. se faire illu- |}, 
cains Sert de’ base et de | CABLE le nral est grue et.les dé-1f 
gramme à leur auction. Les 


pre sociaux ont tendanes : 
W. W. (ravuilleurs titatales | sé mubiplier partout. HF + à! 
Liouaux du monde) joignent à ! Ntone quelque chose de changé | 
lu, propagande des idées celle |: ns lu mentalité des ouvriers | 
des faits: Non contents d’ inon- | 441 ricains, | 
der le .pays de feu térature:| Le fait mére d'au: int: 
incomdinire, ils dynantitent le s|d' ètre nis | 
résideñces des capitalistes et|avaien | 
celles des Ho rirci à publies les leomme ado || 
«| 
Î 


plus ñce härnés contre leur doc-! 
triv: 


olus 


| pour le môvde des td aïtientrs 


‘ À {La belle Aettre sur Ja recons: 
des bonnes ont | 


- Hicr encore, 


Célaté a: P ittsburg, "P Pitladel- t téetihe-qtre-tes-perertre 
phie, Paterson, Cleveland,:Chi-|€ véque s américains du “’Na- 
-c4go, Washington, Détroit, CR ; 
el New-York. -A.W. asbinglon,. ; 

les anarchistes ont attenté à la : PROPAGANDE! 

vie de Pattürhey général ou mi-! ; LA 

nistré de la Jüstiec, M. Palmer. 

Celui-ci à ééhappé à lu mort,! + 


‘|, Liste de brochures, traëts 
ntiis son h: ! : % es, traëts et volu. 
s son habitation a été forte-!,. que l'on peut se-frocurer au Co: || 
ment endommagée pur ‘la bom- | mité de Propagande LaVérendryé, St. 
be, Loin de se laisser inffinider | 


Boniface: 
“ir ces procédés de Lerrorigme,! : | 
DE “L'ACTION. FRANCAISE" 


’almer a. immédiatement” ré> | 
quisitionué toutes les fore AU de k ere ru Tr la Langue Fran. : | 
la: poli A À |  ÇGaise”: des $-.15 
D ‘ra el J me nu Créé dune “Almanach de là Langué Fran. || 
brigade spéelHe pour la sur= çaise'": 1917 8.15] | 

‘veillanec.#0 recherche. ou Far: TrArmanâen de la Langue Fran | 
restation des, anarchistes. qui! de se” Ru 5.151} 
nl . ; - : |"Almanach de là Langue Fran: | 

p 1 ie nt'en ee momeut aux çaise”: 1919 : : Set 

{a ni “La Fierté": A, P,-Louis Lalan | 

L'opinion est te lle nent érieÿ: de, SJ L -$ 1011 
.vée par ces ‘attentats, répétés be ré 'Astion Française": Abbé 

sl ul “ L | tone roulx $ 1e 
qu CHU Invessamment ques- | “La Véillée des Berceaux*: Edou 
Uon, au Congre ÿ de voter des}: ard Montpe tit $ 10 
lois draconi. rine s contre Tcurs!"Retrains de Chez. Nous” & tof Ï 
duteüur LH on que stioti | + re Gérdienne del te ( 
rrévail dés; * ; enri Bourassa 2 || 
pr VA) 7 en nes slevées, ‘La. Race Supérieure": A: P. L.: {II 
des cmprisonnements de dix| Lalande: SJ. ‘...8 10 
ans, l'extradichton de. tous les!*8t Dotlard Revenait”; Abbé Lio 
bolchevistes d'origine étrangè-|. 161 Groutt .ÿ 10 
ne r Las ‘ka Vateur Economique du Fran- 
*- à 5 | «ais: Léon Lorrain $ 10 
LU faut avrrrer que-Tes fr: “Pour Ti Défense ‘de nos Lois 
—_—teurs.de trouble ént su trouver Françaises’: À. Perreault $ .25 


* 


le moment propice pour là pro | ‘La Déportation des Acadiens" 


pasation de teurs idées eur be eng une Race": sut 
mécontentement est Fargesment!  Lionet /Groutx Rs 
répandu dans le. pee ou-!"Les Rapaillages": Abbé Lionel :! 
vrfer. Les restrictions inpo- Groulx / $ .25 


partout la cherté dela vie avec | $ 0 


seés pur là guerre ont cuyendre A DE LA L. R. F. A, ETATS-UNIS 
|TLe Français dans nos Ecoles" 
| 


done. sa sequellk de misères, de | “La Langue Française et le Chris- 
privalions et de maurmures.| tianisme”: Mgr Guertin + ..0 
JYautre part, les travailleurs! "ke Reconstruction Sociale” ....$ .05 
dés üsines, habitués aux gros | DIVERS 

Salaires du in} vre, Pre 

, À : * = ue de Th É Canada Apostolique”: Henri 

ont. va avec dépit ces salaires! Bourassa: Edition de luxe! $ 60 
diminuer, malgré que lé coût! Edition populair es LE 
de la vie alluïl toujours en aug-|"Contes Historiques" en images..$ 15 

dits t fai int )'; vye < | ‘L'Instruction ts. pd - -$ 0 
in a in L Sr . SANS ibrgcote Obligaoire” + ARE 
cHiploi, soit que toutes les in- . Paquet E L 05 
dust ics du temps de buix{'Le Premier Patron du Canada” 
nauient Pas encore repris leur! RP Lecempte, SJ. dt" f 
marché, soit plutôt qu'il y ait}"#e pe Journal": À, P. Mari + + 
troh d'ouvriers. : Nombre, en | Docteur PamauE”: “47 
vfet, de soldats démobhilisés, at}  Magnan st 
lieu de rétourner à leursillige, | D bre A Nationaux ou Lee" 

où à Tue ‘| tionaux?": Henri Bouraésa .1C 
ou à leué ferme, che FC ee nl Ad “…L'Ecuall Démocratique”: Mar 
“vréér une situabion + aps lent LA. Paquet PA « .$ 10 


grandes villes, dont la popu à] ‘La Faillite de l'Autorité dans la 
ion, pr suile dé cét afflux sû- + Catn uns AE . ; Nr 
i > Eglise Q ique au nada” .$ . 

bit, au considérablement . ange |: vo Choses qui s'en Vont”: Fr. 
wenté. ‘Malheureusement, de:! Gites, OFM. , 

puis lu guërre en a partout ces- | “Notre Jeunesse": Guy Vanier, .$ 10 
se ‘de construire, faute d'ac ICT. |, . Ces brochürés Seiont enpédides 
Aussi, qu'arrive-til? Il arrive'|franc désport:sur réceptien , du. mon 
que des villes -comime -New- pes pas : 
York.peuvent à peine abriter] . A9"essez Vos commandes à: 


leur population dé mesurément! comrre se 
accrue: La vaste métropole de 
‘l'Est compte actuellement sept 


$ .25 


PROPAGANDE 
LeVERENDRYE, 
359 Avenue Provericher, 
Saint-Boniface, Man. 


*X.. de leseadrille Y. 


que ç2 tracteur gat-consiruit. de. façon’ à économiser … 


au fermier'de l'Ouest. 


Mais vous êtes lé capitai- 


presque tous les-térodromes du | | dé riz avec environ 50 grammes 
front, anglais et d'y apprécier de lard et très peur detégumes. 


ce me J 
Stinson- vral tracteur : à quatre versants 

Le premier Stinson qu'on fabriqua laboura en 85 le moteur Heaver 
heures cent acres de la lourde terre noire. de la' de la kerosene, Ce 
,Vaitée de ta Rivière Rouge.  C'ést un record mon- _pôussière que 


’éial que n'a jamais égalé audun tracteur de .ce pé 
et de ces dimensions, 


} fait. un usage 
tracteur est mieux protégé de la 
n'importe quel autre tracteur sur de 
inarehé.' En outre, au eours d'expériences faies à 
Cela na été possible Que parte l'Université de Saskatchewan, Saskatoon, la semaine 
“eruinarmt le samedi, 21 juin, le moteur à él ivré ”_ 
1'sersre-frein 3 chevaux vape ür alors que le mo: 
teur ne donnait que, 1.000 révolutions à la ufin te, Le 
résuite Une: grande économie-de pértes dans la fabriquant de ce moteur ne s'oppose pas à à qu'on 
nsmission, La courroie, de Ja’ poulie agit direc- lui fasse faire 1,200 révolutions à la minute ce qui 
st du moteur, dé sorte qu'il n'est rien perdu: de fait que l'on a une,réserve de 200 révolutibns. 
la force développée. ' 


très économique 


n posant l'engin en: 


.. irrau ere ses force: 
a engrenageà ‘quatre, 


is. du cadre on_réduit les 


A la äinée, ce-tracteur a développé, en tirant 
18 disques de 16 pouces, 21 chévaux-vapeur., - I} tra- 
vaillait sur ur sol très dés: avantageux, car il était près 
sæ et très friable à la surface, mais il n'en a pas 
moins fait trois millés à l'heure, la même vitesse 
qu'au serré-ffeim. } - ÿ 


< Les Grain Growers de la Saskatchewan, après de 

longue: enquêtes et maints essais, en ont conclu 
que le tracteur Stinson est celui qui convient le mieux 
La lettre suivante démontre 
que les machines qu'ils-ont-vendues ont fait ap que 
donner un bon service. 


F à Nous pouvons en conclifsion-dire que ‘nous ne 
Quant au service donné 


PAT. CES TrACI@UTS, NOUS connaissons pas de tracteur qui. puisse en Saskat- 
pouvons dire: que quelgues-uns : de ceux dont les chewan donner au fernrier un meilleur service. 
noms sont donnés, se bont_ se rvi de ces tracteurs a 
presque sans arrût depuis qu'ils les Ont acqüis._ 1 Sur demande nos Catalogues avec amples ren- 
n'ont pratiquement: pas eu à faire fajre de réparä ckignements vous seront envoyés par n'importe ‘quel 
tions. Oulue saurait Aicn üemander de mieux que des concessionnäires bn 


+ 


Saskatchewan _- 


eo me 


_ Grain Growers’ Association 


, Regina … ©: “,"  Sask. 
11 Notre-Dame Bi 
ST-BONIFACE Ù { Concessionnai- é 
! Concessionnai- tre ë Me " TES avec suc- 


res avec suc- 
eursale pour le 
Manitoba, 


,  cursale pour la 
Saskatchewan. 


Martin & Philips 


MEDICINE HAT, ALTA. 


: TELEPHONE 
MAIN 6242 


Concessionnai 

res avec suc- 

cursale 
l'Alberta, 


pour 


. Afin d'actommoder.les fermiers oui ant l'inténtion d'aghéter un trasteur cet automine mais qui 
n'ont pas le temps de venir à Saint-Boniface, nous avons le plaisir d'annoncer que:nous ferons cette 
semaine des expériences.de labour à Saint-Adolphe eur la ferme de M. Châle, et à Saint-Elizabeth sur , 
la ferme % FF. Vos: Collette. et samedi à. Saint-Jean-Bapti ste, s sur la ferme de M. Jos, Beaudette. - 


ss M. Gee. D'Auteuii, de .l'He de Chênes, est propriétaire d'un STINSON qu'on “peut ‘en tout tenips 
voir au trabait sur sa terme. è rs es di i as : rte 


La valeur nuisitive du ris. | 


Les! 


La Dominion Motor Ésr Co . ï ny 


Tient à réppeier à ses clients de langue française qu'ils pou 
jours faire sure avec elle enise servant de, leur langue, 


| Offre Spéciale k 


Automobiles Ford ayant déjà servi. Acceptées on échange, elles 
‘ont été remises à neuf.  PPONTUrS valent des neuves. En vente à prix 
CO: 5 0 7 US A RE RES CRT RU RER EN 1 
La Dominion Motor Car Corigesr offre cette semains cornme 
TRES SPECIAL ' une Ford de dr en très bonne condition pour 


u— _ $395.00 das 
] EE Î 
3 * Un “Roadater”, dussi TRES SPECIAL, pour 


pen L.] 


SET :. -$350.00 ! e 


1 


\ ‘+ Une autre Ford Touriste: modèle trs, en parfaite condition, pour 


Il Toutes correspondances doivent être adressées à On 
Alexandre Spenard . te Mr 
E— «… Dominion Motor Car Co. : 
| 346 rue Donatd, « é Winnipeg 


TEL, GARRY 730 


Vas a #0 ce qu “il vous 
faut à notre département très 
complet de plomberie. 


Tout ce qui peut être requis'en fait né plom- 
berie, que ce soit pour un travail tout neuf ou pour 
des réparations. — Assortiment complet tes ce 
qui peut être nécessaife et à des prix Sins Le qu’à 
l'ordinaire. 


+ ide ee nt des et Mt ones cohhtettsse tt 


Î 


JM, BESSETTE, Gérant du Département français 


COMPATRIOTES, LISEZ CECI ET MEDITEZ: 


‘Quel est- le fermier qui a ait aftaire- avec 
satisfait? * 


Nous-falsons appel aux { ‘anadiens français, non pas parce que Dos 
“ avots un département fr ançais,# ce n'est qu'acorder leurs droits à 
! nos compatriotes de langue {rançalse, — mais bien par l'excellent ser- 
vice qué nous pouvons leur donner, 
«Nous, n'exploiterone jamais la religion et la nationalité au profit 
d'un commerce; c'est trop. abaisser une religion et une nationalité; 


nous et n'a pas été 
Le * 


Venez nous voir. Voyez nos prix. Essayez notre servi 2. 


Adanac Grain. Company. 


Téléphone Main 3981 
408-418 GRAIN EXCHANGE, RUE LOMBARD, WINNI 


DONNE 444 nm nn den 440008 


/ 


nr — à 
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Gray' s Saint- Boniface Garage Ltd. 


Re 


N°15 VENDONS ET ECHANGEONS des autos de toutes marques  Répara- 

tions faites rapidemen, Perloration et réajustement de sfinees Pourquoi 
. acheter un nouveau cylindre quand‘ votre ancien peu: être perlèré de nouveau et 
téajuaté avec d: nouveaux pistons pour la: moitié flu prix d'un neuf? Bi votre 
ns est évidé et que vous ne voulez pas d'une nouvelle perforation, naus rem- 


sons. ces évidements et rendrons ” Loup aussi doux que s'il n'avait jersis été 
nos prix pour pores Où frxamen complet de : n'importe 
. quelle En saute Astemeblies ord examinées pour 835 06 plus le 
coût du matériel, . Nous avons aussi un assortiment de chambres à air pour pneu 
« Eprequeeires fe tous genres pouf automobilistes. : Nous répare ms aussi les pneus 
su plus bas prix. 
Toujours en mains: huiles « kraissei pour aûütos. Ji vous avez retention de 
vous acheter nn auto, venez voir ce que nous avons. car. NOUS SOMMES AGENTS: 
POUR LES AUTOS ET TRACTEURS FORD 


Nous avons toujours à n. des 
autos d'occasion, No 


Larantissons _ notre travail, says nous. 


Gray s s Saint once Garage Led 


N 


Dmapuns 


2. [Jean-Ba tistè les Duverhay, 
brin, € r, Lafontai- 
ne, ele! el. en (même temps le 
me anniversaire de la fonda- 
lion de f4 Société à Winnipeg. 


# : à F : sais = or — de Lie an 
t., — ————— - 1 ans : Course de pt Eisier: 
| $ SA ul PIANIÈTÉ, era- oseph Sala. A  « 
3 8 sr urse-des peli es, ) à 
Ra ‘ 1 …— 1. Yvette Sala; Z Clémen- 
ce Joly. : 
il Course. dés jéur: s filles : st 


Nu Ne 


: : . « ES Lt S La Brun Toute vous amusant, MG 
et- du » Chauvière. : avez aidé de: vos dentérs à la 
Semite” section én deux morceaux, 113 mon 2 
= de 2 LEE re et Mévendançes |. Course des fémmes : “Mme ‘À .| propagation dé votre belle lan- 
2 area | whom Pinles Grandes. taie: LOOEDeiL. \ | gue francaise . ést si ju- 
2. a PR oo ot  OUNE OES. hommes : ‘Lois oux,et au soutien de-votre écûs 
‘PRES Muller... : *: [le dy_S acré-Coeur_ de Poe 
et HT Ro EN ee 4 "'éouveur |. Coufse des femmes Leone |peg: "Merci à tous. : "7" 
: ee vendrè RUrA eue "Lans s rtoident à! Mme Drolet, : RE L. Arsenault, 
è é . L 4 7 cence 
Le tout. #1250,. arte comptant, ba: |: Course des hontiges gras: M.|Prés. de: fa Soc: De € -B. de W' P£- 
lance: (wrines factles. Excellente place Go 


Mailhot.…., * . 


pour Cuondien-françuis qui, veut vivre 


“sa AU Inilieu den siens adresser à M. M Course aux ov UÉs.. daines ‘et ee BR. P. Plgurde, O.M.E, cest 
“ «+ Le si 5 L 
: À rh cu RES Reine ne | unes files: Mjle Gould. . fyevenu d'un voyage d'affäirés 
res ï tuundiens Franénins venaré bon Course à dus d' äne : MM. E. fa Moose Jaw, Sask. FF # 
nes fermier, tout Drén Ou village de Dun- | Lemay'et L. Lévesque. ‘ : FE ER ai ; 
He csthotieue anadienve a | Course à trois jambes, petits| Mme Rte dons du partir 
dole, Térine Pour plus de. É 
Lt INNMISRONeNts en drames À IL D Le. garcons: Louis et. Roger Le- {partir bientôt pour un voyage 
7 EL 5 enter pontni, 112, Dünren, Mun. ii ii à: ETES DMRESS btrgre à —}de- quelque , | 4 
. if DEAR AUS TE MR ARR es Bones Course à trois jambes, pets ü Bahfr. | = Æ 
mo. Verde + rat “ul: prttarre véur itus-filles: Cécilé ‘Arsenault et}, RE NE a FE 
Bab é mi Ma %" seseph | Christiana: Létaurneau. M. et Mine E. Guertin, ainsi 
: Rs érhaiererionner. Saut hauteur, + à 'pieds|que M: et MmeP. L'Heureux, 
ee pr MAN DE, Hd jaints: Ed. Lemay. ‘ ‘1... [sont re venus la, semaine . der- 
horrirrs wém pour der cure Saut de longueur, à  picds!nière de leurs maisons d'été à 
ave 1 à g d'atre A 
NN vue Senrl: que és : à! joints: M. Maithot.; : BeHa. Lx ; s 4 
_ mm tmp |: Sutit 6 hatiteur, ‘Avec .COur- Le Rte = 
; SÉRVANTÉ GENFRALE. 4 ” ic [sg M, DeCioux, ‘ Mine PR. C hayxidre CST à üssi 
elnia, M'i monter ja ie ourse à la € cigare be: Mlle! evenue à Winnipeg aprés avoir 
D Clara Motin. et Maurice Goulet. | passé la saison d'été à Saint-. 


” 


Ce SENVANTE GENERALE der Lancement d'un poids: “M.}Laurent. Sat 
route Jai LE Gi Hi Maïilhot: :. : ; a EP 4 pl 
: Lab __. : “os Coursé. aux palaies, jeunes! De passage au RANIATE RS 
“ . gens: Ed. Lemay. su RS Pie Fasseville;: OM. 
Fi PE d MÂASDE Siier.et finilye san | Course aux patates, jeunes EE Pa HER 
Sadremeir à 260 rue Logan, télépnoe | filles: Mile Raymonde Aunais. | M. et Mme Alexanndre Geël- 
3 A CE = $ Course au mi arteau, di umés etfmas élaient, dimanche dernier, 
r- PACE sy ; -. Miés:: Mme. A. Corbeil. _. [les hôtes, de M. H, Héroux. 
RS pe Course dans ‘une sac, pelits tn 
nb a je garçons: Henri-Pélissier, | Lettre d'un-père, “Pas un 
toëi ee tu Some ant ‘Studio: Course dans’ unesac, ai médecin ne fut capable de gué- 
> : kgens: Je ‘ar-Bourgouin: rir Ra 3 rcon, mais le Nove- 


saint-1} oni= 
x ainl- Ï ohi- 


Tirage. âu, cäbles 
face vs \innipeg: 
face. 


Jeu d'annéaux: 0: Marquin: 


ro gu Dr Pierre” l'a rendu à la 


a ren 
santé: il à six ans, CC remede 
à aussi guéri ma/fe Lisa “nous 


écrit M, Jacoh'Dittel, de Shicc- 


. D'adresaur à Lieu, Henulieu, 564 rue 
à - "Des Meuromk, lot dattes Mauid 2404, St- 
Bonitaee. : - 


ne nl sn : 


» isa de photogr inhe A'vehtre. Dans ‘hndidates du concours: 1refton, Wis. Peu importe-la ma- 

re aux pbs A rebtre Roue Ce Mlle Adélia Patenaude:  ?mefladie, ce simple remède her- 

ee Tor roi émane HEmItE rertt- | Mile Béatrice OliKier. EN beux fait toujours .du bien. Il 
+! Groit dé tr l'obiuma vendre. Sadres- | Vente de la bâgue ‘en: or:|ne peut être obtenu dans les 

ner UE. Fe Valllancourt, Ste-Rome-du- [Miles Rose-Alma ‘€loutiér et{pharmacies; des. agents. spé- 

- — | Paul Sala. Gagnänte: Mme J.-|ciaux le fournissent. Pour in- 

Phoprisiol a vendre. : Qui maisons | O, Morin. - formations, écrire au Dr Peter 

tuées sur jarne La Verendrye PrXT Tôgne de. charbon: Milés|Fahrney & Sons :Co., 2591 Wa- 


S'adresser à Mme J: H, 


Joynl, 178 Lau 
Vérendrye, Nt-Honiface, F 


Marguerite Villeneuve ct Alfa 
Fournier. Gagnant: M. Julien 
Samsens. | Va 
- Devinettes: Miles Julienne 
Olivier et Gabrielle Dumoulir. 
Gagnant: M.Adrien Lafléche. 
Don d'une tonne de charbon | 
de la Commercial Coal Co. Ltd 
et de S5-de M, Bobert (Winni- 
DCE BÜCK BINACTY 3 E 
Fi den (ERP du progr amant 


shington Blvd, Chicago, HI. 
Les .remédes- du Dr Pierre 

sont délivrés au Canada. libres 

de tous droits. + 


6 4 à — 


LEP d se mande une «ii se ent 
[a 19 uns, pou ' 
Rp ne u, € 'orsrt Co, Ans 


k 


Hart mes 


, ti ! 


pr de la Sviété Saint-Jean- Le 3 août. Marie Sub 
’! 7 ER En se Gertrude; filé de F.Landrevil- 
Pique-nique de la Soéiélé Saint- Remerciements le et de Anna Rôussin: ve 
Jean-Baptiste Le 10 aont. Irène-Maric- 
5e Le temps était superbe. C'é- ÂAü.nom du R. P. Normi: indih, Jeann fille de Noé St-Luc et 
EN lait réellement. une. journéë, OM, curé,.du R. P. Thérien, de Marie-Rose Carriére. 
' 2 . idéale Notre saint patron, nous | O.M.E, chupelain, de M: J. Col- Le 19 aont. .-- 
ns : croyons, avait tout prévu. ‘Les: lon, présidert de la-commission | 6e -(Georges- Iyibe rt, fifs de Noé 


recettes: ont été au:délà dé nos scolaire du  Sacré-Coeur, de 


Antayaret de'Evelina Paquin. 


*spérances. Tout se passa avec tous.tes membres de 1a-Socitté een M M" # 
un entrain sans-pareil Saint-Jean-Baptiste de _Winni- ù Mariages 4e 
Voici les noms dés gagnants peg g, et éñ mion nom personnel, ÿ | 
des courses : Ie remercie pübliqu“ment ‘etl: Le goût. Josecph-Antonio 
Course. des petits éhfänts: F bien sinçérementéles: Dames défValiquette et Eugénie Cham: | 
Antônio Paquin; 2 Gérard Le {Sainte-Anne du Sacré-Coeur:|berland. en 
veille {tous les”donateurs et donatri. Le 8 août. -£ François-Mi- 
Course de petits BArÇONS, +|ces. en un mot tous ceux”"et cèl-Kchel Sarraillon et : Françoise- 
à 10 ans: 1. Léo. ls: 2. Roger les qui coutribuérent directe- Angèle Cazes. .: - : 
Lémir: AS ment'en indireetement à rem- RÉSEAU 
Couse des petites lilles...7 7 à! pores un suëecés tn de Sépüllures 
… 10 ans: Marguerite Güuerbr notre pique-nique, et je remer-f = ES : 
! 9, Cécile fes Ts _— rs : pe bie à coxdialement Le 5 aout. Veuve Suzi pas 
À [Bouvettè, décédée, à l'âge de’ 
É [ans, 
CE et ART Rodri 


gue, fille de Zotique, 
l'age de trois mois, 
Le: 26 août, Jé seph-Aimé: 


décédée à 


lev, is dire, d' HAT A3 


+ 4 H66: M5 Bourgoin r Wilfrid, fils d'ArlMur Daoust, 
Th y ourgouin, repré lslécédé'à l'âge de 5 mois. 
« senfant # Consul de France, D me 
l'hôn. Sénaleur Aimé « Bén: 1rdd ra PR nnes élèves de. F À! 
tt bon. vin » | al 
OM er: l'hi ns à Ki sat |cadémie Saint-Joseph seat 
À « + s 
AT nt ds tous “prés cu 0 {leur réunion annuelle jeudi 
? : DE le . 
: : soir, Sa Gidndeur Monseigneur 
En face de l'Hôtel-de-Viile . Que Ja fanfare de: Saint-Bo- |Bélitenu x Éneiatatt. Rccumpa- 
’ < sn AVENUE PROVENCHER niface. accepte aussi nos sinçé-| uné de.-MM. les  abhés Pur 
; + saint:-Bonifass, Men. res remerciements . pour: som Tr homme et Caron” 
A : beau econcotrs-musiat 


La réunion débuts-par la bé- 


Vous le savez sans douté, | {nédiction du Saint-Saçcrement: 


{te fête. de dimanche après-mi- | 
di était plus. un ‘simple 


x zh: 


- pi- lé 
; exécuta un joli | programune\ de 
que-hique: c'était Ia Sepi | sea ét de musique. : Monsei- 


S5me dnnivetsair: 
au ne pal nec kgneur Béliveau fit ensuite | la 


| Connaissance des membres de 


ec 

tous ceu£ et celles des parois- 

ses Ctrangères (url sont ve ‘€pus |” 
ous apporter leur. géncre TE 
patronage. | 
- Je rèmercie msi M: FT: Gel- 


| l'e ses utif. 
| es élections doñhére nt le ré- 
‘sultat suivant : présidenté hono- 
raire, la Rév. Soeur Marie-Go- 
| defroy:; .wice-présidenté - hono- 

Je. puis'paur le. même ‘argent. vous | raires “Rév = 5oe ur Clémentine, 
Honner plus de viande que n'importe | principale de l'Académie St-Jo- 
quel. autre marchand de la ville: Mes+ séDh; présidente, Mine A. Ken: 


À | E- Lacroix 


Grains et forrages 


“TABAC 


en feuillus où en paquet f. 


32 Rue Cathedrale st- Boni: ice 


À prix réguliers sont d'ordinaire meilleur | x » A 
marché ‘que les spéciaux des autres ny: vice- présidente, a AG 
magasins. Je suis le. briseur. de sx l de: seconde : vice-présidente 


Mlle An- 
xécutif: Mlle Mar- 


par excellence du commèrce de détail. Desjardins; secrétaire, 
Venez me voir samedi.- Voici quel- [na Bartïl::e 


GENS 2 AS ARE TUE None opt dit ‘coux, Rév, Sdeur Marie-Maxi- 
RTL) Steak dans la ronde- ‘$ .23| min, Rév. Soeur Lueie-des An: 
Hs D { Sèak PUR der LE er F4 ges, Mlle Ernestine Couture, 
4 11 2 Croupe--de eu Lntière : Éd TT < 12 » Sonez 
je Ones rendre compte que nous D! hi d'épaule Ronde 19 LP L. Trudeau et Mlle Senez. 
"7 importons éurtout des "maisons Rôtied épaule 1:18 158 , es .17|: ‘L ; ” niqu ñ we: CE 
n dtennes-trançal lses, : Par le | Bouflli dans la pe vitrine ..$..12 € pic C- Le es Fort 5, 
* on gsheter chez nous, ques: ‘ Boullit Pas d'os :. .$ 18! Catholidues'au terrain de jeux 
DMC, L À Patfe de "boeuf: Ends virer $- 07 du collège dé Saint- Boniface-a 
; PAPER à ereeurages les \aeutil NA Veau. Quartier dé derrière :....$ 241: Ÿ dont: À Tem he | 
ner dE 0 ré th prante tde-veard--Entière. ie $-+48 £té NH. IFanc. SL ces ps 
o j : Bouilli de veatü S 1112 à $ .14 idéal et foule. de 2 2,000" gi 
RE L: : DNS k k ; 
OA Ce CE « ; - CE Co Ÿ * 
# y L LE i Li) " 
| M. ) n Zu 


qe Vincent de Päul. 


à 5 


ei 


ï. ain ETAGÉ : = ë ue 28 Sent ee 


;Mouchoirs brodé à à la main. Ré EU de il 2 wuur 


me 5 _" 
An … Eeussons: Règ. 50. Jeudi... : x 25 
Peu el chambre à _ Jeudi. pr di Lori 15 “Épinglés souvenirs. Rég. 35 icu rent TON 
ttines noires pour -hommés Jeudi. ‘|: Sacoches. Rég. #1:19, Jeudi .:::,::::..:.. CARS NE 5 
Complets pour liommes. Jeudi .,.:.... Pr Sd L._ Sacoc fes EuS eloppe.. DOME dieu à Doris de ‘73 
sent pour re Em Ja paire ru. Livres de Lx People's Library. se T2 le volume: 4 0 
as pour entants. à, la paire ....:...:.:..... 2 | Eneyclopédie de 6 volumes: Jeudi... de C2 
Complets en twecd, Dour gatçonnets Jeudi :..:...!.:875; |: Albums poûr instantanés. Feuilles détuc fables. Cour- x 
Chaussettes. de tr travail pour | hommes: Rég. ET Jeudi, ER OO PO a parier [NE { 
ee DT |. “Frocks” pour demoiselles. éd: ÉNAUTS jeudi RTE 2.00 
‘Bas pour dames. Rég: 2 “Je AS, la paire. : 2 “‘ines pour enfants. Rég. K2.95 à $3.73. Jeudi 2851, 
Com ape arte #r #urçounnets. Rég. $16.50 « et pe Chapeaux en velours pour dames. Je ndi ee 
| PATES PR PRIS PO Ne QE 2-4). Gruau, Sac de 14 livres. Jeudi ....... T8. 
€ ou re | os ançonneis. lavables. Reg = 5 et a = Thé noir SA d' ÉRiRe RAT de li TEE & 
Len ». Normalement: $2.25 à &: eudr 27 00 à Café spécia d'Eaton, Jeudi, la: Bree . :. 7. Fr" 
Jcrse ys *n goton pour garçonne ts. Rég. 50. Jeudi ee «3 :_ Poudre à päle du Dr Price, Boi de M'onces  dyudi, 40 
sus me sers, ! Règ. rat Feu dir 4 : Sirop dore de Rogers. Bteÿeto liy res. Je audi DE 10 
vérture de cunF cg MR JONOE enr au 9 Gâteaux ‘laye r7: Jeudi :77:: TE due à CEE FE RES 27 
Albums pour. étehtonés: ee en cuir brûlé; a Gâteaux Albert. Jeudi fa douetine Fe 130 
“ -Rég. 85. sr a + RO TON PR EN Frs Lee a “Short bread” écos<ñis. Jeudi, 3 pour : Ur 2 
umes réservoir, Jeuc ex D TA ES PONT ALES “85: » Î { 5% 9 
joîtes à dessin. 1{ pièces, Reg 8 Jeudi. 109 : FRE re 7e Rs "AE 
Papier à note et enveloppes. Feudi J Re ; 120 RE TROISIÈME ETAGE 
Huile émulsifiée de. foie ‘de morue. Marque Eaton. | Malle-Amégéaine Jeudi Mrs &2,50 
Boulcille de 16 onces. Jeudi. ............:. 65 {1 Chrévalets pour étendre le linge. ‘Jeudi AS 
i cr st DT jouteille de 12 onc es. Je udi Fr Æitits Cadenas Feudi 1... 13 
oeuf, fer el vin. Jeudi . FRE CE En ; he LE “Tr ri ” [Hy 
Pain Expeller. Jeudi ES 1497 | LE LA set RE AS “Hcadi HE 
“Walter Glass”. Boite de 2 livres. Jeudi 2 | » TV de RME ne 
èe the mwa FR AU {Plats émaillés. Jeudi: "..,:.7., ; ») 
Liqu nnet. Jeudi .,............,... | Assiettes à tarte. Emaillées. Jeudi AL 
. J + E L LE ei 
DÉUXIÈEME ÉTÂGE = Bouillotte s. de FES 2 + ER SR Eee FÉES 2) 
is ; ep RSS ; ; # QUATRIEME ETAGE 
Chäle alvéole tout laine. Reg. #1. Jeudi à... 29 ; : 
Slips “Princess” pour dames.'Jeudi RE TES 98 Rideaux extérieurs el Vale née. Ré, «1. 15 à > 12: 


.Bouffantes en coton pour dames. Rég. 50 et 75. Jeudi ° ,39 
mr et calécons tricotés pour enfants. Jedi. 


Jablicrs-pour enfants. Rég. 


‘Caleçons pour enfants. Coton blanc. 
Sdedecin-pour-danres-Rég-#225-detdt 1:00" 
Emperméables pour dames. Règ: $11:50 à $12,50. Jeu. 895 
‘.Robës d'ihtérieur pour. dames. 
CORAN &n tWeëd pour demoiselles. 


Casquettes pour hommes et garçonnets. Je udi PRET I 00 
Feutres pour hommes, Jeud# 10.6... 285 
Chapeaux pour enfants. Jeudi ........ UNE 65 
Mannequins. Jeudi. . M AURA AMAR ne Ë 6,75 
Ruban taffe tas Hé 30. eut la velge * 3:25 -,23 
Cravates Windsot. Rég. 50. Jéudi ....:.........:.. .25 


Voile pour fronces. Rég. $1.2 
1 k 


$1.25. Jeudi » 


Rég 45. Jeudi 29 . 


+ 


Jeudi 2.05. 


25 à-$2:25. Jeudi, la vge .79 


nblatgenrinerpisinéentrtserenionshtinr matin 


Jeudi 
Toile à 
Cambrai. 
Flanclette à 
—rtéte: 
Cotons. Rég. 


ÆEATON C E : 


CANADA 


servicties, 21 pouees: 
35 pouces. Jeudi,da verge 
rav ceAJe eudl,. li verge 


30 à 79. Jeudi FRA, 25 

. Soldes de tissus. Jeudi, la verge... 79 
-Sotdés de soics ct de satins. Jetrdi, tongueurs- des 7-54 

Etoffés à costumés. Rég. 1. 25. Jeudi, la verge 1.00 

Soie naturelle. Jeudi, la ‘verge 50... M) 

Tafrelas à carreaux. Rég. $3.50. Jeudi, la verge : 2,50 

# Fe ! UINQU IEMÉ BPAGR SE 
Laque à plancher (1 pinte) el brosse. Jeudi, les 
EUX DONS Se reeuins fée S 03 


Jeudi, la verg 


Herr r- se D 


” 


nes 
que se’ donnait au-profit de la 
La re- 
celtt, a été des plus consolantes 


Joséph-Mauri- let parle haut en faveur dé Pes- 


rit de-charité de notre popu- 
Es La fanfare  LaVéran- 
dryé fit avec succès les frais de 
la use, La grande attrac- 
ion de l'après-midi ful le con- 
cours soprtif. En voici les ré- 
sultats : 

25-vérges pour ehfants de 4 
Gertrude Kelly. 

30 Eh pour fillettes de 
moins de 12=Dora L'Evèque.. 
-100 vérges pour garçons de 
2 à 15 ans--1. Charles Dubois; 
2. Emilien.L'Evêque. 

100 pour 
moins 160% 


filles 


de 
:Du- 


vergus 


Je 


On sait que ‘ée pique- ni avait plus de 40 


tables et dix 
parties furent jouéés. Les ga- 
gnants furent, chez les dames: 
Mme. Albert Michelon et Mlle 
Anna Foussajint: € es mes- 
sieurs: M. Arthur Hi . et M. 
Adélard Meme j Fe 

Ce pique-nique se termina 
Dar la distribution des: pre Ja- 
gnés duræmt-Laprès-midi. Elle 
fui f: ile par M. l'abbé S. Caron 
ët M. L. J. Collin. 

r * # LA i 

M, et Mnic Albert Mahny 
nous quittaien hier « soir pour 


> 


Biatrhaemots P: ©-—— A lens 


'ONS, AM. 


= M. Antoine 
nous quittait lundi matin pour 
reprendre ses cludes théologi- 
qués, après une vacance ‘de 


Mgr Béliveau officiai. Puis l’on . 


Florence 
breuil. 


100 verges pour ghegons de 
16 à 18—C: Muller: 


100 verges pour dame *S -Mme 
Hudon. 

100 as rges pour hommes mu- 
ries . Plante. 


ä Re ve LS: pour hommes gras. 

Lé chef Eco Marcil, 

50-verges aux bottines. Pour 
dames- Mile Cheyrion. 

50 verges aux bottines. Tour 
garçcohnets- Emilien L'Evéque. 

100 verges en umant. Pour 
hommés--J.-A, Lemay. 

75 «verges à -reculons. Pour 
garconnets.—Emilien HEvéque. 

50 verges au Marteau. Pour 
dames—Mme Roméo Dubreuil. 

100 xergés pour épouses des 
‘| Foréstiers-1. Mme -Hudon; 
Mine Hall. : 

100 verges, “pour. fe $ Fores- 
tiers—1. L. Muller; ÀA: Martel. 
+ 100, verges.. pour garçonnets 
de moins de.15 ans-—Leo. Lé- 
vèque. F 
Pour jeunes filles 
Pour. garçonnets — Albert 
-Prendergast.: à 
En blcycle- V. Nuyten. 

M. ‘Armand Pambrun diri- 


bé S. Caron, MM. L--J. Collin, 
et Charles Sénez- 
dans .uné partie de-balle: 7.con- 


tre 4 
Le soir à 8 heures il y 


Mile Hull, 


‘Le collège de Saint-Bonifacé 


deux mois dans su farmiHes 
LE USE A | 

ÆEcoles et couvents ont ouvert 
leurs port£s aujourd'hui. 
<lasses reprendront demaiu au 
Collège-et au Petit-Séminaire: 

ns % e F 

Le lournoi a été nn succés 
jasqu'ici.  D'excellents joueurs 
e sont fait valdir. Ce sera dans 
es finales que nous serenis té 
inoins ‘des plus belles perfor- 
mances, Notez que ces finales 


le 7 septembre, Cordiale invi- 
tation au pulié de $ Saint- Boni- 
face et de, Wianipeg 
dre Sur le terrain du C lub dès 
2 heures de l'après-midi. 
servira le thé vers 4 
On expose 
pes mises 
CONCOUFS. 


heures, 


Aù “ 


niet 


-.  Boclie aurait dominé 
‘ .." + le monde” 


0 .4 
; 


unités américaines 
quent pour les Etats-Unis, 
de : 


base américaine. 


; Gigvres, 


David-Senez, ‘Adélard. Meunier vient, dans un ordre du jour. 

[adressé à 16 généraux: com- 
mäandants de régions, de réndréT 
triompha des Norwood Junidrs|un touchant et cordial homma- | 


ge à l’armée française. *' 
! “Sans les sacrifices de -l'ar- 


eut| mée française; le:Boche aurait | 


partié de war a cotège- HT dominé le. oder Du. Grand. 


4 
, 


 Deschambault . 


Les | 


auront lieu phone prochain, 


de se rch- 
On y'? 


ra, ce jour-là, les cou- 
à l'enjeu des divers} 


‘“Sans l'armée française le 


‘Au moment où les derhiéres 
s'embar- 
‘Je 
geait les courses, Juges : M. l'ab-|colonel Reber, commandant la 


Couronné, de Ja Marne jusqu’ à 
r armistie e, l'armés! fr ançuise 
n'a jamais failli aux traditions 
d'Austerlitz et d'Iénu; élle nous 
fa servi de guide pendant 
héures._ sombres... Vos 
d'armes d'Amérique 
luent. ,Vive l'armée! 
France!” Fa ‘ 

Les généraux, Grégoire, Phi- 
lippot, Vuüillemot, Requichot et 


frères 
vous sa- 
Vive la 


[autres commandants de régions 


ont répondu en termes non 
moins re haleure Ux. e 
0 + $ 
Pets fs 
‘ Rêtes 
Extrait du journal anglais 


Tit-Bils: À 
Un groupe de soldals s'était 
fornmré-et-e . -qui-Faconte- 
rait l'histoire Ja plus extraor- 
[dinaire. Quand chacun eut dit 


+ ter 


_ Banque d' 


| 


MON 1RFR BIJOUX 
AUTRE 


th — 


très bas. . 


| 
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DEUX COMMIS D'EXPERIENCE-et DEUX 
:GARCONS SANS EXPERIENCE, MAIS INS. 
“RO trouveraient ee permanente ala 


Attention toute spéciale aux ouvrages sur - 
“ commande. 


* Commandez bar la poste. . 
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l'exploit dont il avail été le hé : 


ros, un colonial prit la parole : 
J'ai chez-nioi et je aime, 
dit-il. un serpent à :sonnettes, 
C'est qu'il m'a sauvé Ja vie 
dans” des circonstances que je 
n'oublicrai port, Une nuit, j'És 


tais : profondément endorii 
dais ma inaison, lorsque. tu 
rez-de-chaussée, j'entendis. un 
bruit détlutte- Je saulat-sur 
mot. revolver. el je desvendis 
pour voir cé qui se passait. Un 
| cambriolet ur _élail FA Mais, Ô 
bonheur, mon serpent à :son 


nettes s'était jelé sur lui, s'étant 
curoué atütour de son corps el 
aveé sa queue il frappait au 


carreau. de Ja fe netre 


pot (A 


un 


pe er le 
les 'cént pas dans lu ruc! 
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